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COLLUSION ENTRE
FIRMES DE GÉNIE
L’ingénieur Michel 
Lalonde admet  
un rôle de pivot

LE FROID
FAIT DES
SIENNES

Frédéric Martel, détenu 
au pénitencier à sécurité 
maximum de Port-Car-
tier, est accusé d’avoir 
utilisé l’identité d’un 
enquêteur du SPS qu’il 
a déjà sauvagement 
agressé, lors d’un inter-
rogatoire, pour effectuer 
des achats frauduleux à 
partir de sa cellule.

FRAUDES 

Un détenu 
se faisait 
passer pour 
un policier
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Quatre incendies liés à 
la vague polaire en 24 heures
Chauffage d’appoint défectueux, utilisation d’une 
source de chaleur pour dégeler des tuyaux, cendres 
chaudes laissées contre une résidence... Au moins qua-
tre incendies reliés à la vague de grand froid ont causé 
des dégâts au cours des 24 dernières heures, dont 
celui-ci survenu en après-midi dans le secteur Deauville.

Hydro-Sherbrooke fracasse 
un record de consommation

Beaucoup de travail pour  
les plombiers
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Avancée scientifique à l’UdeS

Des DELS inspirés des lucioles

RÉMUNÉRATION
DES DÉPUTÉS

Drainville
ouvert à 
la discussion
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STÉPHANE LAPORTE

Ne manquez pas le nouveau livre 
de Martin Dumont : 50 nuances 
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AUJOURD’HUI

MÉTÉO

SOLEIL ET NUAGES

MAX.: -18° MIN.: -26°

Derek, 5 ans
École LaRocque

SAMEDI
soleil et nuages, max.: -17° min.: -26°  

DIMANCHE 

soleil et nuages, max.: -15° min.: -25°

Lever du soleil: 7 h 16 
Coucher du soleil: 16 h 45

[ NATIONAL ] La commission Charbonneau ................................................................................................................

LIA LÉVESQUE 
LA PRESSE CANADIENNE

MONTRÉAL — Devant la 
Commission Charbonneau, 
hier, l’ingénieur Michel 
Lalonde, président de Génius 
conseil, a admis l’existence 
d’un système de collusion au 
sein des firmes de génie-con-
seil qui oeuvraient à Montréal 
vers la fin des années 2000, 
un petit groupe duquel il était 
même le coordonnateur.

«On avait à se parler si on 
voulait s’assurer de pouvoir 
bien partager les mandats et 
s’assurer de pouvoir rencontrer 
nos obligations face aux contri-
butions politiques qu’on avait 
à faire», a expliqué M. Lalonde 
au procureur de la commission,  
Me Denis Gallant.

Poursuivant son témoi-
gnage devant la commission, 
M. Lalonde s’est lui-même 
qualifié de «porte-parole» du 
groupe qui se répartissait les 
contrats d’avance. Il avait été 
choisi parce qu’il était bien vu, 
même par les grandes firmes 
de génie-conseil. À ce titre, 
c’est lui qui appelait les autres 
firmes de génie pour veiller au 
partage des contrats de servi-
ces professionnels et à ce qu’il 
y ait une soumission de com-
plaisance, pour que le tout ait 
l’air légitime.

Il discutait des projets à 
venir avec Bernard Trépanier, 
ancien responsable du finance-
ment du parti Union Montréal, 
qui avait, dit-il, ses contacts 
auprès du comité exécutif.

M. Lalonde a aussi admis 
avoir déjà donné de l’argent 
pour s’assurer que les comi-
tés de sélection fassent le bon 

choix de firme de génie.
Robert Marcil, ancien direc-

teur des travaux publics de la 
Ville de Montréal, était respon-
sable des comités de sélection 
dans le secteur des infrastruc-
tures, a-t-il mentionné.

«Dans un cas, c’est moi-
même qui ai fait une remise 
d’argent, mais de façon géné-
rale, M. Trépanier m’avait 
dit «on s’occupe de monsieur 

Marcil comme tel’. Il m’avait 
dit: «d’après moi, probable-
ment que ce sera environ  
5000 $ par comité de sélection 
ou par événement’», a rapporté 
M. Lalonde.

Il s’est souvenu d’une occa-
sion où il avait personnel-
lement remis de l’argent à  
M. Marcil pour quelqu’un 
d’autre, pour un projet appelé 
De Clichy, dans l’arrondisse-
ment Pointe-aux-Trembles.

«Monsieur Trépanier m’avait 
dit «ça va peut-être prendre un 
petit montant de 2000 $ pour 
un des membres du comité 
de sélection» et il m’avait dit 
«tu le remettras à Robert, il va 
s’occuper de ça’. C’est la fois où 
j’ai remis un montant d’argent 
à monsieur Marcil», s’est sou-
venu M. Lalonde.

Il a soutenu que le sys-
tème de financement était 
«sanctionné».

Invité par la juge France 

Charbonneau à préciser ce 
qu’il voulait dire, il a expliqué: 
«quand quelqu’un te demande 
des montants appréciables 
comme ça, qui sont pour des 
contribution politiques, j’ima-
gine qu’il faut que ça vienne du 
parti, qu’il faut que ça vienne 
des gens concernés. Et il  
(M. Trépanier) m’avait dit 
«écoute, monsieur Zampino, 
on a établi ça ensemble, on a 
jasé de ça’. C’est pour ça que 
je dis «sanctionné’; il était au 
fait», a affirmé M. Lalonde.

Frank Zampino est l’ancien 
président du comité exécutif 
de la Ville de Montréal.

M. Lalonde a estimé avoir 
donné entre 50 000 $ et  
100 000 $ par année pour la 
caisse électorale du parti Union 
Montréal entre 2005 et 2009. 
Et il le faisait, a-t-il témoi-
gné, pour être bien placé pour 
obtenir des contrats de la Ville  
de Montréal.

L’ingénieur Lalonde admet la 
collusion entre firmes de génie

LA PRESSE CANADIENNE

L’ingénieur Michel Lalonde, président de Génius conseil, a admis l’existence d’un système de collusion 
au sein des firmes de génie-conseil qui oeuvraient à Montréal vers la fin des années 2000, un petit 
groupe duquel il était même le coordonnateur.

PIERRE-ANDRÉ NORMANDIN

MONTRÉAL — Gérald Tremblay 
était-il vraiment à la réunion où 
Martin Dumont prétend avoir 
appris qu’Union Montréal tenait 
une double comptabilité?

L’ex-organisateur a «oublié» 
de parler de la présence du 
maire lorsque les enquêteurs 
de la Commission l’ont inter-
rogé pour la première fois. Il 
n’a ajouté ce «détail banal» 
que quelques jours avant sa 
comparution.

Martin Dumont avait choqué, 
en octobre, lorsqu’il avait relaté 
que, en 2004, Gérald Tremblay 
avait quitté précipitamment 
une réunion lorsque le tréso-
rier d’Union Montréal, Marc 
Deschamps, avait commencé 
à expliquer que le parti tenait 
une double comptabilité. «Je 
n’ai pas à savoir ça!», aurait dit 
le maire en sortant de la pièce.

Or, lors de sa première ren-
contre préparatoire en vue 
de son témoignage devant la 
Commission, le 12 septembre, 
Martin Dumont n’a pas précisé 
aux enquêteurs que le maire 
était présent à cette rencontre. 
C’est seulement le 17 octobre, 
lorsqu’il a étudié le plan de son 
témoignage avec les procureurs 
de la Commission, qu’il en a fait 
mention pour la première fois.

L’avocat d’Union Montréal, Me 
Michel Dorval, a mis en doute 
cette explication. Il ne s’agit 
pas d’un simple détail comme 
de la couleur d’un tapis, a-t-il 
fait valoir: «Lorsque c’est un fait 
aussi dramatique, c’est un détail 
que vous auriez oublié?»

Même la juge Charbonneau 
a paru étonnée. «Dois-je com-
prendre que, si vous ne l’avez 
pas dit la première fois, c’est que 
cet incident était banal?» «Oui, 
c’était banal», a aussitôt répondu 
le témoin.

Me Dorval a affronté Martin 
Dumont sur plusieurs autres 
éléments de son témoignage. 
L’avocat d’Union Montréala 
notamment présenté une série 
de factures qui démontrent que 
le parti n’a jamais changé de 
coffre-fort, contrairement à ce 
qu’avait affirmé l’ex-organisa-
teur politique. (La Presse)

Dumont avait 
oublié la 
présence  
de Tremblay



3[ ACTUALITÉS ]........................................................................................................................................................................

Sherb
ro

o
ke vend

red
i 25 janvier 2013 -  LA

 TR
IB

U
N

E
     3

SHERBROOKE — Comme il s’y 
attendait, le service municipal 
Hydro-Sherbrooke a fracassé 
son record de consomma-
tion d’électricité. En raison 
du froid extrême, des poin-
tes de consommation de 
498 mégawatts ont été enre-
gistrées mercredi soir et hier 
matin. C’est 4 mégawatts de 
plus que le précédent record, 
établi il y a presque deux ans 
jour pour jour.

Hydro-Sherbrooke anti-
cipait que les Sherbrookois 
allaient consommer autant, 
sinon plus d’électr ic ité 
hier soir. Finalement, la 
demande n’a atteint « que » 
482 mégawatts.

Le froid intense persistera 
encore quelques jours sur la 
région, selon Environnement 
Canada. Aujourd’hui, le maxi-
mum prévu est de -18. La 
température ressentie sera 
néanmoins de -35. Le mercure 
devrait atteindre -17 demain 
et -15 dimanche, alors que la 
normale est de -7.

Conséquence  : l’activité 
« Parc Victoria en neige », 
qui devait se tenir en fin 
de semaine, a été annu-
lée par l’arrondissement de 
Fleurimont. 

Cette décision s’explique 
aussi par le manque de neige 
pour assurer la sécurité de la 
glissade.

La glissade familiale au 
parc Victoria reprendra tous 
les dimanches à partir de la 
semaine prochaine, et ce, 
jusqu’au 3 mars.

Quant à la station de 
ski du Mont-Bellevue, elle 
accueillera à nouveau les 
skieurs à compter de 9 h ce 
matin, après avoir été fermée 
depuis mercredi.

— David Bombardier

Hydro-
Sherbrooke  
bat son record

RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Cinq incendies 
sont survenus en région, dont 
trois à Sherbrooke, au cours des 
24 dernières heures.

Chauffage d’appoint défec-
tueux, utilisation d’une source de 
chaleur pour dégeler des tuyaux 
et cendres chaudes laissées 
contre une résidence, quatre de 
ces cinq incendies pourraient être 
reliés à la vague de froid intense 
qui frappe le Québec depuis le 
début de la semaine.

Sur le chemin de la Butte dans 
le secteur Deauville, un incendie a 
pris naissance dans une maison, 
près d’un appareil à combusti-
ble solide, vers 14 h 20. Personne 
ne se trouvait à l’intérieur du 
bâtiment lorsque le feu a pris 
naissance.

« Nous avons reçu un appel au 
9-1-1 pour de la fumée et des flam-
mes apparentes. Quatre casernes 
ont été déployées afin de contenir 
l’incendie. À l’arrivée de la pre-
mière équipe, il y avait embra-
sement généralisé à la toiture », 
explique le chef de division au 
Service de protection contre les 
incendies de Sherbrooke (SPIS), 
Rémy Beaulieu.

Étant donné que le secteur où 
est survenu l’incendie n’est pas 
desservi par l’aqueduc, le SPIS a 
dû recourir à un camion-citerne.

Plus tôt en journée, les pom-
piers de Sherbrooke ont dû inter-
venir sur la rue Westmount. Un 
résidant dont la tuyauterie était 
gelée a tenté de chauffer les 
tuyaux. Cette manœuvre a cepen-
dant causé un début d’incendie à 
la structure.

« Nous demandons aux gens de 
ne pas s’improviser plombier pour 
dégeler des tuyaux. Nous deman-
dons aussi aux propriétaires de 
systèmes de chauffage d’appoint 
d’être vigilants. Les détecteurs 

de fumée et de monoxyde de 
carbone fonctionnels sont essen-
tiels », explique Rémy Beaulieu.

Une défectuosité électrique 
dans un système de chauffage 
d’appoint pourrait être à l’ori-
gine d’un incendie qui a lourde-
ment endommagé un bâtiment 
de ferme à Potton dans la MRC 
Memphrémagog dans la nuit de 
mercredi à hier.

Plusieurs chèvres qui se trou-
vaient à l’intérieur du bâtiment 
ont péri lors de cet incendie sur-
venu sur le chemin de l’Aéroport.

Ce sont les patrouilleurs de 
la Sûreté du Québec qui ont 
constaté l’incendie et appelé 
les pompiers. À l’arrivée des 
pompiers, le bâtiment était en 
flammes.

Un incendie, qui pourrait avoir 
été provoqué par des cendres 
chaudes, a complètement ravagé 
une résidence située au 195 de la 
rue des Durbecs, dans le secteur 
Saint-Nicéphore, mercredi en 
milieu de soirée.

Les pompiers du Service de 
sécurité de Drummondville 
ont reçu un premier appel vers 
19 h 30 et d’autres leur annonçant 

notamment l’évacuation de l’im-
meuble, alors qu’ils étaient en 
route vers l’intervention.

Lorsque le premier véhicule est 
arrivé sur place, la résidence, une 
maison mobile, était en embrase-
ment généralisé. La seule occu-
pante de la résidence était déjà 
à l’extérieur.

« Le Service de sécurité incen-
die de Drummondville aimerait 
rappeler à la population que des 
cendres provenant d’une poêle 
à bois peuvent rester chaudes 
jusqu’à 72 heures et des fois plus 
longtemps. Les cendres devraient 
être déposées dans un contenant 

métallique, à fond surélevé, muni 
d’un couvercle métallique et 
gardé à l’extérieur de la maison, 
sur une surface incombustible, 
qui est éloigné des murs de la 
résidence et de tout autre com-
bustible », a indiqué le chef de 
division, Andrew Barr, précisant 
qu’avant de transvider les cen-
dres dans un autre type de conte-
nant, il valait mieux s’assurer 
qu’elles ne soient plus chaudes.

Origine électrique
L’incendie survenu mercredi 

soir sur le chemin de la rivière 
dans l’arrondissement de 
Brompton à Sherbrooke a fina-
lement détruit complètement la 
résidence patrimoniale auquel 
il s’est attaqué. Les dommages 
s’élèvent à plus de 200 000 $.

« Nous avons trouvé un court-
circuit sur un fil où nous avons 
découvert le point d’origine de 
l’incendie. Nous ne pouvons 
encore déterminer de façon 
exacte ce qui s’est passé. Des 
expertises supplémentaires pour-
raient être faites avec un ingé-
nieur expert en sinistre. Nous 
pouvons cependant affirmer que 
ces fils électriques ne servaient 
pas à alimenter de système de 
chauffage », explique l’inspec-
trice au SPIS, Édith Vaillancourt.

— Avec Yannick Poisson

Le feu ne craint pas le froid
Quatre incendies reliés à la vague polaire au cours des 24 dernières heures

CHLOÉ COTNOIR
ccotnoir@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Si les grands 
froids des derniers jours ont sem-
blé endormir la ville, la situation 
est à l’opposée pour les plom-
biers qui doivent répondre à 
un nombre très élevé d’appels 
concernant des tuyaux gelés ou 
brisés par le gel.

« Nous avons reçu beaucoup 
de demandes dernièrement 
pour des fournaises qui ont de 
la misère à fournir. Quand il y 
a une telle demande de chaleur 
et d’énergie, ce n’est pas surpre-
nant que des bris arrivent plus 
vite. On a également eu beau-
coup de travail à faire pour des 
tuyaux gelés », admet Miguel 
Côté, de l’entreprise Plomberie 
Jean Côté. 

Même son de cloche chez la 
compagnie Plomberie La Goutte 
qui traverse une période de tra-
vail des plus intenses. « Nous 
sommes très occupés dans 
les derniers jours, mais jeudi a 

vraiment été la journée la plus 
occupée dans notre cas. En 
général, nous recevons trois 
ou quatre appels par semaine 
concernant des tuyaux gelés 
alors qu’on en compte une quin-
zaine seulement pour la journée 
d’hier », lance Yannick Saint-
Onge, employé de Plomberie 
La Goutte. 

Selon cet expert, certaines 
résidences sont plus à risque 
d’avoir des incidents. « Les pro-
priétés qui utilisent un chauf-
fage à l’eau chaude sont plus 
propices à avoir des problèmes 
puisque l’eau chaude gèle plus 
rapidement que l’eau froide », 
explique-t-il. Cette vérité, qui 
peut sembler saugrenue, s’expli-
que par le fait que l’eau chaude, 
contrairement à l’eau froide, ne 
peut adopter un comportement 
métastable qui lui permettrait de 
rester liquide jusqu’à des tem-
pératures extrêmes. De ce fait, 
l’eau gèle dès que la température 
atteint zéro degré Celsius. 

Il existe toutefois certains 

trucs pour éviter d’avoir d’em-
bêtants problèmes d’eau. « Il 
est important de remonter le 
chauffage la nuit, alors que le 
froid est le plus intense, dans 
les maisons qui utilisent le 
chauffage à l’eau chaude, et 
ce, même si nous recevons des 
avertissements pour réduire 
notre consommation d’électri-
cité », explique M. Saint-Onge. 
En ce qui concerne les maisons 
mobiles, l’expert suggère de tou-
jours laisser couler un mince filet 
d’eau dans les robinets. « C’est 
une façon de prévenir le gel des 
tuyaux. On parle bien d’un petit 
filet, mais au moins, ça permet 
à l’eau d’être en mouvement et 
une eau en mouvement ne gèle 
pas », souligne M. Saint-Onge. 

Après plusieurs journées 
mouvementées, les plombiers 
pourront reprendre un rythme 
de travail normal dans les pro-
chains jours puisque la semaine 
prochaine s’annonce moins gla-
ciale, avec des températures plus 
près des normales de saison.

Le froid donne du travail aux plombiers

IMACOM, MAXIME PICARD

Quatre des cinq incendies survenus durant les 24 dernières heures 
pourraient être en lien avec les températures sibériennes des der-
niers jours.
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SHERBROOKE — Deux chica-
nes distinctes dans des bars de 
la région priveront une jeune 
femme de 21 ans de plusieurs 
privilèges au cours des deux 
prochaines années et la for-
ceront à effectuer des travaux 
communautaires.

Reconnue coupable de voies 
de fait graves et de voies de 
fait, la jeune femme a notam-
ment lancé un verre au visage 
d’un homme dans un bar le 
7  août  2011. Intoxiquée par 
l’alcool au point où elle ne se 
souvient plus de sa soirée, la 
jeune femme avait entraîné une 
lésion au visage de la victime qui 
a nécessité 45 points de suture.

Lors de l’autre événement, 
la jeune femme en avait mal-
mené une autre en la tirant par 
les cheveux.

« J’ai réagi de façon excessive. 
Il y a des manières de régler 
les choses et je n’ai pas pris la 
bonne décision. J’ai mal agi, 

mais j’ai au moins appris beau-
coup de choses à la suite de cet 
événement », s’est confessé la 
jeune femme au tribunal.

La juge Hélène Fabi, de la Cour 
du Québec, a accepté la sugges-
tion commune de l’avocat de la 
défense Me Christian Raymond 
et de la procureure aux poursui-
tes criminelles Me Geveniève 
Crépeau dans cette affaire.

C’est un rapport présenten-
ciel positif qui a incité la juge 
Fabi à accepter cette proposi-
tion des deux avocats.

L’accusée a été condamnée 
à une probation de deux ans au 
cours de laquelle elle ne devra ni 
consommer d’alcool ni fréquen-
ter les bars. Elle ne devra entrer 
en contact d’aucune manière 
avec les deux victimes au dos-
sier. La juge lui a aussi imposé 
de faire 240 heures de travaux 
communautaires au cours des 
18 prochains mois.

— René-Charles Quirion

Elle paiera pendant deux 
ans pour ses sorties arrosées

SHERBROOKE — Le procès 
du cartel de l’essence à 
Sherbrooke est suspendu 
jusqu’au 4 février prochain.

C’est à ce moment que 
les avocats de Linda Proulx, 
du Pétro-Canada de Cherry 
River, et Michel Lagrandeur, 
du Shell de la rue Sherbrooke 
à Magog présenteront leur 
requête en arrêt des procé-
dures. Yves Gosselin, l’autre 
accusé dans cette affaire, 
continue d’analyser cette 
possibilité.

L inda Prou lx ,  Michel 
Lagrandeur et Yves Gosselin 
sont accusés de complot pour 
avoir fixé les prix de l’essence 
à la pompe dans les marchés 
de Sherbrooke et Magog entre 
avril 2005 et mai 2006.

Le procureur aux poursui-
tes pénales du Canada Me 

Stéphane Hould doit dépo-
ser sa réplique écrite à cette 

requête en arrêt des procédu-
res ce midi.

Le juge François Tôth de la 
Cour supérieure entendra les 
arguments des deux partis au 
retour de la cause devant le 
tribunal en février prochain.

Procédures abusives?
Me Thomas Walsh entend 

plaider que ces procédures 
à l’endroit de sa cliente sont 
abusives.

« Ma cliente a expliqué aux 
enquêteurs après la perqui-
sition qu’elle s’informait des 
prix de ses concurrents en 
allant reconduire ses enfants 
à l’école tous les matins. Il 
n’y a aucune preuve que ma 
cliente a monté son prix de 
l’essence à la fermeture. Il 
n’y a que trois conversations 
parmi les 600 qui seront 
entendus en preuve qui 
concernent ma cliente. Des 

conversations de 30 secondes 
dont elle ne se souvient pas. 
L’accusation contre Linda 
Proulx est abusive », estime 
Me Walsh 

Le procès a été suspendu 
mercredi à la suite du témoi-
gnage de l’expert en éco-
nomie de la poursuite. Ce 
dernier est venu présenter 
une preuve technique sur 
les marchés de Sherbrooke 
et Magog.

« À la fin du processus, le 
juge devra essentiellement 
déterminer si ma cliente ne 
faisait que suivre les prix, ce 
qui est légal ou si elle était 
une complice pour fixer les 
prix », explique Me Walsh.

C’est Me Dominique Saint-
Laurent qui assume la 
défense d’Yves Gosselin alors 
que Me Jean Beaudry repré-
sente Michel Lagrandeur.

— René-Charles Quirion

Le procès du cartel de l’essence 
suspendu jusqu’au 4 février

SHERBROOKE — Après avoir 
hypothéqué la santé d’un 
enquêteur du Service de 
police de Sherbrooke en 2006, 
voilà que Frédéric Martel est 
accusé d’avoir utilisé l’identité 
de ce policier pour effectuer 
des achats frauduleux à partir 
de sa cellule du pénitencier à 
sécurité maximum de Port-
Cartier.

Déjà accusé de multiples 
chefs de fraude derrière les murs 
de la prison, de nouvelles accu-
sations de tentative de fraude et 
d’utilisation de l’identité d’une 
autre personne ont été dépo-
sées contre le multirécidiviste. 
Il aurait aussi comploté pour 
faire entrer des médicaments 
prohibés à l’intérieur des murs 
du pénitencier.

L’homme de 35 ans été 
accusé d’avoir utilisé l’identité 
du policier à qui il avait asséné 
un violent coup de poing après 
un interrogatoire au quartier 
général du SPS. Frédéric Martel 
avait été condamné à cinq ans 
de prison en 2009 pour des 
événements où la victime avait 
subi un sévère traumatisme 
crânien.

« Il est excessivement rare 
que des policiers soient vic-
times de tels gestes à partir 
de la prison par des individus 
condamnés », explique le porte-
parole du Service de police de 
Sherbrooke, Martin Carrier.

Devant la juge Hélène Fabi, 
de la Cour du Québec, Martel 
a été accusé d’avoir tenté de 
frauder Sears, Rogers et Telus 
en se faisant passer pour le 

policier de Sherbrooke entre 
mars et juin 2012. Ces tentati-
ves de fraude auraient été faites 
à l’intérieur des murs de la pri-
son à l’aide de complices qui se 
trouvaient en liberté. 

À l’ombre pour sept ans
À l’ombre pour sept ans pour 

de graves crimes de violence, 
Frédéric Martel est aussi accusé 
d’autres événements sembla-
bles effectués derrière les murs 
d’un pénitencier pour commet-
tre des fraudes avoisinant les 
100 000 $ auprès de Bell et de 
Vidéotron.

À partir du pénitencier, 
Martel aurait réussi à flouer 
les deux entreprises de télé-
communications. L’accusé 
réussissait à établir des confé-
rences téléphoniques avec des 
connaissances et le service à la 
clientèle des deux entreprises. 
Puis, il entreprenait d’obtenir 
à ses complices des branche-
ments à Internet, de télépho-
nie et de télévision ainsi que 
divers appareils reliés à ces 
services.

Trois des personnes impli-
quées dans les complots avec 
lui ont porté plainte par la suite 
pour des affaires de menaces de 
mort et de harcèlement.

De nouvelles accusations de 
violence conjugale ont aussi été 
portées contre Martel pour des 
événements survenus en 2005 
et 2006, soit avant qu’il ne soit 
incarcéré.

Pieds et poings liés, l’accusé 
était entouré de cinq agents des 
services correctionnels lors de 
sa comparution devant la juge 
Fabi, hier.

La procureure aux poursuites 
criminelles Me Karine Frenette 
et l’avocat de la défense Me 
Ngoc Thang Nguyen ont reporté 
tous les dossiers de Frédéric 
Martel au 5 avril prochain.

TENTATIVES DE FRAUDES AUPRÈS DE SEARS, ROGERS ET TELUS

Un détenu utilisait l’identité d’un policier

ARCHIVES LA TRIBUNE

Frédéric Martel ne semble pas apprécier la présence des photographes.

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

RENÉ-
CHARLES
QUIRION
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JÉRÔME GAUDREAU
jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La plus récente 
décision du conseil d’admi-
nistration du Centre de santé 
et des services sociaux du 
HSF aura des conséquences 
importantes, juge le ministre 
de la Santé, Réjean Hébert. 
Rappelons que le CA a choisi 
mercredi de renoncer à la fusion 
entre le CSSS du HSF et celui 
des Sources.
     Réjean Hébert s’est dit déçu 
du choix des administrateurs, 
qui ont préféré mettre une croix 
sur un mariage entre les deux 
CSSS.

« C’est dommage, parce que 
la population devra vivre avec 
les conséquences de cette déci-
sion, informe le député péquiste 
de Saint-François. Les 700 000 $ 
qu’on aurait pu économiser ou 
investir dans les services, on 
devra maintenant les réser-
ver pour le paiement de frais 
administratifs. »

La préfète de la MRC du HSF, 
Nicole Robert, a confié pour sa 
part que la population lui avait 
donné le mandat d’empêcher 
que cette fusion ait lieu, et ce, 
pour plusieurs raisons.

Mme Robert a répété à quel-
ques reprises dans la dernière 
année que cette fusion entraî-
nerait une perte de pouvoir déci-
sionnel et favoriserait ainsi le 
CSSS des Sources.

La  préfète  sout ient 

maintenant que toute cette his-
toire ne se résume pas à une 
simple « guerre de clochers ».

«  On nous suggérait un 
mariage, mais les deux mem-
bres du couple ne sont pas faits 
pour aller ensemble, image-t-
elle. Déjà, les fréquentations 
étaient malsaines. Bref, ce 
n’était pas le mariage idéal! Le 
mot fusion était donc rayé de 
notre vocabulaire, mais cela 
ne veut pas dire que nous som-
mes fermés face à des échanges 

de services avec le CSSS des 
Sources ou d’autres CSSS afin 
d’effectuer des économies. »

Nicole Robert s’avoue satis-
faite de la tournure des événe-
ments, même si le CSSS du HSF 
retourne à la même case qu’il y 
a un an.

« Pour ce qui est des services 
offerts, je n’étais pas inquiète. 
On nous confirmait aussi que les 
deux budgets allaient demeurer 
séparés, mais on se montrait 
prudents et on souhaitait donc 

obtenir l’assurance que notre 
représentation allait être plus 
importante au moment de voter, 
dans le cas où les deux budgets 
seraient réunis. Après tout, on 
forme un territoire plus impor-
tant. Mais ce qu’on nous sug-
gérait, c’était plutôt de signer 
la résolution avant de discu-
ter de ces points », soutient 
Mme Robert.

La préfète rappelle finale-
ment que les économies suggé-
rées par l’étude indépendante 

demeuraient imprécises.
«  Parfois, on parlait de 

700 000 $ par année, d’autre 
fois, de 700 000 $ sur quatre 
ans pour un seul CSSS ou même 
ensemble. Peu importe, sur un 
budget de 40 M$, ce n’est pas 
énorme. On est ouverts aux 
économies, mais pas en se 
fusionnant avec le CSSS des 
Sources. Il n’y avait pas assez 
de points gagnants pour nous », 
souligne-t-elle.

« La population 
sera perdante »

Karine Vallières déplore aussi 
l’avortement de cette fusion. 
Selon la députée de Richmond, 
la fusion des services consti-
tuait la meilleure solution. Avec 
son rejet, la population en serait 
sortie perdante.

« Les deux établissements 
partagent déjà la même direc-
tion générale depuis plusieurs 
mois [...]. À l’heure où les orga-
nisations tendent à se regrou-
per pour être plus fortes, il est 
décevant que cette option ne 
se concrétise pas chez nous. 
Ce qui importe pour les deux 
régions, c’est l’attraction et 
la rétention de profession-
nels de la santé  », affirme 
Mme Vallières.

FUSION AVORTÉE ENTRE LES CSSS DES SOURCES ET DU HSF

« Ce n’était pas le mariage  
idéal », se défend la préfète

IMACOM, CLAUDE POULIN

Le conseil d’administration du Centre de santé et des services sociaux du Haut-Saint-François a rejeté 
mercredi soir la proposition de fusion avec le CSSS des Sources, à Asbestos.

ISABELLE PION
isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les lumières 
à diodes électroluminescentes 
(DELS) pourraient devenir plus 
lumineuses grâce... aux lucioles. 
Des chercheurs de l’Université 
de Sherbrooke et leurs partenai-
res belges ont en effet réussi à 
augmenter de 55 % l’intensité 
lumineuse des DELS que l’on 
retrouve actuellement sur le 
marché en s’inspirant de ces 
insectes. Cette découverte per-
mettrait notamment de réali-
ser une importante économie 
d’énergie. 

Les chercheurs sherbrookois 
sont ceux de l’Unité mixte inter-
nationale (UMI-LN2). Le codi-
recteur de l’UMI-LN2, Vincent 
Aimez, professeur de la faculté 
de génie, explique que les par-
tenaires belges (Université de 
Namur et Université catholique 
de Louvain) ont développé une 
expertise sur l’étude des insec-
tes. « Ce sont des gens qui font 
beaucoup de travaux de modé-
lisation. Ce sont des gens qui 
réussissent à prendre des sque-
lettes d’insectes et à les ana-
lyser », résume M. Aimez, qui 

a dirigé les travaux de l’UdeS.
Pour arriver à ces résultats, 

les chercheurs se sont inspi-
rés plus particulièrement de 
l’abdomen des lucioles et ils 
ont notamment réussi à com-
prendre pourquoi la lumière 
émane si bien de cet insecte. 
Les scientifiques sherbrookois, 
pour leur part, ont mis en place 
toute la partie expérimentale 

du projet, en fabriquant un 
prototype « bio-inspiré ». Les 
travaux ont été menés dans les 
laboratoires de l’Institut inter-
disciplinaire d’innovation tech-
nologique (3IT), dans le parc 
Innovation à Sherbrooke. Les 
chercheurs ont recouvert les 
DELS d’une couche de maté-
riaux pour améliorer de 55 % 
leur luminosité.

Le procédé pourrait être 
utilisé par le monde indus-
triel à court terme. Les avan-
tages d’une telle découverte? 
« Clairement, l’impact serait 
l’économie d’énergie... Les 
lumières DELS émettraient 
autant de lumière en consom-
mant moins d’énergie », expli-
que-t-il. Même si elles éclairent 
bien, les DELS ont toutefois des 
pertes d’énergie.

On sait que les DELS sont de 
plus en plus montrées du doigt 
pour la pollution lumineuse, 
plus particulièrement en rai-
son de leurs longueurs d’onde 
bleues qui pourraient avoir des 
impacts sur la santé. Lorsqu’on 
décompose la lumière, on 
retrouve toutes les couleurs 
de l’arc-en-ciel et c’est le bleu 
qui semble poser problème. Par 
exemple, la suppression de la 
mélatonine, l’hormone du som-
meil, est plus efficace en pré-
sence de cette lumière bleue, 
ce qui peut avoir un impact sur 
le sommeil.

Le sujet a d’ailleurs fait l’ob-
jet d’un colloque récemment 
à Sherbrooke. La couche de 
matériaux ajoutée au DELS 
pourrait servir de filtre, et du 

même coup les rendre « moins 
nocives ». 

Les chercheurs de l’UdeS col-
laborent déjà avec les scientifi-
ques du Cégep de Sherbrooke, 
qui ont développé une exper-
tise sur les DELS, et des parte-
naires industriels de la région 
pour développer des filtres. 
L’UdeS travaille également en 
partenariat avec l’Université 
McGill sur le dépôt d’un projet 
de recherche, qui permettrait de 
réaliser des DELS « avec moins 
de bleu ».

Les spécialistes des semi-
conducteurs du 3IT ont fabriqué 
100 % des composantes du pro-
totype. « Notre savoir-faire est 
unique en milieu universitaire 
canadien dans le domaine des 
DELS », précise M. Aimez, qui 
note qu’on n’aurait pu en arriver 
à ces résultats sans cette colla-
boration internationale.

L’avancée scientifique fait 
l’objet d’un article dans le der-
nier numéro de la revue Optics 
Express. La nature en a encore 
à nous apprendre : aux yeux des 
chercheurs, cette avancée per-
met de démontrer l’importance 
d’observer la nature pour inno-
ver en recherche.

AVANCÉE SCIENTIFIQUE À L’UDES

Des DELS plus lumineuses... grâce aux lucioles

COLLABORATION, UDES

L’Université de Sherbrooke et ses partenaires belges sont parvenus 
à une percée scientifique importante concernant les lumières DELS. 
Le professeur Vincent Aimez a dirigé les travaux.

« UNE OCCASION MANQUÉE » 

— L’ÉDITORIAL DE DENIS DUFRESNE

en page 12
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La Brasserie Le Dauphin
s’est refait une beauté...

L’ambiance était joyeuse, le 21 janvier dernier, alors que
500 personnes répondaient à l’invitation lancée par Serge Roy
et Stéphane Pellerin, propriétaires de la Brasserie Le Dauphin,
dans l’Est de Sherbrooke. La brasserie a subi une magnifique
transformation qui vous mettra sûrement davantage en appétit!

L’ambiance était joyeuse, le 21 janvier dernier, alors que  
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SHERBROOKE — Des accusa-
tions seront portées contre au 
moins une des deux personnes 
arrêtées à la suite de l’explosion 
d’une « soupe au pot » puis de 
l’incendie d’un logement de la 
12e avenue Nord à Sherbrooke.

Le Service de police de 
Sherbrooke confirme que c’est 
l’explosion de la vapeur de 
naphta qui a causé pour environ 

30 000 $ de dommages mercredi 
après-midi.

« Nous avons découvert sur 
place des stupéfiants de même 
qu’une certaine quantité de 
naphta », explique le porte-
parole du Service de police de 
Sherbrooke, Martin Carrier.

L’homme de 21 ans brûlé au 
bras lors de la déflagration est 
toujours hospitalisé.

« Nos enquêteurs souhaitent 
le rencontrer lorsqu’il rece-
vra son congé de l’hôpital », 

mentionne l’agent Carrier.
Le locataire des lieux, un 

homme de 44 ans, a été libéré 
à la suite de son interrogatoire 
avec les policiers. Il a été libéré 
sous promesses de comparaître 
devant le tribunal à une date 
ultérieure.

L’intervention rapide des pom-
piers a permis d’éteindre rapi-
dement les flammes qui ont été 
confinées à ce seul logement de 
l’immeuble qui en compte trois.

— René-Charles Quirion

« Soupe au pot »: des accusations à venir

D 
ire qu’on a craint que 
Sylvain Gaudreault 
en ait trop sur les 

épaules au sein du conseil des 
ministres du gouvernement 
Marois.     

Les extras facturés pour 
construire les routes et les 
ponts, les pots-de-vin pour 
les contrats municipaux et le 
financement des campagnes 
électorales... Comme il y a pas 
mal de saleté d’accumulée, on 
se demandait s’il y avait assez 
de 24 heures dans une jour-
née pour qu’un seul ministre 
se charge d’une pareille cor-
vée de nettoyage.

Puis, c’est sans comp-
ter que M. Gaudreault doit 
veiller à la bonne marche 
quotidienne des accaparants 
ministères que sont celui 
des Transports ainsi que des 
Affaires municipales, des 
Régions et de l’Occupation du 
territoire. Ouf !

Ce super ministre semble 
ma foi avoir plus que deux 
bras pour tenir un balai et un 
porte-poussière car, paral-
lèlement à ce qui passe à la 
Commission Charbonneau, 
voilà qu’il s’attaque à la dis-
parité des salaires des diri-
geants des 21 conférences 
régionales des élus (CRE). 

Le ministre Gaudreault (ou 
ses hauts fonctionnaires!!!) 
aurait froncé les sourcils en 
voyant que certains élus rece-
vaient un salaire de 5000 $ 
tandis que d’autres tou-
chaient jusqu’à 20 000 $. Des 
écarts inaaaadmissibles, faut 
faire du ménage!

Maurice Bernier est payé 
10 000 $ par année pour pré-
sider la Conférence régionale 
des élus de l’Estrie (CRÉE), 
soit 1/16 du salaire qu’il rece-
vrait s’il était encore député 
fédéral.

Si un élu part de la MRC 
du Granit pour venir assister 
à une réunion à Sherbrooke 
(c’est le cas de M. Bernier), 
il a droit à une compensa-
tion financière de 85 $ pour 
ses frais de déplacement; 
s’il arrive de la MRC des 
Sources, 50 $;  l’indemnité 
accordée aux représentants 
des MRC de Coaticook, 
Memphrémagog et du Val-
Saint-François est de 35 $ 
et celle-ci glisse à 30 $ en 
provenance du Haut-Saint-
François; le maire Bernard 
Sévigny ainsi que ses collè-
gues Pierre Boisvert et Robert 
Pouliot, les délégués de 
Sherbrooke, sont indemnisés 
avec un gros 10 $ par réunion.

L’opération pique-assiette

Le poste « salaires et dépla-
cements » des élus compte 
pour 30 000 $ dans le bud-
get de fonctionnement de 
960 000 $ de la CRÉE, selon les 
chiffres communiqués hier par 
la directrice générale de l’orga-
nisme, Marie-Hélène Wolfe.

En vertu du protocole 
d’entente signée en 2004, 
pourtant sensé accordé une 
certaine autonomie aux élus 
de la région, les frais d’exploi-
tation ne devaient pas excéder 
60 pour cent des fonds décen-
tralisés par Québec. En pro-
portion de l’allocation totale 
de 2,5 M $ cette année, le ratio 
est inférieur à 40 pour cent.

On a fait le tour de la 
pièce, est-ce assez propre 
pour vous? Me semble que 
Monsieur Net serait plus utile 
ailleurs, non? Quasiment 
vexant d’avoir à rendre des 
comptes sur d’aussi maigres 
montants.

Mais que vous soyez rec-
trice dans une université à 
gérer un budget de 265 mil-
lions ou président d’une ins-

tance régionale disposant de 
100 fois moins d’argent, Dieu 
vous voit ! Il vous observe 
depuis Québec, et si ce n’est 
pas lui qui garde un œil au-
dessus de votre épaule, un de 
ses sbires surveille la façon 
dont vous utilisez les fonds 
publics.

Un changement de gouver-
nement apporte la plupart du 
temps des changements de 
structures.

« Depuis quelques années, 
il y a eu délégation de res-
ponsabilités vers les régions. 
Aujourd’hui, il ne s’agit pas 
de bouleverser les structures 
régionales, mais de renforcer 
les liens entre les régions, 
les villes, la société civile 
et l’État », annonçait le pro-
gramme électoral du Parti 
québécois.

Si certains chapitres des 
saints évangiles sont plutôt 
obscurs, d’autres sont plus 
limpides que ces vagues 
intentions politiques.

Dieu manquant cruellement 
d’argent et ne sachant plus 

à quel saint se vouer, l’enve-
loppe budgétaire confiée aux 
élus de l’Estrie a été revue à 
la baisse. Une compression de 
20 pour cent est à appliquer. 
C’est en sus de cette ponction 
que le ministre Gaudreault 
veut récupérer quelques miet-
tes de biscuits en instaurant 
des balises salariales.

Dans l’éventualité où la pro-
chaine étape serait la réforme 
de structures, s’attaquer 
aux Centres locaux de déve-
loppement (CLD) allumerait 
96 foyers d’incendie dans 
autant de MRC au Québec. 
Ce serait priver les maires de 
leviers qu’ils contrôlent sans 
intermédiaire alors que ce 
pouvoir est dilué quand ils siè-
gent à une instance régionale.

Si vous étiez ministre tout-
puissant d’un gouvernement 
minoritaire, où appliqueriez-
vous la recette du moindre 
mal pour solutionner des tra-
cas budgétaires ?

L’assiette régionale est plus 
facile à piquer que celle des 
municipalités.

LUC
LAROCHELLE
PERSPECTIVES

luc.larochelle@latribune.qc.ca
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Le projet du Groupe Maurice 
a erronément été présenté en 
page une d’hier comme étant 
un « immeuble à condos » de 
12 étages. Ce complexe pour 
retraités comprendra en grande 
majorité des appartements avec 
soins. Quelques dizaines de 
condos, également avec soins, 
seront aussi offerts aux deux 
derniers étages.

Précision 

CHLOÉ COTNOIR
ccotnoir@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — À la suite 
d’une importante éclosion de 
gastro-entérite, le Centre de 
santé et de services sociaux - 
Institut universitaire de géria-
trie de Sherbrooke (CSSS-IUGS) 
interdit depuis hier les visites 
au 3e étage du Centre d’héber-
gement St-Vincent. L’éclosion 
touche 14 des 72 patients et 
autant d’employés. Cette inter-
diction est en vigueur jusqu’à 
nouvel ordre et la situation sera 
réévaluée quotidiennement, 
précise le CSSS-IUGS dans un 
communiqué.

Rappelons qu’une limite 
de deux visiteurs par rési-
dents hébergés aux centres 
d’hébergement D’Youville 
et St-Vincent est également 
toujours en vigueur pour limi-
ter la contagion à la suite de 
nombreux cas de grippe. De 
plus, le CSSS-IUGS demande 
à tous ses visiteurs de res-
pecter toutes les mesures 
d’hygiène recommandées sur 
les affichettes à l’entrée des 
unités. Ainsi, toute personne 

qui se présente sur une unité 
en éclosion d’influenza doit se 
laver les mains et porter un 
masque. Si elle visite une per-
sonne atteinte de l’influenza, 
elle doit porter des gants et 
une jaquette.

Cette mesure se veut excep-
tionnelle afin de limiter la 
propagation de la grippe et 
de la gastro-entérite auprès 
de ses résidents et dans la 
communauté.

Le CSSS-IUGS demande à 
toutes les personnes qui se 
sentent malades ou qui font de 
la fièvre de reporter à plus tard 
leur visite.

Interdiction de visite au 
3e étage de Saint-Vincent

DAVID BOMBARDIER
david.bombardier@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — L’étau se 
resserre encore un peu plus 
sur Conteneurs Rock Forest. 
Le centre de tri du secteur 
Deauville a reçu un nouvel 
avis de non-conformité du 
ministère de l’Environne-
ment, hier. Pour un deuxième 

mois consécutif, la com-
pagnie n’a pas fourni les 
documents prouvant le nom-
bre de tonnes de matières 
qu’elle a sorties de son site. 
Elle s’expose à de nouvelles 
sanctions.

Selon une ordonnance du 
Ministère émise à la mi-octo-
bre, le plus important cen-
tre de tri privé de la région 

CONTENEURS ROCK FOREST

L’étau se resserre un peu plus
sherbrookoise devra venir à 
bout de la totalité des monta-
gnes de matériaux secs entre-
posés sur son site avant de 
pouvoir accepter de nouvelles 
matières. L’entreprise située 
en bordure de l’autoroute 10/55 
a jusqu’en octobre prochain 
pour y arriver. Chaque mois, au 
moins 7500 tonnes de matières 
doivent sortir du site, preuves 
à l’appui.

Rapport à la mi-novembre
Conteneurs Rock Forest 

(CRF) a fourni un premier rap-
port mensuel à la mi-novem-
bre. Seulement 155  tonnes 
avaient alors été disposées 
dans des lieux autorisés. Les 
rapports mensuels de la mi-
décembre et de la mi-janvier 
n’ont pas été remis au minis-
tère de l’Environnement, 
affirme le porte-parole du 
Ministère en Estrie, Daniel 

Messier.
À ce jour, au moins 

22  500  tonnes auraient dû 
être sorties du site. « On est 
très loin du compte », souli-
gne M. Messier, sans pouvoir 
quantifier les matières qui se 
trouvent toujours sur place. 
D’après le Ministère, ces impo-
sants amas sont entreposés en 
illégalité et constituent une 
source de contamination à 
l’environnement.

Le propriétaire de CRF, 
Sébastien Labrecque, estime 
qu’il pourra reprendre une 
partie du temps perdu lorsqu’il 
pourra recommencer à broyer 
du bois. Le Ministère lui a 
interdit cette activité le 8 jan-
vier, pour 30 jours, puisque 
du broyage avait auparavant 
été effectué avant qu’un cer-
tificat d’autorisation ne soit 
émis. «  Si je veux respec-
ter mon ordonnance, ça me 

prend des outils », fait valoir 
M.  Labrecque. Ce dernier 
déplore qu’on lui mette « des 
bâtons dans les roues pour des 
peccadilles ».

La semaine dernière, un 
inspecteur du Ministère a par 
ailleurs constaté la présence 
de quelques conteneurs entre-
posés illégalement sur les 
lieux, indique le porte-parole 
Daniel Messier.

Le ministère de l’Environ-
nement analyse présentement 
« toutes les options » pour que 
CRF se conforme à son ordon-
nance, incluant des amendes 
et la révocation de son certifi-
cat d’autorisation.

« L’objectif du Ministère est 
que l’entreprise se conforme 
à l’ordonnance et non qu’elle 
fasse fail lite  », souligne 
M. Messier. CRF avait reçu 
une première amende d’envi-
ron 5000 $ en août.
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Maquillage permanent

Josée Lemieux
25 années d’expérience

Dermapigmentologue, esthéticienne
Maîtrise en maquillage permanent,

esthétique et paramédical des États-Unis

PUBLIREPORTAGE

Pour un rendez-vous

UN SEUL NUMÉRO 819 701-2238
Sans frais: 1 877 437-9611

3
1
2
2
9
2
8

CONSULTATION

GRATUITE

Maquillage permanent

Ne vous en faites pas, le tout est sans douleur!!!

Une consultation vous convaincra.

Augmentation du volume des lèvres avec
une apparence invitante et naturelle.
Être belle en tout temps sur le bord de la
piscine, en bateau ou sur la plage, vous
n’aurez plus jamais besoin de vous soucier
de votre contour des lèvres ou de votre
rouge à lèvres.

Les couleurs se déclinent du rose bonbon
au rouge framboise en passant par tous les tons d’orangé. Vous avez
l’embarras du choix!!!

• Durée d’intervention raccourcie

• Procédure maintenant sans douleur

• Des lèvres parfaites en seulement quelques jours

Les

PUBL

lèvres

• Restructuration des sourcils
• Coloration de la ligne du contour des yeux
• Coloration de la ligne intérieure de l’oeil
• Application du fard à paupières
• Augmentation du volume des lèvres
• Taches pigmentaires
• Taches de naissance

• Remplissage des lèvres
• Application du fard à joues
• Aréole du mamelon
• Vergetures
• Cicatrices
• Vitiligo
• etc.

FABRIQUÉ AU QUÉBEC

FIN
D’ANNÉE
FISCALE

OUVERT 7 JOURS
Lun. au merc. : 9 h à 17 h
Jeu. et ven. : 9 h à 21 h

Samedi : 9 h à 16 h
Dimanche : 10 h à 16 h

MATÉRIAUX SURPLUS LIQUIDATION
5201, BOUL. BOURQUE
SHERBROOKE • 819 612-2647
www.materiauxsurplus.com

VENTEDE

PLANCHER DE BOIS FRANC

5 COULEURS TENDANCE

SÉLECT 3¼ (Rég.: 699$/pi2)

VOTRE PRIX :269$/pi2 - 10% - 2 taxes

SÉLECT 2¼ (Rég.: 599$/pi2)

VOTRE PRIX :249$/pi2 - 10% - 2 taxes

DERNIÈRE CHANCE!
JUSQU’AU 31 JANVIER 2013!

10% DE RABAIS

SUPPLÉMENTAIRES!*
2 TAXES

INCLUSES*

MARCHES
ÉRABLE,MERISIERETCHÊNE

36 PO : 16,49 $ - 10%= 14,84 $

42 PO : 18,49 $ - 10%= 16,64 $

48 PO : 20,49 $ - 10%= 18,44 $

*Sur les planchers de bois franc seulement *Ne s’applique pas aux composantes d’escaliers
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DAVID SANTERRE

MONTRÉAL — Une cossue 
demeure de la rue Marie-Anne-
Tison, à Rivière-des-Prairies, a 
été complètement soufflée par 
une violente explosion, hier à 
11h10.

Heureusement, personne n’a 
été blessé, puisque les occu-
pants de la maison, un homme 
et ses enfants, n’y étaient pas.

L’événement a toutes les allu-
res d’un geste criminel, selon 
la police de Montréal, dont 
les enquêteurs spécialisés en 
la matière ont été chargés du 
dossier.

Un voisin a affirmé aux poli-
ciers qu’il avait vu des gens 
s’introduire dans la résidence 
et s’enfuir à toutes jambes juste 
avant l’explosion. Ces individus 
sont maintenant recherchés.

À l’arrivée des pompiers, 
moins de 10 minutes après 

l’explosion, le toit de la maison 
avait été soufflé.

 Le bâtiment est une perte 
totale et la maison voisine, à 
laquelle les flammes s’étaient 
propagées, a été endommagée 
à 20%.

D’après nos sources, les 
enquêteurs privilégient l’hypo-
thèse selon laquelle les incen-
diaires, en plus de répandre 
de l’accélérant dans la maison, 
auraient saboté la conduite 
d’alimentation en gaz pour 
transformer le bâtiment en 
puissante bombe, ce qui expli-
que la violence de l’explosion. 
De nombreux employés de Gaz 

Métropolitain étaient sur place 
pour sécuriser les lieux et cou-
per l’alimentation en gaz de la 
résidence.

Le propriétaire, d’origine haï-
tienne et âgé d’une quarantaine 
d’années, est plombier à la Ville 
de Montréal. On ignore pour-
quoi sa maison, qui était neuve, 
a été visée.

En mai dernier, le Centre 
canadien d’arbitrage commer-
cial a donné raison au pro-
priétaire dans un conflit qui 
l’opposait au constructeur de la 
maison, Constructions Trilikon, 
auquel il reprochait d’avoir mal 
fait la maçonnerie.  (La Presse)

RIVIÈRE-DES-PRAIRIES

Une maison soufflée par une explosion

IMAGE TIRÉE D’UNE VIDEO DE PATRICK SANFAÇON, LA PRESSE

Une explosion a complètement soufflé une maison cossue de l’arrondissement Rivière-des-Prairies à 
Montréal, hier matin. Il s’agirait d’un incendie d’origine criminel. 

PHILIPPE TEISCEIRA-LESSARD

MONTRÉAL — Un pharmacien 
du CHUM, accusé d’avoir volé un 
dérivé de morphine sur son lieu 
de travail puis de se l’être injecté, 
était héroïnomane depuis plu-
sieurs années lorsqu’il a été 
recruté, selon des documents 
de l’Ordre des pharmaciens.

Marc-André Sauriol, embau-
ché par l’hôpital Saint-Luc en 
2009, «avait une forte dépen-
dance à l’héroïne depuis le 
cégep, et ce, de façon intermit-
tente depuis 2002», a-t-il avoué 
à la syndic de l’ordre.

Depuis le «début de l’année 
2012» et jusqu’à sa suspension 
à la fin du mois d’octobre, il s’est 
comporté de façon «anormale et 
erratique» au travail, selon ses 
collègues cités dans le même 
document. Il avait des «difficul-
tés à marcher, à se mouvoir, à 
écrire» et allait même jusqu’à 
«travailler nu-pieds» en plein 
hôpital.

Le 29 octobre dernier, des 
collègues du jeune homme se 
sont rendu compte qu’il avait 
subtilisé trois doses injectables 
d’hydromorphone, dérivé de la 
morphine.

L’hôpital l’a immédiatement 
suspendu.

Une semaine plus tard, devant 
ses patrons, Marc-André Sauriol 
«a avoué avoir subtilisé environ 
20 ampoules d’hydromorphone 
qu’il s’appropriait afin de les 
consommer à son domicile», 
selon la syndic de l’Ordre des 
pharmaciens. Cette puissante 
substance est considérée 
comme un stupéfiant par la 
législation fédérale.

Selon les explications du phar-
macien lui-même, il a commencé 
«en mars 2012» un traitement à 
la méthadone pour tenter de se 
débarrasser de sa dépendance 
à l’héroïne. Mais pendant qu’il 
«vivait des problèmes person-
nels», la «facilité d’accès des 
stupéfiants» serait devenue une 
«tentation», d’où le vol.

En plus d’être accusé d’avoir 
subtilisé et consommé le puis-
sant analgésique, M. Sauriol se 
fait aussi reprocher par la syndic 
d’avoir refusé à deux reprises de 
se soumettre à un test de dépis-
tage de drogues en novembre 
dernier, après qu’on eut décou-
vert le vol. Il assurait pourtant 
ne consommer que des médica-
ments sous ordonnance.

Finalement, la syndic de l’Or-
dre des pharmaciens l’accuse 
d’avoir inventé des expériences 
de travail sur un curriculum 
vitae. L’accusé a tenté de trouver 
un travail dans une pharmacie 
privée au lendemain de sa sus-
pension du CHUM.

Mardi dernier, devant le 
comité de discipline de l’ordre 
professionnel, M. Sauriol a 
consenti à se faire retirer son 
droit de pratique de la pharma-
cie pour au moins le temps du 
processus. Il s’est soumis à une 
«cure fermée» jusqu’au 15 jan-
vier dernier et est «toujours en 
suivi auprès de ses thérapeutes», 
selon ce qu’a indiqué son avo-
cate. (La Presse)

Pharmacien 
héroïnomane 
au CHUM



DÈS MAINTENANT ET JUSQU�AU JEUDI 31 JANVIER

Des rabais exceptionnels dans tous les rayons
Nos plus bas prix! Profitez-en maintenant et économisez
jusqu�à 60% sur un choix de duos-sommeil :

Installation et livraison locale sans frais à l�achat d�un duo-sommeil.
Précisions en magasin.

748$
Ord. 2 198 $

1 450$ de rabais Duo-sommeil grand lit à
plateau-coussin Blackbrook,
collection Perfect Sleeper
de 

1 098$
Ord. 2 798 $

1 700$ de rabais Duo-sommeil grand lit à plateau
standard Affirmation, collection
iSeries de 

60% de rabais
Vêtements d�extérieur
pour femme
Rayon des vêtements d�extérieur.

50% de rabais
sur les vêtements d�extérieur
tout-aller pour homme
Rayon des vêtements d�extérieur.

50% de rabais sur les
vêtements d�extérieur
pour bébé et enfant
Prix tels qu�étiquetés.

Toutes les offres annoncées ci-dessus
s�appliquent à nos prix ordinaires.
Le choix varie selon le magasin.
Exceptions en bas de page.

VÊTEMENTS D’EXTÉRIEUR EN LIQUIDATION : rayon des vêtements d’extérieur pour femme. ROBES, TAILLEURS ET INTERCHANGEABLES DE TAILLEUR : rayons des robes et des tailleurs. EXCEPTIONS S’APPLIQUANT AUX OFFRES SUR LA MARCHANDISE EN
LIQUIDATION SUIVANTE : VÊTEMENTS SPORT POUR FEMME : Diesel, Not Your Daughter’s Jeans, Vince Camuto, pantalons classiques à jambe semi-évasée Jessica Simpson (modèles 60129796-169 et 60129796-724), Topshop, Wallis, Evans et Dorothy Perkins. DESSOUS
POUR FEMME : Diesel. ACCESSOIRES, SACS À MAIN, PORTEFEUILLES ET BIJOUX POUR FEMME : Coach. EXCEPTIONS S’APPLIQUANT AUX OFFRES SUIVANTES : 60 % DE RABAIS SUR LES VÊTEMENTS D’EXTÉRIEUR POUR FEMME : nouveaux arrivages printaniers.
VÊTEMENTS D’EXTÉRIEUR TOUT-ALLER POUR HOMME : Allegri, Andrew Marc, Bugatti, Hugo Boss, J. Lindeberg, Sanyo, Strellson, Ted Baker, Victorinox, Zegna, nouveaux arrivages printaniers et articles dont le prix se termine par 99 ¢.

Exemple :Chaussurespour femmeprix initial
100$

liquidation50% de rabais= 50$+ rabais additionnelde 50 %
= 25$avant taxes

Toutes les offres annoncées ci-dessus s�appliquent à nos derniers prix étiquetés. Exceptions en bas de page.

après le rabais additionnel de 50% sur les
chaussures à prix de liquidation pour femme

75%Économisez
jusqu�à

Économisez jusqu�à 70%
après le rabais additionnel de 40% sur les vêtements
sport à prix de liquidation pour femme

Économisez jusqu�à 65%
après le rabais additionnel de 30%
sur la marchandise en liquidation suivante : vêtements d�extérieur, robes, tailleurs et interchangeables de tailleur,
accessoires, dessous, vêtements de nuit, peignoirs, collants, chaussettes et collants fins, sacs à main, portefeuilles,
bijoux mode et en argent sterling pour femme; chaussures pour homme; bagages et sacs à dos.
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30%60%

En PLUS,

grattez un rabais

supplém
entaire

jusqu’à

en magasin.
50%

Épargnez
de

à

sur tous les vêtements
et accessoires

vestimentaires d’hiver
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ÉCONOMIE
S&P/TSX

12 823,62

+ 29,57

TSX C.

1 229,46

- 12,07

$ CAN

99,71

- 0,39

D. JONES

13 825,33

+ 46,00

S&P 500

1 494,82

+ 0,01

NASDAQ

3 130,38

- 23,29

OR US

1 669,90

- 16,80

PÉTROLE

95,95

+ 0,72 

ALEXANDRE ROBILLARD
LA PRESSE CANADIENNE

QUÉBEC — Pétrolia a officiel-
lement suspendu ses travaux 
de forage à Gaspé, hier, sans 
toutefois renoncer à obtenir le 
feu vert de la municipalité, qui 
a voté un règlement bloquant 
son projet qui s’apprêtait à 
démarrer à 350 mètres d’une 
résidence.

Le président de l’entre-
prise, André Proulx, a sou-
tenu que «la colère gronde» 
dans la population contre un 
règlement du maire de Gaspé,  
François Roussy.

M. Proulx a affirmé dans 
une entrevue qu’il reporte ses 
travaux pour une période indé-
terminée, afin de permettre à 
la situation d’évoluer.

«Le climat ne se prête pas 
à une entente actuellement, 
a-t-il dit. On a pris cette déci-
sion en raison des coûts, qui 
sont de 50 000 $ par jour. On 
essaie de faire en sorte que 
les choses prennent une autre 
tournure.»

Pétrolia écarte tout recours 
juridique, estimant que 
cette voie, si elle permet-
tait d’invalider le règlement 
municipal, ne vaincrait pas  

l’opposition locale.
«Le règlement qu’ils ont fait 

est illégal, c’est évident, per-
sonne ne doute de ça, a dit M. 
Proulx. Même si je gagnais par 
voie juridique, la Ville sortirait 
un autre règlement sur autre 
chose.»

« On a pris cette 

décision en raison des 

coûts, qui sont  

de 50 000 $ par jour. On 

essaie de faire en sorte 

que les choses prennent 

une autre tournure.»

L’entreprise avait suspendu 
temporairement ses travaux 
la semaine dernière, confron-
tée à une décision municipale. 
Trois ministres du gouverne-
ment du Québec ont tenté de 
dénouer l’impasse au cours 
des derniers jours.

La Ville de Gaspé a adopté 
en décembre un règlement 
pour protéger son approvi-
sionnement en eau potable, 
mais Pétrolia conteste les 
craintes de la municipalité, 
soutenant que ses autori-
sations gouvernementales 
démontrent que ses activi-
tés ne constituent pas une 
menace.

«Leur règlement n’est pas 
appuyé sur des études»,  
a dit M. Proulx.

Il estime que le litige vient 
surtout du fait que la muni-
cipalité souhaiterait avoir sa 
part des redevances versées 
par l’entreprise à l’État québé-
cois, un partage dont il n’est 
pas responsable.

Mais M. Proulx a laissé une 
partie de ses équipements sur 
place car il est confiant que le 
mécontentement des citoyens 
favorables à son projet fera flé-
chir la mairie.

«La colère gronde à Gaspé, 
c’est la raison pour laquelle 
on a laissé de l’équipement», 
a-t-il dit.

Sans crier victoire, le maire 
Roussy a expliqué que la déci-
sion de Pétrolia témoigne de 
la volonté du gouvernement 
d’assurer que les projets 
pétroliers disposent d’appuis 
locaux suffisants.

«M. Proulx a dit qu’il veut se 
concentrer sur des gisements 
plus importants qui existent 
en Gaspésie, dont le gise-
ment Bourque, qui est situé à  
100 km de Gaspé, où notre 
réglementation n’a aucune 
portée. Ce serait tout à 
fait possible pour Pétrolia  
d’y aller», a-t-il dit.

Le puits  Ha ld imand  
où Pétrolia a suspendu ses 
travaux était situé à Gaspé 
à 350 mètres d’une maison, 
à 4 km du centre-ville et à  
2 km d’une baie où des péton-
cles et des moules sont culti-
vées, a exposé M. Roussy, 
qui a ajouté que les analyses  
environnementales doivent 
être poussées plus loin.

Pétrolia suspend ses travaux à Gaspé

LES TAUX D’INTÉRÊTS CETTE SEMAINE

DONNÉES RÉELLES EN VIGUEUR LE 25 JANVIER

Taux directeur: 

1,00 %

Taux 

préférentiel Hypothèques

Épargne

quotidienne

Dépôt 

à terme CPG

1 an 3 ans 5 ans 30 jours 90 jours 1 an
BMO Banque 

de MTL

- 3,00 3,65 5,24 0,25 0,60 0,90 1,15

Banque Royale - 3,00 3,65 5,24 1,20 0,50 0,80 1,35
CIBC - 3,00 3,70 5,24 0,10 0,40 0,50 0,90

Banque Scotia - 3,65 3,99 4,99 0,15 0,15 0,60 0,90
TD Canada Trust - 3,00 3,65 5,24 0,05 0,45 0,75 1,00

Banque Nationale - 3,10 3,70 5,24 0,01 0,40 0,55 0,90
Banque 

Laurentienne

- 3,09 3,70 5,24 0,05 0,40 0,50 0,90

Banque HSBC 

Canada

- 3,60 4,45 5,24 0,70 0,45 0,75 1,20

Caisses  

Desjardins

- 3,09 3,70 5,24 0,05 0,45 0,60 0,90

La Capitale - - - - - - - -
Groupe Investors - - - - -

Promutuel - - - - - - - -

SHERBROOKE — Neptune 
Technologies abolit le poste 
de chef des opérations occupé 
jusqu’à hier par Michel 
Chartrand. Le président et chef 
de la direction, Henri Harland, 
assumera désormais, et jusqu’à la 
reprise des opérations de l’usine 
de Sherbrooke, les fonctions et 

responsabilités de M. Chartrand.
« Michel et moi sommes venus 

à la conclusion que c’était dans 
le meilleur intérêt de Neptune 
d’abolir le poste de chef des 
opérations jusqu’à ce que la 
production reprenne à l’usine. 
Au nom de la famille Neptune, 
je souhaite remercier Michel 

pour ses efforts acharnés et son 
dévouement envers les employés 
et les familles des employés tou-
chés par la récente tragédie », a 
déclaré M. Harland.

Michel Chartrand demeurera 
membre du conseil d’adminis-
tration de l’entreprise.

— Mélanie Noël

Neptune abolit le poste 
de chef des opérations

NEW YORK — Les actions d’Ap-
ple ont chuté, hier, après que la 
compagnie eut fait état la veille 
de résultats trimestriels laissant 
entrevoir un ralentissement de 
la croissance à la suite de cinq 
années de forte progression.

Le titre a reculé de 12,35 pour 
cent, pour clôturer à 450,50 $.

Le déclin a réduit en bonne 
partie l’avance d’Apple en tant 
que société ayant la plus grande 
valeur boursière.

Tard mercredi, Apple a fait état 
d’un bénéfice n’ayant pas pro-
gressé au plus récent trimestre.

L’entreprise projette une crois-
sance des ventes pour le trimes-
tre en cours d’environ sept pour 
cent - bien loin du taux de 50 pour 
cent souvent atteint ces derniè-
res années.

Des analystes estiment 
qu’Apple n’est pas en mesure 
de profiter pleinement de l’élan 
mondial dans les téléphones 
intelligents avec seulement un 
nouvel appareil - dispendieux - 
chaque année.

C’était la première fois, mer-
credi, depuis plusieurs années 
qu’Apple n’affichait pas des pro-
fits trimestriels en hausse d’au 
moins 10 pour cent.

Tout de même, le bénéfice net 
pour le premier trimestre s’est 
établi à 13,1 milliards $ US, soit 
13,81 $ US par action, ce qui est 
supérieur à celui de 13,48 $ US 
par action attendu par les analys-
tes interrogés par FactSet.

— Associated Press

L’action d’Apple 
dégringole  
de 12 pour cent



Pour en savoir davantage, passez nous voir à une boutique TELUS, chez un détaillant autorisé ou appelez au 1-866-264-2966. Tous les détails à telusmobilite.com

BOUTIQUES TELUS ET DÉTAILLANTS AUTORISÉS

Sherbrooke

Carrefour de l’Estrie
819-564-8704

Cellulaire Plus
Terrasses 777
793, rue King Est
819-829-0123

Coaticook

Cellulaire Plus
10, rue Main Ouest
819-849-3608

Drummondville

Alto Communication
400, boul. Saint-Joseph
819-475-3928

Cellulaire Plus
Promenades Drummondville
755, boul. René-Lévesque
819-475-3611

Granby

Cellulaire Plus
Galeries de Granby
40, rue Évangéline
450-378-9621

Alto Communication
470, boul. Boivin
450-777-3077

Magog

Cellulaire Plus
441, rue Principale Ouest
819-843-6627

Saint-Hyacinthe

Galeries Saint-Hyacinthe
3200, boul. Laframboise
450-773-6621

Cellulaire Plus
3400, boul. Laframboise
450-773-7444

Saint-Jean-sur-Richelieu

Cellulaire Plus
Carrefour Richelieu
600, rue Pierre-Caisse
450-349-9621

Alto Communication
855, ch. Grand-Bernier Nord, local 100
450-348-7479

Victoriaville

La Grande Place des Bois-Francs
819-357-9490

Normand Nadeau Communications
525, boul. des Bois-Francs Sud
819-357-2208

* Offre valable jusqu’au 28 janvier 2013. Le prix courant avec une entente de 3 ans est de 79 $. † Messages des services Privilège et par souscription en sus. Des frais de 35 ¢ s’appliquent à chaque message texte (ou pièce jointe) envoyé à l’extérieur du Canada et des États-Unis. Des frais de 60 ¢ sont facturés pour chaque
message texte envoyé ou reçu en itinérance mondiale. Les titulaires d’un appareil qui n’est pas doté du service multimédia recevront un message texte incluant une adresse web à laquelle ils pourront accéder pour visualiser leurs photos ou leurs vidéos. La messagerie multimédia utilisée à l’extérieur du Canada est facturée
au tarif des données en itinérance. Des frais peuvent s’appliquer aux messages envoyés par iMessage. ‡ Un maximum de cinq membres peuvent être inscrits à un même compte. Seuls les téléphones intelligents mis en service avec un forfait Appels illimités + Partagez famille peuvent partager les données. Des frais de
2 ¢/Mo s’appliquent à l’utilisation de données excédentaires. Ce forfait ne peut être jumelé à aucun autre forfait de transmission de données. Branchement comme modem inclus. Les données additionnelles sont facturées par mégaoctet et arrondies au Ko près (1 Mo = 1 024 Ko). L’utilisation de données excédentaires est
soumise à une limite mensuelle de 10 Go. TELUS, le logo TELUS, le futur est simple et telusmobilite.com sont des marques de commerce utilisées avec l’autorisation de TELUS Corporation. Le logo Apple et iPhone sont des marques de commerce d’Apple Inc. Les images d’écran sont simulées. © 2013 TELUS.

Choisissez le réseau qui ne vous laisse pas tomber.

Appels locaux et textos illimités†

Messagerie vocale et afficheur inclus

Partage de données‡

Optez pour un forfait
avec appels illimités

Téléphone remarquable.
Prix imbattable.

iPhone 4S à 0$*

649$
Sans entente

0$
iPhone 4S 16Go

Avec entente de 3 ans et

mensualités de 50$ avant taxes

Pour en savoir plus,
visitez telusmobilite.com/solde

Faites vite! Obtenez le vôtre avant le 28 janvier.
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MÉLANIE NOËL
melanie.noel@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — « On va faire 
confiance aux dirigeants et 
regarder de près la suite des 
choses », réagit la propriétaire 
du magasin Rona l’entrepôt 
de Sherbrooke, Renelle Anctil, 
après que le groupe Rona a 
annoncé lundi le remaniement 
de son conseil d’administration.

« Nous ne disposons pas 
d’information privilégiée sur 

le dossier et apprenons les 
changements en même temps 
que tout le monde. Maintenant, 
si on regarde le contenu du 
nouveau conseil d’administra-
tion, c’est encourageant. On 
a affaire à des gens qui ont 
de l’expérience en commerce 
de détail et qui ont connu de 
belles performances au fil 
des ans », relate Mme Anctil 
faisant notamment allusion à 
Robert Chevrier, qui a quitté 
la présidence du conseil de 

Quincaillerie Richelieu pour 
accepter son nouveau poste de 
président du conseil de Rona.

« On va donner la chance aux 
coureurs », déclare Mme Anctil.

En tout, huit nouveaux admi-
nistrateurs seront présentés 
aux actionnaires de Rona au 
cours de leur assemblée de 
14 mai. Ils formeront une majo-
rité parmi le conseil élargi de 
12 à 14 membres.

Par ailleurs, le rapproche-
ment commercial prévu entre la 

Coop fédérée et le Groupe BMR 
n’inquiète pas outre mesure la 
propriétaire de Rona l’entrepôt 
de Sherbrooke.

« Ce sont des joueurs déjà 
implantés dans le marché 
actuel, explique Mme Anctil. 
Il n’est donc pas question 
d’ouverture de nouveaux maga-
sins sur le territoire desservi 
par Rona. »

« BMR est fort sur le plan 
des matériaux et de la quin-
caillerie, alors que les Coops 

ont pour principal créneau les 
produits agricoles. Ce qu’on 
pouvait observer est que BMR 
courtisait le marché des agri-
culteurs et des cultivateurs en 
offrant de plus en plus de pro-
duits leur étant destinés. Ils 
ont décidé d’unir leurs forces 
plutôt que de se compétition-
ner. C’est juste intelligent », 
commente Mme Anctil qui est 
enthousiaste par rapport aux 
perspectives économiques de 
2013. 

REMANIEMENT DU CONSEIL D’ADMINISTRATION DE RONA

Renelle Anctil fait confiance aux dirigeants
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TRIBUNE LIBRE

hervephilippe@videotron.ca  Droits réservés

Pour mon fils, l’école est un endroit où il 
passe la grande partie de ses journées. C’est 
un milieu d’apprentissage et de socialisation. 
Mais soyons francs : il n’y a pas une école à 
Sherbrooke qui se ressemble, mais surtout qui 
est égale. Il y en a des grandes et des petites, 
des belles et des moins belles, ainsi que des 
riches et des moins riches. Mon fils va à l’école 
Sylvestre. Une petite école qui est loin d’être la 
plus riche à Sherbrooke. 

Hier, j’ai « roulé » des sous pour une campa-
gne de financement de l’école. On est habitué 
de rouler des sous à l’école Sylvestre. Il y a une 
semaine, on a roulé notre premier million de 
sous noirs! Un million, c’est vraiment beau-
coup de petites pièces brunes. Mais c’est aussi 
beaucoup d’efforts de la part des bénévoles et 
beaucoup de générosité des parents et amis 
qui soutiennent l’école. 

En fait, ce million de sous noirs est une 
somme remplie de fierté. Et c’est bien là la vraie 
richesse de l’école Sylvestre. Elle est fière de 
ses élèves, de leurs réussites (et de son million 
de sous noirs!).

L’article « Petits bonheurs d’un lundi matin 
glacial », de Pierre Turgeon, paru mardi, n’a 
pas su reconnaître ni cette richesse ni cette 
fierté. Derrière les joueurs du Phœnix, se trou-
vaient des bénévoles dévoués, et cela, chaque 
matin, beau temps, mauvais temps. Devant 
les joueurs se dressaient des élèves n’ayant 
pas un accès quotidien à un déjeuner et qui 
doivent s’appuyer sur la charité du Club des 
petits déjeuners.

La grande réussite de l’événement des 
Phœnix à l’école Sylvestre est d’avoir réuni 
l’espoir incarné par les joueurs et la générosité 

indissociable des bénévoles. Entre les deux, 
des élèves fiers et courageux d’affronter leur 
quotidien.

Mario Paris

/////

M. Paris,

Je ne doute pas un seul instant de tout le 
travail bénévole qui se fait à l’école Sylvestre, 
comme il doit s’en faire dans la majorité des 
écoles de la région. D’ailleurs, chapeau pour 
votre million de sous noirs! Si mon calcul est 
bon, ça fait tout de même 10 000 $, une belle 
somme qui aidera à créer d’autres sourires, 
j’en suis certain.

Pour en revenir au Club des petits déjeuners, 
mon mandat n’était pas de faire ressortir les 
difficultés que vivent certains de ces écoliers 
ni la réussite du Club des petits déjeuners, mais 
uniquement d’illustrer que la visite des joueurs 
du Phœnix avait pu égayer un peu les enfants. 
Cette visite m’a aussi fait réaliser qu’il n’est pas 
nécessairement facile pour les jeunes adultes, 
que sont ces hockeyeurs, de réussir à se mettre 
au niveau des écoliers et de les intéresser; ce 
qu’ils ont habilement réussi selon moi.

J’en profite pour remercier tous les membres 
de l’école Sylvestre pour le bel accueil qu’ils ont 
réservé à ces visiteurs qui ont perturbé un peu 
le quotidien de l’école.

Merci de votre intérêt et, s’il vous plaît, pour-
suivez votre engagement bénévole.

Pierre Turgeon

La richesse des sous noirs

L
e rejet par le conseil 
d’administration du 
Centre de santé et de 

services sociaux (CSSS) 
du Haut-Saint-François du 
projet de fusion avec celui 
des Sources constitue une 
occasion ratée, qui risque 
de se traduire par des 
hausses de coûts au plan 
administratif alors que les 
deux établissements sont 
déjà soumis à d’importantes 
compressions budgétaires 
par le gouvernement du 
Québec.

Vue de l’extérieur, cette 
décision apparaît d’autant 
plus incompréhensible 
qu’une fusion aurait per-
mis — du moins selon une 
étude de Raymond Cha-
bot Grant Thornton — la 
possibilité d’économies 
annuelles de 700 000 $, 
principalement aux plans 
administratif et corporatif.

Celles-ci auraient pu 
être réinjectées dans les 
services aux clientèles des 
deux territoires, indique un 
document remis aux admi-
nistrateurs des deux CSSS.

Déjà, le regroupement 
des postes de directeur 
des ressources humaines, 
de directeur général et de 
directeur de la qualité s’était 
traduit par des économies 
annuelles de 235 000 $.

Le projet de fusion a tou-
tefois suscité beaucoup de 
méfiance dès le départ au 
sein de la population et des 
élus de la MRC du Haut-
Saint-François qui, malgré 
les garanties sur le main-
tien des points de services 
et des budgets alloués aux 
clientèles cibles, craignaient 
d’y perdre au change.

Le dossier a rapidement 
pris une tournure politique, 
au point où la MRC du Haut-
Saint-François a publié sur 
son site Internet un réqui-
sitoire contre le projet et 
avait invité la population 
à exprimer son opposi-
tion lors de l’assemblée du 
conseil d’administration 
du CSSS du Haut-Saint-
François, mercredi soir.

Il faut certes reconnaître 
le droit aux gens du Haut-
Saint-François de défendre 
leur pouvoir local ou le fait 
qu’ils se reconnaissent peu 
d’affinités avec la MRC des 
Sources, tout comme leur 
désir de voir la coordination 

des services être le plus près 
possible de la population 
et d’être bien représentés 
au sein du conseil d’admi-
nistration de leur CSSS.

Le projet de fusion des 
deux CSSS prévoyait une 
représentation selon un ratio 
de 50-50, même si la popula-
tion du Haut-Saint-François 
aurait représenté 60 pour 
cent de la clientèle, alors que 
celle de la MRC des Sources 
aurait été de 40 pour cent. 

Peut-on penser qu’il y 
aurait eu place à la négo-
ciation pour un conseil 
d’administration avec un 
ratio de 60-40 par exemple?

Il est vrai que le projet 
aurait entraîné la dispa-
rition du siège social de 
Weedon et l’abolition de 
postes administratifs de 
part et d’autre. Mais sur le 
plan des services, les avan-
tages pour la population de 
deux territoires auraient 
excédé les désavantages, 
du moins selon le document 
présenté aux administra-
teurs des deux CSSS.

En outre, le secteur de 
la santé et des services 
sociaux a procédé au cours 
des dernières années à de 
nombreux regroupements 
et fusions tant pour des 
raisons organisationnelles 
que budgétaires. Ce n’est 
donc pas une première.

Au moment où le gouver-
nement du Québec cherche 
par tous les moyens à 
rationaliser ses dépenses en 
santé et services sociaux, 
sans, autant que possible, 
affecter les services à la 
population, les CSSS du 
Haut-Saint-François et des 
Sources vont devoir pro-
céder à des compressions 
budgétaires de plusieurs 
centaines de milliers de 
dollars d’ici avril prochain, 
tout comme les autres 
CSSS de la province.

Une fusion aurait permis 
de dégager une marge de 
manoeuvre et même un 
surplus financier, si on se 
fie au document présenté 
aux administrateurs. 

Le dossier a peut-être, 
à certains égards, été mal 
vendu ou mal expliqué par 
ses promoteurs, mais il a 
pris une tournure politique 
déplorable et qui risque de 
s’avérer coûteuse pour les 
deux CSSS et la population.

Une occasion 
manquée

OPINIONS Louise Boisvert
présidente-éditrice

Maurice Cloutier
rédacteur en chef

Louis-Éric Allard
directeur de 
l’information

Jacynthe Nadeau
directrice au pupitre et 
des contenus spéciaux

DENIS
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denis.dufresne@latribune.qc.ca



Depuis quelques années, les fournisseurs de câblodistribu-
tion offrent des horaires télé interactifs intégrés à leurs
services. En parallèle, le contenu de votre guide télé sera
disponible sur www.lapresse.ca/arts/guide-tele et une grille
horaire télé sera quotidiennement imprimée dans nos pages.

Par ailleurs, vos commentaires nous ont permis de constater
que votre niveau d’attachement à la version imprimée du
voilà! est variable. Ceux qui l’utilisent y sont fortement atta-
chés et la consultent sur une base régulière, alors que d’autres
utilisent les autres plateformes. C’est dans ce contexte qu’à

compter du 26 janvier, la version imprimée du voilà! actuelle
ne sera plus insérée dans votre édition du samedi. C’est
plutôt une version bonifiée appelée voilà! PLUS que vous
découvrirez ce 26 janvier. Cette nouvelle version proposera
50% plus de pages que sa version actuelle avec l’ajout de
nouveaux contenus rédactionnels et de jeux.

À compter du 2 février, ce nouveau
voilà! PLUS sera uniquement offert à nos abonnés,
au coût minime de 30¢ plus taxes par semaine.

Pour vous abonner
au voilà! PLUS
Téléphone:
819 564-5466
Sans frais 1 800 567-6955

Courriel :
abonnement@latribune.qc.ca

Web:
www.lapresse.ca/arts/guide-tele

À COMPTER DU 2 FÉVRIER
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SHERBROOKE — D’autres 
défis risquent d’apparaître 
concernant cette fois la poli-
tique étrangère. La Chine 
étant devenue une puissance 
économique et militaire, de 
quelle façon les États-Unis 
réagiront? 

« Est-ce qu’ils tenteront de la 
contrer, de maintenir la paix ou 
de la confronter? » se demande 
le professeur Serge Granger.

« On pourrait très bien assis-
ter à une autre Guerre froide », 
réplique Gilles Vandal.

Alors qu’une école de pen-
sée avance que la Chine a la 
capacité de surpasser les 
États-Unis, d’autres croient 
que les ressources chinoises 
se feront trop vieillissantes 
en 2035 si rien ne change.

« La Chine aurait tout inté-
rêt à maintenir la paix à cause 
de sa présence sur le marché 
international. Il se pourrait 
que les présidents de 2020 
à 2035 aient davantage à se 
pencher sur ce cas! » termine 
M. Granger.

Le cas du Moyen-Orient
Alors que la Chine ne 

forme qu’un seul acteur, le 
Moyen-Orient contient plu-
sieurs groupuscules, ce qui 
rend la situation plus difficile 
à gérer selon le professeur 
Sami Aoun.

« Les États-Unis se mon-
trent de moins en moins 
dépendants de l’or noir du 
Moyen-Orient, explique-t-il. 
Obama optera pour une poli-
tique plus douce et plus intelli-
gente. Son influence est moins 
grande au Moyen-Orient. Il 
ne pourra plus se contenter 
d’être un témoin de loin. Car 
pour l’instant, on le compare 
à un shérif hésitant. »

Même s’il présente un dos-
sier positif en ce qui concerne 
le terrorisme, Obama devra 
encore tenter de dialoguer 
avec l’Iran tout en ayant l’Is-
raël, la Syrie et l’Irak à l’oeil.

« Obama aura une respon-
sabilité grandiose s’il assume 
le fait qu’il se trouve à la tête 
d’un empire », soulève Sami 
Aoun. 

— Jérôme Gaudreau

Les É.-U. 
et la Chine 

JÉRÔME GAUDREAU
jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Barack 
Obama entame son second 
mandat de manière fort diffé-
rente du premier. En étant élu 
le 4 novembre 2008, Obama 
est devenu un président d’ex-
ception. S’il a déjà marqué 
l’histoire en étant le premier 
président noir à la Maison-
Blanche, cette fois, il souhaite 
laisser un vrai héritage aux 
Américains. Et les occasions 
ne manqueront pas.

Barack Obama profitait 
d’une grande envolée durant 
son premier mandat. Un vent 
d’espoir souff lait sur les 
États-Unis. Alors qu’il lan-
çait ses légendaires «  Yes 
we can », une dure réalité 
touchait le pays  : taux de 
chômage élevé, crise économi-
que, braquage républicain...

M. Obama aurait mûri en 
devenant plus combattif, mais 
surtout plus réaliste, ce qui 
l’aidera à atteindre ses buts 
selon le professeur à l’École 
de politique appliquée de 
l’Université de Sherbrooke 
Gilles Vandal.

Dix grands défis internes
Une dizaine de grands enjeux 

se présenteront à lui d’ici la 
fin de son règne.

Le premier, la reprise éco-
nomique. Ensuite, la réforme 
de la santé et la réforme 
du Medicare ainsi que du 
Medicaid.

La dette économique pré-
occupera également Barack 
Obama, tout comme la 
réforme fiscale, le contrôle 
des armes à feu, le rajeunis-
sement des infrastructures, 
l’éducation, le réchauffement 
de la planète et l’immigration.

« La bonne nouvelle est que 
déjà, on assiste à une reprise 
lente. La vente de logements 
est en hausse de 6 % et le chô-
mage a chuté de 3 %, attei-
gnant les 7,8 % », rappelle 
M. Vandal. 

Pour ce qui est de la réforme 

de la santé, du Medicare 
et du Medicaid, rappelons 
d’abord que Medicare est un 
programme dont bénéficient 
tous les Américains de plus 
de 65 ans après avoir cotisé, 
alors que Medicaid est une 
forme de sécurité sociale 
offerte aux gens à faible 
revenu.

« Environ 20 % du PIB des 
États-Unis est destiné à la 
santé, au lieu de 10 % comme 
on voit dans plusieurs pays, 
note M. Vandal. Il faudra ainsi 
couper dans les dépenses, 
sinon, la caisse sera vide dès 
2023. »

La dette américaine a déjà 

atteint les 16 000 milliards de 
dollars. 

« L’une des solutions serait 
d’éliminer les paradis fis-
caux. Sinon, les Américains 
se retrouveront dans la même 
situation que la Grèce  », 
admet le politologue.

Et concernant les autres 
défis?

« Il faudra mieux contrôler 
la vente d’armes à feu mal-
gré l’opposition de la NRA 
et de certains membres du 
Congrès. En ce qui a trait à 
l’éducation, les États-Unis 
devront se maintenir compéti-
tifs. On devra également amé-
liorer les infrastructures en 

faisant participer le privé », 
souligne M. Vandal.

La visite de Sandy et celle 
de Katrina ont finalement 
permis de conscientiser toute 
la population sur les problè-
mes climatiques, comme le 
réchauffement de la planète.

Puis en termes d’immi-
gration, Obama tentera de 
convaincre les républicains 
de légaliser le statut des 
quelque 12 millions de tra-
vailleurs illégaux qui vivent 
sous la menace de l’expulsion, 
avec comme argument que 
les États-Unis doivent profiter 
des immigrants pour relancer 
l’économie.

De grands défis pour Obama
Après avoir marqué l’histoire, le président souhaite laisser son héritage

IMACOM, CLAUDE POULIN

Les professeurs à l’École de politique appliquée de l’Université de Sherbrooke Serge Granger, Gilles 
Vandal et Sami Aoun ont résumé en deux heures les plus grands enjeux du second mandat de Barack 
Obama, mercredi à l’occasion d’une conférence offerte à l’UdeS.
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MATHIEU RABECHAULT
AGENCE FRANCE PRESSE

WASHINGTON — Le chef du 
Pentagone Leon Panetta a auto-
risé hier les femmes à partici-
per directement au combat, une 
décision historique qui entérine 
une réalité apparue ces dix der-
nières années lors des conflits 
en Irak et en Afghanistan.

Après l’appel du président 
Barack Obama en faveur de 
l’égalité lors de son investiture 
lundi, et un an et demi après 
l’abolition de la loi obligeant 
les militaires à taire leur homo-
sexualité sous peine d’exclu-
sion, les États-Unis s’engagent à 
reconnaître l’égalité entre hom-
mes et femmes dans le métier 
des armes.

« Les femmes militaires ont 
été confrontées à la réalité du 
combat, ont montré qu’elles 
étaient prêtes à se battre et, oui, 
à mourir pour défendre leurs 
compatriotes », a justifié en 
signant la mesure le secrétaire 
à la Défense, qui doit quitter ses 
fonctions dans quelques semai-
nes. « Il est temps de reconnaî-
tre cette réalité », a-t-il ajouté 
face aux journalistes.

Pour le président Obama, 
cette mesure « constitue un 
nouveau pas vers la réalisation 
des idéaux fondateurs d’équité 
et d’égalité de notre pays ».

Les femmes représentent 
204 714 des quelque 1,4 mil-
lion de militaires d’active, soit 
près de 15 % des effectifs de 
l’armée. Plus de 280 000 ont 
été déployées sur les théâtres 
d’opérations depuis 2001, et 152 
l’ont payé de leur vie.

M. Panetta explique avoir pris 
cette décision sur recomman-
dation « unanime » des chefs 

d’état-major des différents 
corps.

L’an passé, 14 000 postes 
avaient déjà été ouverts aux 
femmes, mais l’interdiction de 
les mettre en contact direct avec 
les combats restait la règle.

Quarante ans après le droit à 
l’avortement gagné par les fem-
mes devant la Cour Suprême, 
quelque 237 000 postes dont les 
femmes étaient exclues parce 
qu’étant par nature au contact 
direct des combats vont leur 
être ouverts.

Concrètement, une femme 
pourra désormais servir dans 
une unité d’infanterie ou de 
tanks, ou être commando des 
forces spéciales.

Les chefs d’état-major de cha-
que service doivent présenter 
leurs plans d’ici le 15 mai et la 
réforme devra être achevée le 
1er janvier 2016.

L’armée américaine promeut 
l’égalité homme-femme

AGENCE FRANCE PRESSE, ADEK BERRY

Les femmes sont désormais 
autorisées à participer direc-
tement au combat au sein de 
l’armée américaine.

HYUNG-JIN KIM 
THE ASSOCIATED PRESS

SÉOUL — La Corée du Nord a 
menacé hier d’organiser un troi-
sième essai nucléaire en repré-
sailles aux sanctions imposées 
par les Nations Unies.

Le pays a également souligné 
que ses roquettes à longue por-
tée ne servaient pas seulement 
à transporter des satellites, mais 
également des ogives, signe de 
défiance envers les États-Unis.

La Commission nationale de la 
Défense, avec à sa tête le jeune 
dirigeant du pays, Kim Jong-un, 
a dénoncé hier une résolution du 
Conseil de sécurité des Nations 

Unies, qui a condamné le lan-
cement d’une fusée à longue 
portée, en décembre dernier, le 
qualifiant d’activité interdite et 
augmentant du même coup les 
sanctions envers Pyongyang.

La Commission a réaffirmé 
sa position voulant que le lan-
cement était seulement une 
tentative pacifique d’envoyer 
un satellite dans l’espace. Elle a 
également laissé entendre que 
les lancements de roquettes 
avaient un objectif militaire, à 
savoir attaquer les États-Unis.

En réponse, le Secrétaire 
à la défense américain, Leon 
Panetta, a indiqué n’avoir reçu 
aucun signe indiquant que la 

Corée du Nord prévoyait aller de 
l’avant avec son plan. Il a cepen-
dant rappelé que Pyongyang 
était capable de mener des tests 
d’une manière qui est difficile à 
détecter.

M. Panetta a déclaré que les 
États-Unis étaient « très préoc-
cupés » par l’annonce de la Corée 
du Nord, qu’il a qualifiée « d’inu-
tilement provocatrice ».

Les experts continuent d’affir-
mer que la Corée du Nord n’est 
toujours pas en mesure d’atta-
quer les États-Unis avec ses 
missiles, mais des tests et des 
commentaires récents laissent 
entendre que le pays travaille 
en ce sens.

La Corée du Nord prépare  
un nouvel essai nucléaire

THE ASSOCIATED PRESS

NEW DELHI — Le procès des 
cinq hommes accusés du viol 
collectif et du meurtre d’une 
étudiante de 23  ans à bord 
d’un autobus de New Delhi s’est 
ouvert hier.

Le procès se déroule en accé-
léré devant un tribunal spécial 
créé il y a quelques semaines 
seulement, spécifiquement pour 
gérer les dossiers d’agression 
sexuelle.

Les cinq hommes sont pas-
sibles de la peine de mort s’ils 
sont reconnus coupables. Ils 
sont arrivés au tribunal sous 
forte escorte policière hier, le 
visage camouflé, et sont repar-
tis deux heures plus tard, à la 
fin de l’audience.

L’audience avait été inter-
dite au public et aux journa-
listes, une mesure normale en 

Inde dans les affaires de viol. 
Les avocats avaient aussi reçu 
ordre de ne rien dévoiler de ce 
qui se déroulait à l’intérieur du 

tribunal.
La prochaine audience aura 

lieu lundi, puisque le vendredi 
est un jour saint en Inde.

Viol en Inde : le procès s’est ouvert

THE ASSOCIATED PRESS

Des militants indiens tiennent un masque du premier ministre Man-
mohan Singh devant le tribunal où se déroule le procès des cinq 
hommes accusés du viol collectif d’une jeune indienne.

LONDRES — Le Royaume-Uni, l’Allemagne et les 
Pays-Bas demandent à leurs citoyens de quitter 
immédiatement la ville de Benghazi, dans l’est 
de la Libye, en raison d’une menace imminente 
qui pèse sur les Occidentaux.

Le ministère britannique des Affaires étran-
gères déconseille toute visite à Benghazi depuis 
le mois de septembre, mais il a déclaré hier être 
au fait d’une menace spécifique et imminente.

Il a donc demandé à tous les Britanniques 
qui se trouvent toujours à Benghazi d’en sortir 
immédiatement, refusant toutefois de dévoiler 
la nature exacte de la menace. L’avertissement 
a été le même du côté allemand, tandis que les 
Pays-Bas ont plutôt indiqué qu’il « n’était pas 
avisé de demeurer dans ce secteur ».

La veille, la Secrétaire d’État américaine Hillary 
Clinton a témoigné devant le Congrès et assuré 
que son département travaillait rapidement et 
énergiquement pour renforcer la sécurité des 
missions diplomatiques américaines dans le 
monde, après l’attaque du 11 septembre contre 
le consulat de Benghazi.

L’assaut a coûté la vie à l’ambassadeur améri-
cain en Libye et à trois autres Américains.

— The Associated Press

Menace pour les 
Occidentaux à Benghazi

NEW YORK — Un expert des Nations Unies a lancé 
hier une enquête spéciale sur l’utilisation militaire 
de drones et les attaques ciblées, que les États-
Unis utilisent comme armes de première ligne 
dans la guerre qu’ils mènent contre al-Qaïda.

Le Pakistan est l’un des pays à avoir réclamé 
l’enquête. Celui-ci s’oppose à l’utilisation de dro-
nes américains sur son territoire, car il y voit une 
violation de sa souveraineté. D’aucuns indiquent 
cependant que le Pakistan a déjà autorisé certai-
nes frappes dans le passé.

Plusieurs Pakistanais soutiennent que des civils 
innocents ont été tués par des drones, une alléga-
tion que les États-Unis démentent.

D’autres autres pays ont réclamé l’enquête, mais 
ils ont simplement été identifiés comme deux 
membres permanents du Conseil de sécurité des 
Nations Unies.

Les assassinats et les blessures de civils en lien 
avec des attaques de drones sur de prétendues 
cellules terroristes seront au cœur de l’enquête 
menée par l’avocat britannique Ben Emmerson, 
également rapporteur spécial des Nations Unies 
sur la lutte contre le terrorisme et les droits de 
l’homme.

— The Associated Press

L’ONU enquête 
sur les drones

AGENCE FRANCE PRESSE, BRENDAN SMIALOWSKI  

Six semaines après Newtown, les démocrates ont lancé hier leur 
campagne au Congrès américain pour renforcer la législation sur 
les armes à feu et notamment les fusils semi-automatiques, mais 
les mesures sont loin de faire l’unanimité, y compris dans le parti 
de Barack Obama. Devant dix fusils et pistolets semi-automatiques 
exposés au Sénat, entourée de commissaires de police, la démo-
crate Dianne Feinstein a présenté un texte qui interdirait la vente, 
la fabrication et l’importation de nouvelles armes semi-automati-
ques de type militaire, et notamment le Bushmaster XM-15 utilisé 
par le tireur de l’école de Newtown.

La bataille législative contre  
les armes d’assaut est lancée

TOUR DE GLOBE
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A&SARTS & SPECTACLES

SHERBROOKE — En enre-
gistrant son premier disque, 
l’homme d’affaires natif de 
Sherbrooke Jean Fabi réalise 
non seulement un grand rêve, 
il permet aussi à la Société 
pour les enfants handicapés 
du Québec (SEHQ) de voir 
grand et loin. Parce que tout 
l’argent généré par les ven-
tes du CD I’ll see you in my 
dreams ira dans les coffres de 
l’organisme qui offre services 
et soutien aux enfants handi-
capés et à leur famille. 

« Au début, l’idée, c’était 
d’enregistrer un disque pour 
mes proches, de graver un sou-
venir qui perdurerait dans le 
temps et de me faire un cadeau 
parce que la musique est ma 
grande passion, je joue de la 
guitare depuis que j’ai 10 ans. 
Et puis j’ai eu l’idée d’en faire 
profiter la SEHQ, d’autant que 
l’album s’inscrivait en conti-
nuité avec la soirée Cabaret 
que j’organise depuis deux 
ans comme collecte de fonds au 
profit de l’organisme », raconte 
le président du conseil et chef 
de la direction de FlexGroup. 

C’est en visitant les 

installations de la SEHQ 

que Jean Fabi a eu un 

coup de coeur pour 

l’organisme.

Le geste est généreux, 
d’autant que Jean Fabi a entiè-
rement financé la production. 
Ce dernier n’en est pas à son 
premier élan philanthropique. 
Depuis des années, il multiplie 
dons et actions pour différen-
tes causes. L’automne dernier, 
sa générosité a d’ailleurs été 
remarquée par La Presse, qui 
en a fait sa Personnalité de la 
semaine, en octobre. Cette 
envie de donner au suivant 
a pris racine dans l’enfance, 
confie l’homme d’affaires. 

«  Chaque 24  décembre, 
on partait avec mon père, la 

voiture chargée de nourriture, 
de vêtements et de jouets. On 
se rendait dans un village situé 
à un peu moins d’une heure de 
route de Sherbrooke et là, le 
curé nous donnait l’adresse 
d’une famille à qui aller porter 
le tout. C’était à la fois un plai-
sir et une grande tristesse de 
rencontrer cette famille parce 
qu’on était confronté à une autre 
réalité. Tout le long du chemin 
du retour, on pleurait. On savait 
quel grand réveillon nous atten-
dait, et on savait aussi que sans 
notre passage, cette famille 
qu’on venait de quitter n’aurait 
rien eu sur la table. Le contraste 
était frappant. Ces veilles de 
Noël m’ont marqué. Je me suis 
toujours dit que plus tard, je 
donnerais moi aussi. » 

C’est en visitant les instal-
lations de la SEHQ que Jean 
Fabi a eu un coup de coeur 

pour l’organisme, dont il 
n’avait jamais entendu parler 
auparavant.

« Ce que font ces gens-là est 
extraordinaire. Ils passent leurs 
journées à s’occuper des enfants 
handicapés et ils donnent du 
répit aux parents. Dès lors que 
j’ai vu tout ce que ça représen-
tait, j’ai décidé de les aider. »

Il a d’abord eu l’idée géniale 
de réunir sur une même scène 
différentes personnalités du 
monde des affaires qui font de 
la musique pour un spectacle-
bénéfice hors de l’ordinaire pen-
dant lequel cravate et discours 
sont interdits. La formule a fait 
un tabac : la dernière soirée 
Cabaret a permis d’amasser un 
peu plus de 500 000 $ pour la 
Société des enfants handicapés. 

« Le disque, c’est une autre 
façon de soutenir la SEHQ. Et 
c’est un beau cadeau que je 

me suis fait, parce qu’on a fait 
les choses de façon profession-
nelle, avec un grand souci de 
qualité », exprime celui qui a 
sélectionné 18 chansons dans 
le répertoire des Elvis Presley, 
Patsy Cline, Roy Orbison, The 
Platters et Chuck Berry, entre 
autres artistes. Que des chan-
sons coups de coeur... qui 
ont quand même occasionné 
quelques maux de tête au 
chanteur-producteur. 

« À la fin décembre, on avait 
tout enregistré lorsqu’on a su 
qu’il nous fallait obtenir les 
droits pour chaque chanson. 
Je n’avais pas pensé à ça, ce 
sont des chansons que j’avais 
déjà interprétées sur scène. 
On s’est vite mis au travail; on 
voulait lancer le disque avant 
février. Ça a bien fonctionné 
sauf pour une chanson, Still 
the same. Et moi, je la voulais 

impérativement sur le disque. 
On a fini par avoir l’autorisation, 
mais il était minuit moins une! »

Le résultat, impeccable, met 
en valeur la voix chaude et juste 
de Jean Fabi. Tant et tellement 
que ce qui devait être au départ 
une aventure unique pourrait 
bien paver la voie à un projet 
jumeau. 

« J’ai eu tellement de plaisir 
à faire ça! Comme je sais que 
des amis vont me taper sur les 
doigts parce que je n’ai choisi 
que des chansons anglophones, 
je ne ferme pas la porte à l’idée 
de faire un autre disque en fran-
çais et en italien. »

Réalisé par Guy Tourville, le 
disque est disponible en ligne, 
sur le site de www.cdjeanfabi.
com

Pour en savoir plus sur la 
SEHQ : www.enfantshandica-
pes.com

Jean Fabi chante pour donner

IMACOM, FRÉDÉRIC CÔTÉ

Natif de Sherbrooke, l’homme d’affaires montréalais Jean Fabi réalise un grand rêve en lançant cette semaine I’ll see you in my dreams, 
un premier disque fort réussi, tissé de grands succès des années 50 à aujourd’hui. Tout l’argent récolté ira à la Société pour les enfants 
handicapés du Québec. 

KARINE

TREMBLAY



LaSagaTwilight

Aucun achat requis. L’annonce sera
publiée les 25 et 26 janvier 2013 et
le tirage aura lieu le 31 janvier 2013.
Cinquante (50) gagnants recevront par
la poste un laissez-passer pour deux
pour la première. La valeur approxima-
tive totale des prix est de 1250$. Une
seule participation par jour par adresse
de résidence est acceptée. Règlements
complets du concours disponibles
chez Les Films Séville et sur
www.concourslesfilmsseville.com.

Concours « Effets Secondaires - LA TRIBUNE »
400 boul. de Maisonneuve Ouest bureau 1120 Montréal, Qc H3A 1L4

NOM

ADRESSE

VILLE

CODE POSTAL ÂGE

NUMÉRO DE TÉLÉPHONE

COURRIEL

Prière d’écrire lisiblement

INVITENT 100 PERSONNES
À LA PREMIÈRE DU FILM

Le jeudi 7 février à 19 h au Cinéma Galaxy
(4204 Bertrand-Fabi Rock Forest )

Pour participer, visitez concoursLesFilmsSeville.com
ou postez le coupon ci-dessous

AU CINÉMA DÈS LE 8 FÉVRIER

Le tirage des 20 laissez-passer quadruples aura lieu le 31 janvier. Les gagnants recevront un laissez-passer quadruple par la poste.
L’annonce promotionnelle est publiée les 25 et 26 janvier. Valeur totale des prix : 800$. Règlement disponible chez Alliance Vivafilm.

À L’AFFICHE DÈS LE 14 FÉVRIER !

Le dimanche 10 février à 13h30 à la Maison du Cinéma

Nom :

Adresse :

Ville : Code postal :

Pour participer, découpez le coupon ci-joint et postez-le à:

Promotion « Fuyons la planète terre » 63, rue King Ouest, Sherbrooke, QC, J1H 1P1

Présentée parPrésentée par

GAGNEZ l’un des20 laissez-passer quadruples
pour la première!

version française québécoise de
ESCAPE FROMPLANET EARTH
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Depuis que je suis au Québec, 
je rencontre souvent l’expres-
sion « lac-à-l’épaule ». Je crois 
que cela signifie « brainstor-
ming ». Corrigez-moi s’il y a lieu. 
Cependant, d’où vient ce curieux 
assemblage de mots?

Jacqueline Rivard-Quine
Magog

Ce n’est pas tout à fait un 
brainstorming… mais il y a sou-
vent du brainstorming dedans!

En fait, il est possible que 
vous soyez tombée sur des cas 

où lac-à-l’épaule a été utilisé 
erronément comme synonyme 
de remue-méninges (c’est ainsi 
que l’on traduit aujourd’hui 
brainstorming, à la recom-
mandation de la Commission 
générale de terminologie et de 
néologie de France).

Le Grand dictionnaire termi-
nologique comporte une fiche 
qui donne une définition com-
plète de lac-à-l’épaule, en plus 
d’en expliquer l’origine.

Un lac-à-l’épaule est une 
« rencontre importante qui se 
tient dans un lieu retiré, naturel 

et vivifiant, pendant laquelle des 
partenaires se réunissent pour 
un ressourcement périodique ou 
pour définir les grandes orienta-
tions d’un organisme et planifier 
les actions à entreprendre ».

Comme vous le voyez, il est 
fort probable qu’il y ait des 
remue-méninges lors d’un lac-
à-l’épaule, mais ce dernier com-
porte une idée de retrait et de 
planification stratégique. Le 
remue-méninges (qu’on peut 
aussi écrire sans s au singulier) 
est davantage une méthode de 
travail pour en arriver à trou-
ver et définir lesdites grandes 
orientations.

Mais il peut aussi être utilisé 
pour des projets ou des problè-
mes ponctuels. Dans les médias 
comme La Tribune, les remue-
méninges servent à trouver de 
nouveaux sujets, de nouveaux 
angles de couverture, etc. Dans 
un remue-méninges, les idées 
sont exprimées spontanément, 

avec interdiction de les critiquer.
Quant à l’origine de lac-à-

l’épaule, il faut remonter au 
gouvernement libéral de Jean 
Lesage (de 1960 à 1966). En 
1962, le premier ministre a 
organisé une réunion secrète 
avec les membres de son cabinet 
dans un chalet de pêche du lac à 
l’Épaule. Celui-ci est situé dans 
le parc national de la Jacques-
Cartier, à une trentaine de minu-
tes de Québec (il faut le préciser, 
car il y a au moins quatre lacs à 
l’Épaule au Québec). Churchill et 
Roosevelt s’y sont même rendus 
en 1943 lors de la conférence des 
Alliés.

Cette réunion a permis aux 
libéraux de décider de déclen-
cher une élection sur l’enjeu de 
la nationalisation de l’électricité. 
C’est de cette rencontre qu’est 
aussi issu le slogan Maîtres chez 
nous, devenu un des symboles 
de la Révolution tranquille.

Perles de la semaine

Pas sûr que les parents qué-
bécois aimeraient le franc-parler 
des instituteurs français…

«  Lundi, photo de classe. 
Surtout ne vous entraînez pas à 
sourire pendant le week-end : il 
faut qu’on vous reconnaisse. »

« Ta copie vaut 13, mais je t’ai 
mis 12, pour ne pas te porter 
malheur. »

« La note de votre fils corres-
pond précisément à son quotient 
intellectuel. C’est pourquoi j’ai 
dû lui mettre zéro. »

« Élève violemment amné-
sique : oublie ses leçons, son 
matériel et la raison de sa pré-
sence à l’école. »

« Bien parti pour réussir à 
rater son année. »

Questions ou commentaires? 
Steve.bergeron@latribune.
qc.ca.

Épaulons nos lacs!
STEVE
BERGERON
SÉANCE 
D’ORTHOGRAPHE

steve.bergeron@latribune.qc.ca

LAURA MARTIN
laura.martin@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le plus 

populaire des blogueurs hol-
lywoodiens, Perez Hilton, est 
suivi par 6 millions d’abon-
nés sur Twitter et affiche 100 

millions de visionnements sur 
sa chaîne You Tube. Quand il 
parle de vous, donc, virtuel-
lement, vous faites le tour du 

monde. 
La chanteuse drummond-

villoise Heidi Jutras a reçu 
le traitement privilège cette 

semaine, quand le controversé 
potineur en a fait la gagnante 
de son concours mensuel 
« Can you sing? », pour lequel 
il demande aux internautes 
de lui soumettre une vidéo 
d’eux en train d’interpréter 
une chanson de l’heure. 

Sous le pseudonyme de 
Dididole, Heidi Jutras a trans-
formé le nouveau succès de 
discothèque de Rihanna, 
« Right Now », en un air jazz 
et feutré, qui est tombé dans 
l’oreille de Perez Hilton.

«  Ironiquement, j’étais à 
l’université, en train de parler 
à ma professeure de chant de 
mon sentiment que la musi-
que ne me menait nulle part, 
quand une amie m’a jointe par 
téléphone pour m’annoncer 
que je me trouvais sur la page 
d’accueil de Perez Hilton. 
J’avais gagné. On travaille 
très fort, en chanson, et on 
n’a pas toujours la reconnais-
sance qu’on recherche. Cette 
victoire m’a donné tout un 
boost de confiance. Un effet 
Red Bull, je dirais! » s’exclame 
l’étudiante en musique pop 
à l’Université du Québec à 
Montréal.

En 24 heures, elle avait reçu 
une soixantaine de courriels 
et 5000 clics avaient été enre-
gistrés sur sa vidéo.

«   Coup de coeur des 
médias » aux Découvertes de 
la chanson de Magog en 2008, 
Heidi Jutras s’était rendue à 
l’étape des auditions télévi-
sées à Star Académie la même 
année. Choriste de scène et de 
studio — elle chante notam-
ment sur le nouvel extrait 
radio d’Annie Villeneuve —, 
elle met en ligne une vidéo sur 
sa chaîne You Tube chaque 
mardi. 

Elle n’a toutefois pas réussi 
à se qualifier pour participer 
à l’émission La voix. 

Perez Hilton craque pour Heidi Jutras
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DES CINÉMAS

DÈS AUJOURD�HUI !

À L’AFFICHE DÈS AUJOURD’HUI !

parker-lefilm.com

UN FILM DE TAYLOR HACKFORD

CONSULTEZ LES

GUIDES-HORAIRES

DES CINÉMAS

IL FAUT BRISER LES RÈGLES POUR JOUER LE JEU
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[ ARTS & SPECTACLES ].......................................................................................................................................................

STEVE BERGERON
steve.bergeron@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le mouve-
ment a toujours fait partie des 
créations de Joëlle Morosoli. 
Notamment parce qu’il a tou-
jours été un élément capital 
à la survie de l’être humain. 
Qu’il s’agisse, par exemple, de 
détecter la proie à capturer ou 
le prédateur à fuir. Notre vision 
périphérique, rappelle l’artiste 
montréalaise, est une cham-
pionne quant à la perception du 
mouvement. Et les nouveau-nés 
distinguent ce qui bouge bien 
avant les formes et les couleurs.

« C’est sans doute pour ça 
que le mouvement vient tou-
jours chercher une émotion 
chez le spectateur, même si ce 
dernier ne saisit pas l’oeuvre 
qui lui est présentée », souligne 
la créatrice, dont l’installation 
mobile Camaïeu d’ombres crè-
chera jusqu’au 17 février à la 
Galerie d’art du Centre culturel 
de l’Université de Sherbrooke.

Créée en 2009 pour la Galerie 
d’art d’Outremont, l’installa-
tion comporte une dizaine de 
silhouettes suspendues, consti-
tuées de multiples planches de 
carton et ayant la forme de sar-
cophages, qui se dressent et se 
rabattent tranquillement, au son 
des Gymnopédie d’Érik Satie. 

Au sol, d’autres silhouettes 
faites de bandelettes chirurgi-
cales, telles des ombres blan-
ches, suivent la même danse. 
Des projecteurs, de différentes 
couleurs et placés à différents 
endroits, multiplient les ombres 
et les teintes d’ombres sur les 

murs de la galerie.
Celle qui avait envie, avec 

cette oeuvre, de parler de la 
fugacité du temps et de la fra-
gilité de la vie s’est inspirée des 
rites funéraires de l’ancienne 
Égypte, selon lesquels notre 
passage sur terre, avant d’aller 

dans un autre espace-temps, 
suit un rythme immuable. Les 
formes humaines se tordent et 
s’étirent vers le ciel, avant de 
se replier, tel le cycle de la vie 
et de la mort.

Imposer un rythme
La Galerie d’art du CCUS le 

permettant, l’installation est 
disposée de façon à ce que le 
public puisse aussi bien circuler 
entre les silhouettes (et partici-
per ainsi au jeu d’ombres sur les 
murs) que se placer en retrait 
et ainsi embrasser l’ensem-
ble du regard. Camaïeu d’om-
bres permet à Joëlle Morosoli 
d’explorer un thème qui lui 
est cher : la contrainte. Car le 
fait que les sculptures soient 
mobiles impose un rythme au 
spectateur.

« Certains sont figés par le 
mouvement des oeuvres. Ils se 
demandent s’ils ont le droit de 
circuler entre elles. Lorsque les 
formes s’élèvent, l’espace est 
soudainement envahi et les gens 
sont englobés. Les visiteurs sont 
aussi à la merci de la vitesse du 
mécanisme, assez lente », expli-
que cette artiste originaire de 
Strasbourg, mais ayant émigré 
au Québec avec sa famille alors 
qu’elle avait 10 ans.

« Je suis chanceuse : j’ai Rolf 
qui est là pour concrétiser mes 

idées », s’empresse de mention-
ner Joëlle Morosoli, en regar-
dant son conjoint. « Beaucoup 
d’artistes voudraient réaliser 
des oeuvres cinétiques, mais ils 
désespèrent parce qu’ils n’ont 
pas l’équipe pour les réaliser. 
Moi, j’ai Rolf, qui est ingénieur 
et se débrouille aussi bien en 
mécanique qu’en électronique. 
Juste pour cette installation, il 
y a dix moteurs! »

À noter que l’exposition com-
porte également une vidéo, dans 
le foyer contigu du Centre cultu-
rel, ainsi que des photos grand 
format d’autres sculptures et 
installations de Joëlle Morosoli, 
dans l’Espace invitation.

Le mouvement comme matériau

IMACOM, JOCELYN RIENDEAU

Secondée par son complice et conjoint Rolf Morosoli pour la concré-
tisation de ses oeuvres, Joëlle Morosoli a fait du mouvement son 
principal objet de création et d’exploration. Avec Camaïeu d’om-

bres, qu’elle présente jusqu’au 17 février à la Galerie d’art du CCUS, 
elle convie à une réflexion sur la fugacité du temps et à un jeu avec 
les ombres, alors que de grandes silhouettes se dressent et se 
replient au son de la musique d’Érik Satie.

Camaïeu d’ombres

Joëlle Morosoli
Galerie d’art du CCUS

Du mercredi au samedi,  
de 13 h à 16 h 30

Les jours et soirs de spectacle
Jusqu’au 17 février 

Entrée gratuite

VOUS VOULEZ Y ALLER

CHLOÉ COTNOIR
ccotnoir@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Lorsque 
Jacques Cartier arrive au 
Québec en 1534, les Iroquoiens 
du Saint-Laurent sont déjà 
établis sur leurs terres depuis 
plusieurs siècles. Étrangement, 
lorsque Samuel de Champlain 
arrive, 60 ans plus tard, il cher-
che en vain le long du fleuve 
les nombreux villages obser-
vés par son prédécesseur. Les 
Iroquoiens sont peut-être dis-
parus, mais ils ont laissé des 
traces indélébiles témoignant 
de leur passage dans la vallée 
du Saint-Laurent et c’est exac-
tement ce que vous propose de 
découvrir le Musée de la nature 
et des sciences de Sherbrooke 

avec sa nouvelle exposition 
nommée Iroquoiens du Saint-
Laurent, peuple du maïs. 

Cette exposition qui met 
en vedette la culture amé-
rindienne raconte, à travers 
d’importantes découvertes 
archéologiques, l’histoire de 
ce peuple. Leur culture et leur 
mode de vie sont dévoilés par 
le biais d’objets datant du 15e 
et 16e siècle. Quelque 130 arté-
facts provenant de sites 
archéologiques du Québec, de 
l’Ontario et de l’état de New 
York font revivre ce peuple 
d’horticulteurs qui a introduit 
la culture du maïs dans la val-
lée du Saint-Laurent.

En plus de cette exposition, 
deux conférences scientifi-
ques viendront éclairer nos 

connaissances sur le monde 
amérindien. Présentée ce soir, à 
19 h 30, la première conférence 
se nomme De la Béringie au 
Lac-Mégantic et fait la lumière 
sur les premières incursions en 
sol québécois. Elle sera animée 
par Claude Chapdelaine, pro-
fesseur au département d’an-
thropologie de l’Université de 
Montréal. La seconde exposi-
tion prendra place le 1er février 
et traitera de l’importance du 
fleuve Saint-Laurent dans la vie 
des Iroquiens. 

L’exposition est présentée 
jusqu’au 3 juin. 

MUSÉE DE LA NATURE ET DES SCIENCES

La culture amérindienne  
en vedette dans une exposition
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POUR PLACER UNE ANNONCE CLASSÉE

819 564-2222
Sans frais 1 800 567-6955 Du lundi au vendredi de 8 h 00 à 17 h 00

La Tribune et La Nouvelle  1950, rue Roy, Sherbrooke (Québec) J1K 2X8

Le site des petites annonces de

ANNONCES CLASSÉES
DUO PLUS (pour un temps limité)

Une portée sans égal avec 250 000 copies de votre annonce!
Une semaine complète dans La Tribune et La Nouvelle

à 50 % DE RABAIS

Cette promotion est réservée aux particuliers. Aucun changement ne peut être apporté à  
l’annonce en cours de publication. On peut annuler après la première parution, cependant 
la facturation s’établira obligatoirement pour le nombre de jours de parution demandé lors 
de la réservation.  

PLUS DE 119 900 LECTEURS PAR JOUR!

4 MAISONS OUVERTES 

SPACIEUSE PROPRIÉTÉ, belle luminosité,
4 c.c., près parc, école, Centre-ville, hôpitaux,
fenestration abondante, terrain bien amé-
nagé, +/- 9 794 pi ca + remise. Clé en main.
Visite libre dimanche 27 janvier, 1230 Fran-
çois Casey, Sherb. duproprio.com / 257124

6 PROPRIÉTÉS À REVENUS 

5 X 4½, brique, revenus brut: 31 440$, 
dépenses: environ 8 000$, toiture neuve
2010, garage brique détaché 24x30, 
85 rue Cate, 365 000$. Tél: 819 822-1356,
819 573-0883.

8 CONDOMINIUMS À VENDRE 

RUE SAVIO, 8 pces. 2e étage d’un immeuble
de 2 étages. Planchers bois franc/cérami-
que, a/c. Libre. 172 000$.Tél. : 819 560-1201.

20 TERRES, TERRAINS

9 terrains près CHUS Hôtel-Dieu, prêts à
constr., zoné 1-2-3 ou 4 log. , trav. perm. incl.
Belle vue. 68 000$ et +. Prop. 819 569-7754

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

GRANDS 3½, 4½, 5½ NEUFS
QUALITÉ SUPÉRIEURE

www.loyersherbrooke.com
3108504

Style condo, près du CHUS

Fleurimont et du

CHUS Hôtel-Dieu.

819 993-9003
819 437-5579

RABAIS 100$

5 ½
DANS UN QUADRUPLEX

NEUF DE STYLE CONDO

POUR LES 6 PREMIERS MOIS.

contemporain, planchers flottants et
céramique, bain et douche séparés,
très bien insonorisé, air climatisé,
planchers radiants au rez-de-chaus-
sée, rangement int./ext., app. non-
fumeur, 2 stationnements par logis.
850$ par mois.

ISABELLE 819 993-9007

3120435

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

0$ 0$ 0$ À LOUER
1½ maintenant, meublé, moderne,

tout inclus. 819 563-6204

1070 PAPINEAU, 1 mois gratuit, 4½, 3e
étage, entrée lav.-séch., porte patio, chauffé,
eau ch. 500$. 819 569-4642, 819 571-6012.

1130, 13e AVENUE NORD 
3½, 4½, libres imméd. Chauffés, eau chaude
fournie, pl. flottant. Près Galeries 4-Saisons et
CHUS. 819 564-7442.

1195 JARDINS-FLEURIS. Grands 3½ et 4½
à  550$ / mois tout inclus. Libre immédiate-
ment. Info: 819 620-6785, 819 578-5445.

1 mois gratuit
4½ tout inclus, près Galeries 4-Saisons,
Centre 24 juin, CHUS. Immeuble propre et
tranquille. 819 416-0949 

215, 18e AVENUE NORD
3½, 4½, chauffés, eau chaude.
819 345-8571, 819 566-1745

2½ RUE KENNEDY NORD, 370$ tout in-
clus, près CEGEP, libre imm. buanderie 
disponible. Normand: 819 574-3079 ou Eric:
819 574-3362.

3½, 4½, ch., eau ch. PROMOTION! Près
Galeries 4-Saisons, CHUS, Centre  24-Juin.
819 575-7026, 819 416-0949.

3½ EST, rénové, non chauffé, dans un triplex
paisible près de tous les services. 375$/mois.
Libre 1er février. Tél.: 819 565-0216.

3½ - Promotion
Chauffés, eau ch., planchers refaits, frais
peints. Près des services. 819 416-0949.

!!  3½ RÉNOVÉ - 1310 REPENTIGNY !
450$/mois, chauffé, eau chaude, près dé-
panneur et autobus, libre. Tél.: 819 823-7176

4½, 3½, entrée lav.-séch., chauffés, eau ch.
Cul-de-sac. PROMOTION. Concierge sur
place. 819 812-2541, 819 416-0949.

4½ - EST - 8 LOG.,TRÈS GRAND
t. éclairés, céram. + bois. 500$ +, enquête cr.
819 861-3434, 819 563-2307, 819 821-4211

4½ STYLE CONDO
Près 4 Saisons, tranquillité, 806 Des Lys.

819 812-4997 ou 819 566-1745

!! 5½ - 1310 REPENTIGNY rénové,!!
lave-vais. incl., 625$/mois ch., eau ch. Li-
bre. Près dépanneur & bus. 819 823-7176

5½,
3 c.c., chauffé, eau chaude, libre immédiat.

Tél.: 819 569-8236.

5½, 3½, PROMOTION, chauffés, eau
chaude, planchers refaits, frais peint,  près
des services. 819-562-2945, 819-416-0949

5½ KENNEDY NORD, sur 2 étage + s.-sol, 
3 c.c., entrées lav.-séch./lave-vaisselle, 695$
rien d’incl. aucun animal. Libre. 819 346-9764

5½ RUE DES CAPUCINES, avec garage,
secteur Fleurimont, neuf, à partir de
795$/mois. Libre imm. Tél: 819 620-7394.

975 QUATRE-SAISONS
3½ - 4½ PROMOTION, chauffés,  eau ch.
Près CHUS, 24-Juin. Propre, tranquille,
concierge. 819 820-8308, 819 416-0949

STYLE CONDO, 632 Prince-Rupert 4½,
libre, 899 Aubry: 4½ avec foyer, libre.

MAISON DE VILLE, 1009 Aubry,
sur 3 étages, libre juillet. entrée privée,
près des services, écoles et hôpitaux.

PLACE RÉJEAN, pour juillet.
Info.: 819 822-8029 / 819 564-7442 

APPART. ARRONDISSEMENT44 DE LENNOXVILLE

5½ STYLE CONDO, libre immédiatement. Si-
tué au 108 Oxford. Tél. 818 569-4977,
819 821-0770.

APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

1½, 2½, 3½, 4½, 5½

SECTEUR UNIVERSITAIRE
PROMOTION

2705 Galt ouest, app. 202
819 679-5049, 819 566-1745

1½, 4½, SECTEUR UNIVERSITÉ
meublés au complet, tout inclus, bail flexible.

Service de conciergerie. 819 580-1222.

* 1 BEAU 4½ JUILLET *
1x 4½ libre juin. Endroit propre / tranquille
Tout rénové, de qualité supérieure, pl. cérami-
que et flottant, comptoirs neufs, frais peint.

Clientèle de choix. À voir. 819 823-1698.

APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

3½, 4½, 5½ NEUFS, très grands, style
condo, modernes, air clim. 1410 De l’Escarpe
Libres immédiatement. 819 569-4977,
819 821-0770.

4½  535$,1125 des Seigneurs
Balcons, stat., tranquille. Près services, uni-
versité et mont Bellevue. 819 578-3083.

4½  GRAND - BEAU - MODERNE
Accès handicapés. Près services, rénové,
peinture, céram./flottant. Libre 1er décembre.
819 580 2211, 819 446-5683, 819 572-0407.

APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

4½ STE-THÉRÈSE, libre, près Mt Bellevue,
Lac des Nations, Université, pl. bois fr., pas
d’animaux, 1er juillet. Enquête de crédit.
819 566-0190

5½ LIBRE IMMÉDIATEMENT, près Univer-
sité, concierge, autobus, stationnement.
819 566-8328.

6½, au 1141, CHAMPLAIN, 750$, 3 c.c.,
près U. de Sh., coin paisible, stat., pas d’ani-
maux. Libre imm. 819 842-2489, Bertrand.

* APP. RODRIGUE  4½  1 MOIS GRATUIT *
Chauffés, eau chaude, meublés ou non.

Près parc, épicerie, école. Tranquille. Libres
819 574-5604, 819 348-2137
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HAGAR L’HORRIBLE

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR ?

APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

APP. S.D.R.
916 RAOUL-BRUNEAU

3½ chauffés, eau chaude,
entièrement rénovés.

Pas d’animaux.
819 348-0384, 819 823-6209

GRAND 4½, LIBRE IMM., près université et
piste cyclable, très tranquille.

Tél: 819 821-4681.

IDÉAL POUR ÉTUDIANTS
Centre-ville, 1½, 2½, tout inclus.

819 572-1080

APPART. ARRONDISSEMENT48 Rock Forest, St-Elie, Deauville

4½ - 5½  STYLE CONDO., secteur Rock
Forest, grands, modernes, endroit tranquille.
bon prix. Annie ou Serge,  819 564-7656.

4½ ET 5½ GRANDS, secteur Rock Forest..
Disponibles maintenant. Contacter David:
819 560-1607.

5½ - 4½ - 3½
Tout inclus, PROMOTION, frais peints,
plancher flottant. Près services, tranquilles.
Conciergerie. Bienvenue! 819 780-2882

5½ - NEUF 
Très grand, avec balcon, remise exté-
rieure, 2 stat., climatisation en option.
Boul. Bertrand Fabi, Rock Forest, près
cinéma Galaxy. 800$/mois, libre imm.

819 820-9425

APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

LES JARDINS HAUTERIVE

Studio - 3½ - 4½

Mme Parent:

819 566-4343

Piscine • Ascenseur

Secteur du lac des Nations
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APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

1½  - 2½ - 3½ - 4½ - 5½ - 7½

Immeubles avec ascenseur
819 574-7785, 819 566-6778

www.laureatrichard.com

1½, 2½, 3½, 4½, 5½

PLACE ANNIE
APP. PLACE McGREGOR

Bureau 745 McGregor, app. 101
819 679-5058, 819 566-1745

2½, VIEUX NORD, 945  Fulton  près parc
Jacques-Cartier, pl. bois franc, 390$ eau
chaude incluse. 819 678-1833

3½, 4½, 5½

VASTE CHOIX
Rue McGregor. À partir de 525$

819 566-6778, 819 574-7785

3½, NORD, RUE VIMY
libre imm., chauffés, eau chaude, rénové,
secteur tranquille, 510$. 819 570-0382.

4½, IMMEUBLE EN BÉTON
Chauffé, eau chaude fournie. Libre imméd.

Un mois gratuit. Info : 819 620-7609

4½ LIBRE, près centre d’achats King. Beau,
style condo, moderne, repeint, non-fumeur.
Grand terrain, arbres matures. 819 578-7997 

4½ NORD, PRÈS CARREFOUR, chauffé,
eau chaude, aucun tapis, cul-de-sac, 8 logis,
205 candiac, app. 1. 819 821-3772.

4½ - STYLE CONDO
Nord, près Carrefour, services + + 

Tranquillité + + .
Promotion spéciale.

Semi-meublé ou non.
Marian : 819 432-2645

5½ - LIBRE IMM., CHAUFFÉ, EAU CH.
1er étage, rue Malouin.

Tél: 819 812-5337.

APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

5½  NORD, 580$ / mois, chauffé, eau
chaude, face au parc. Libre immédiatement.
Tél.: 819 563-9137 ou 819 346-2909.

BANQUE DE LOGEMENTS
Vaste choix, service gratuit
819-679-5058, 819-566-1745

LUNIK
IMMEUBLE DE PRESTIGE

165 rue De Candiac
1½, 3½, 4½, 5½

Chauffés, eau ch., piscine int,. ascenseur
819 574-6778, 819 566-6778

www.laureatrichard.com

52 APPARTEMENTS MAGOG

REZ-DE-JARDIN, 2 c.c., gr. salon, face au
Mont Orford; cuisine très équipée; ch., écl., 2
T.V., câble/internet/téléphone incl..À 10 minu-
tes des pentes de ski. 1600$/ms, prix ajusté
selon durée. 514 939-6787, 819 843-7444.

56 APPARTEMENTS AUTRES

EAST ANGUS, 3½ à 380$ - 4½ à 420$ - 5½
à 500$, rien d’inclus. Face à la  polyvalente.
819 832-4926, 819 563-1895.

58 MAISONS À LOUER

907 DE WESTMOUNT, 2 ét., 3 c.c., grand
patio, porte jardin, garage, non fumeur, pas
d’animaux, 925$. Réf. Sur R.-V 819 823-6729

MAISON 2 c.c. + sous-sol,  près du village de
Johnville, terrain boisé, 850$/mois. Disponi-
ble à partir du 1er février.Tél.: 819 820-9207,
819 837-2878, 819 679-9222.

MAISON MOBILE 2 c.c., garage, terrain
privé, à 5 min. de l’école Boisjoly. 750$ / mois.
Libre imméd. Enquête de crédit et références
obligatoires. 819 822-4869.

66 CHAMBRES À LOUER

CENTRE  TOUT INCLUS
Disp. semaine ou mois, à partir de 75$

819 674-7379 ou 819 345-3637  

66 CHAMBRES À LOUER

CHAMBRE À LOUER, tout inclus. Meublée,
lav.-séch., 2 salons, 2 s. bains, a/c,
Internet, TV. 819 674-1947, 819 822-4612.

72 RÉSIDENCES RETRAITÉS

RESIDENCE DU VIEUX NORD pour per-
sonnes autonomes, tout inclus (repas et câ-
ble), services supplémentaires disponibles, li-
bre imm., poss. subvention du CSSS. Réfé-
rences demandées. 819 345-7673.

LOCAUX À LOUER78 OU PARTAGER

LOCAL À LOUER dans salon de coiffure
pour esthétique ou autres soins, secteur
Rock Forest, disponible imm. 819 346-0400.

RUE KING OUEST
(coin rue du Bocage), 2 espaces
environ 600 et 2 000 pi.ca.
819 347-7622 ou 819 347-2022.

ENTREPÔTS,82 GARAGES À LOUER

GARAGE 30 X 17 À LOUER,
porte 10 x 14, 650$. Pas de mécanique.

819 821-1718, Denis.

CAMIONS, 4X4101 FOURGONNETTES

TI-ROUGE QUI BOUGE! PICK-UP FORD
RANGER 2000, 138,000 km., excellente
condition, 1750$. Tél: 819 578-5474.

104 AUTOS À VENDRE

ACHETONS TOUS GENRES
D’AUTOS ET CAMIONS

Vendons pièces usagées. 819 569-0733

104 AUTOS À VENDRE

À VOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.automobilesbrisson.com

CHEVROLET COBALT 2005
4 p., autom., clim., pneus hiver, 

101 000 km, 3650$, TRÈS PROPRE,
819 845-4530

LE MEILLEUR PRIX
Location et vente d’autos à bas prix

Journée / semaine / mois. Autos récentes.
Location d’autos Beaudoin

819 845-4530

VÉHICULES 5000$106 ET MOINS

ACHETONS AUTOS, CAMIONS,
VTT ET MOTONEIGE, ETC.

en bonne ou mauvaise condition
Remorquage gratuit. Payons comptant.

Les Entreprises R.C. 819 570-6446

FORD FREESTAR 2004, rouge, 98 500 km,
autom., équipé au complet,  2 000$.

(819) 563-0477

GMC ENVOY 2003, 4x4, allongé, 7 places,
tout équipé, 160 000 km, moteur et transm.
refaits. 4250$. 819 820-1148, 819 571-2449

126 MOTONEIGES

POLARIS XC 600 2000, en parf. cond., avec
reculons et “seal jack”, moteur refait au début
de l’hiver 1750$. 819 820-1148, 819 571-2449

128 TOUT-TERRAINS

VTT POLARIS CÔTE-À-CÔTE 2013, équipé,
17.500$. Cause: décès. Tél: 819 829-0174.
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LES MOTS CROISÉS

LE MOT PERDU

LE SUDOKU

VOTRE HOROSCOPE

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER
Ayant un effet revitalisant sur vos relations, le Soleil et Mercure 
en Verseau propose un vendredi convivial et cérébral. Créant une 
impression de renouveau, une approche originale prévaudra sur 

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS
Alors que la Lune poursuit son séjour en Cancer, autre Signe 

peut-être porter une attention particulière afin que les autres 

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Lune est en Cancer, Signe jugé incompatible avec le vôtre, mais 
vous pourrez tout de même vous tirer indemne de ce vendredi 
si vous ne négligez pas de prendre certaines précautions, même 
si elles vous semblent superflues, notamment en choisissant 
judicieusement à qui vous faites vos confidences.

DU 21 AVRIL AU 20 MAI
Cette semaine se terminera sur une note positive si tout le monde 
accepte de faire un examen de conscience et de reconnaître sa 

vous êtes, cet exercice ne sera probablement pas trop difficile. 

autres personnes à faire de même.

DU 21 MAI AU 21 JUIN
Au trigone de Jupiter en Gémeaux, la conjonction Soleil-Mercure 
en Verseau apporte un climat de grande mouvance et de remises 
en question. Vous êtes à présent en mesure de dénouer une 
impasse en supprimant certains éléments néfastes qui vous 
empêchaient de progresser. Les possibilités de voyager ou de 

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET
Opposée à Vénus en Capricorne, la Lune en Cancer devrait 

prenne une tournure sérieuse qui assurera son maintien. Le 

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT
Vous pourriez avoir tendance à vous laisser charmer et séduire 

Faites appel à votre esprit rationnel et ne sautez pas à pieds 
joints dans une nouvelle situation. Ceci ne veut pas dire de 

vaudra mieux apprendre à mieux les connaître avant de faire des 

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

que le Soleil et Mercure sont conjoints en Verseau, au carré de 
Saturne, les sujets épineux et controversés peuvent mener à la 
confrontation. Il est donc encore crucial de bien choisir votre 
vocabulaire, surtout en présence de gens émotifs et susceptibles.

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE
La Lune en Cancer risque de vous insécuriser inutilement. Les 
inquiétudes et la nervosité constituent les seuls obstacles au 
succès de vos projets et au bon déroulement de vos activités. 

susceptibles de vous faire agir sur un coup de tête. Les astres 
en Verseau vous stimulent, mais faut-il vraiment que ça aille 
aussi vite?

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE
Offrant un climat étonnant, voici un vendredi qui ne devrait pas 
vous déplaire. Bien disposées à votre endroit, les personnes qui 
vous entourent ne se feront pas prier pour vous rendre service. 

carré de Saturne dans votre Signe, les émotions seront plus fortes.

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

commentaires encourageants que vous émettez peuvent générer 

Il serait dommage de ne pas faire part de votre contentement à 

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER 
Vous pouvez compter sur le passage de la Lune en face de Vénus 

et de poursuivre vos activités aussi normalement que possible.
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151 PERSONNEL DEMANDÉ

* AVANT LE 5 FÉVRIER * 
Recherchons 19 personnes désirant perdre
de 9 à 29 lb d’ici 30 jrs, sans les reprendre
(formulé par 45 médecins).

1 418 702-1096  www.regimesplus.net

BARMAID DEMANDÉE 
Bar Le Shelby, 3200 Ch. St-Roch, Sherb.

Demander Carl au 819 212-6919 

BARMAID RECHERCHÉE, temps plein, de
soir, avec expérience, au Boston Pizza. Tél:
819 565-0606, demander le gérant.

CAMIONNEUR DEMANDÉ
Temps plein

Classe 1 Flat bed / Dry Box
Canada / USA 

2 ans d’expérience
Programme de bonus, bonne ambiance

Camionneur sérieux.
450 539-3983, Fax: 450 539-5295

CFER - FORMATION
Classe 3, charriot-élévateur, samedi 26
janvier. Prix: 350$. Inscriptions : 175, rue
Oleg-Stanek, Sherbrooke, J1L 2X3. Aussi
service aux entreprises.

www.expert-routier.com 819 446-4640

L I V R E U R
M O T O R I S É
D E M A N D É

P O U R  
LA PRESSE

Livreur motorisé pour le
journal La Presse pour le
secteur de Rock Forest.
Travail  tôt le matin. Doit

posséder un petit 
véhicule.

Livraison du lundi 
au samedi.

819 564-5466 (CO)

L I V R E U R S
M O T O R I S É S
D E M A N D É S

pour le journal

LA PRESSE
pour secteur Nord

de Sherbrooke
Travail tôt le matin. Doit

posséder un petit véhicule.
Livraison

du lundi au samedi (SN)
819 564-5466

PWD RECHERCHE 
DES DÉMONSTRATEURS(TRICES) 

pour ses entrepôts COSTCO de Sherbrooke.
Si vous aimez parler avec les clients, nous
vous offrirons une formation. Bienvenue aux
personnes séniors, étudiants et femmes d'in-
térieur. Tous les postes sont permanents,  à
temps partiel. Veuillez appeler au 819-822-
0730, ou envoyer votre CV par courriel au:

pwd514@pwddemomanagers.com 

SIMPLEMENT ESTHÉTIQUE
est à la recherche d’une COIFFEUSE, avec
expérience, 1 an minimum. Merci de nous
faire parvenir votre c.v. au 121 route 216,
Stoke, Qué. J0B 3G0 ou contactez-nous au
819 820-0113.

162 ANIMAUX

ADOPTION 2 & 3 FEVRIER: chats du Re-
fuge Projets O’Poil, à la Grande Ménagerie
de Sherbrooke, 3175 King ouest. Inf.:
819 349-7677.

168 ORDINATEURS

* CONNEC-T *
Service à domicile. Équipe certifiée

Microsoft Professionnelle. Pour réparation,
entretien, formation, installation, etc.

819 346-5755

BOIS ET ÉQUIPEMENT198 DE CHAUFFAGE

BOIS DE CHAUFFAGE SEC de très bonne 
qualité, 100% bois franc -  90% érable,
90$ la corde livrée. 819 434-2788 Merci!

244 DIVERS À VENDRE

A NEW YORK, MATCH des CANADIENS
16-17 mars, billets du match, transport auto-
car, hôtel, déjeuner incl. Visite Manathan.
Wow! à partir de 229$.Tél: 819 571-3400

DEMANDE À ACHETER246 OU ÉCHANGER

ACHAT
FOURRURE

USAGÉE
Vison, loup, ocelot. Payons 100$ à 500$
comptant. 1 888 845-8586 laissez message

261 RENCONTRES, AMITIÉ

DÉJEUNER-RENCONTRES
au Eggs Fruits rue Denault, sam. dès 9 h.
Bienvenue à tous. Elise: 819 821-4133.

262 ASTROLOGIE

10$ de rabais L’HEURE DES RÉVÉLATIONS
Consultez moi, 38 ans de métier.

Astrologue , tarologue. Fr. 819 563-3603

264 ESCORTES

1 204 206-0032

AU JARDIN D’EDEN
Un très grand choix d’hôtes et hôtesses

19 / 45 ans pour toutes occasions.

819 791-2505 - 24 h
Engageons  hommes et femmes 19 ans +

1 204 206-0035

DOUCE EXTASE
Jolies jeunes filles
7/7 j, 24 h. Engageons 18 ans et +

8 1 9  5 7 5 - 1 3 4 0
GOLDEN GIRL

Soirée intime organisée de luxxx ce vendredi
Sherbrooke : 819 349-6951

266 MASSAGES

819 348-0183

460, rue King Est, Sherbrooke 28
72

18
67/7, 9 h à 23 h

JOLIE CHINOISE

SPÉCIAL
MASSAGE

30$

819 212-2949, DEAUVILLE
Sensuel - discret - propre

Homme pour homme, 2 / 4 mains.

819 346-2657
BON MASSAGE SEXUEL

819 829-0929 STEVEN
Massage érotique pour hommes.

(MASSEUR NU 31 ANS). Discret. Jour / soir

ADIANE, JOLIE FILLES DES ILES
à la peau caramel, douce, sexy et sensuelle

pour massages  érotiques. 24 h/24 h.
819-580-3393

ERIKA
te reçoit pour un moment intime.

Bain tourbillon inclus!!! 819 239-1659.

JULIE, 48 ANS, GRASSETTE, 7 / 7
819 791-3996

***  MARILOU ***
Massage sensuel en toute discrétion.

819 562-3757

320 SERVICES DIVERS

DÉGEL DE TUYAUX 
RAPIDE ET EFFICACE

URGENCE 24 H. PARTOUT EN ESTRIE
S O S DÉBOUCHAGE : 819 432-1139

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
Construction et rénovation: toitures,

montage de charpentes, finition, bois
flottant, céramique, salles de bains, 
revêtement ext. Projets clé en main.
Estimation gratuite! 819 571-1602.

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL 
Rénovations rés., projets int./ext.,  équipe fia-
ble, travail bien fait. Modification de structure,
s.-sol, agrandissements, finition, joints, pein-
ture, céramique, etc. 80$ / h pour 2 ouvriers
compétents avec exp. Yvan : 819 822-8562.

RÉNOVATIONS BENOIT RICHARD INC.
Pour le souci du détail

Salles de bains, céramique, bois franc, 
flottant, gypse, moulures et peinture.

Petits et moyens projets de toutes sortes.
Ass. responsabilité. RBQ 5642-8261-01.

Tél. 819 342-5693

320 SERVICES DIVERS

RÉNOVATIONS DE TOUS GENRES 
Finition intérieure/extérieure. Plancher, céra-
mique, tirage de joints. 25 ans d’expérience.

Michel, cell.: 819 570-4168 

xTOITURE EN PENTE OU PLATE EN
ÉLASTOMÈRE, REVÊTEMENT

BARDEAUX. 25 ans d’expér. Garantie
meilleur prix. R.B.Q. 819 821-1718 Denis.

332 ARGENT À PRÊTER

PRÊT D’ARGENT 
500 $ et + / Aucun dossier de crédit  refusé

SIMPLE, RAPIDE ET EFFICACE
1-877-963-4848

www.pretdirectnet.com 

PRÊT DE 500$, CC Express, 1-888-994-
4054, www.courtageexpress.com

PRÊT DE 500$ 
Sans enquête de crédit.

Crédit Courtage : 1 866 482-0454 

PRÊT PERSONNEL OU HYPOTHÈQUE
Financement autos et camions. Aucune
enquête de crédit. Tél. : 1 514 268-1480.

338 COMPTABILITÉ, IMPÔTS

COMPTABLE travaillant de son domicile dis-
ponible pour faire la comptabilité jusqu’aux
états financiers pour toute entreprise. Travail
sérieux, références sur demande.Appelez au
819 769 8712 et laissez un message.

340 SERVICES FINANCIERS

CONSOLIDEZ VOS DETTES
en 1 paiement / mois selon votre budget

Pour carte de crédit, Hydro, Impôt
Agences de recouvrement, saisies, etc.

Groupe GPC, 7j/7, 8 heures à 19h
Sans frais : 1 877-441-2330

350 SANTÉ

NOUVEAU PROGRAMME DE PERTE
DE POIDS - SANS DÉTOUR

Tél.: 819 820-4381

SOINS THÉRAPEUTIQUES352 MASSOTHÉRAPIE

SPÉCIAL DÉTENTE / THÉRAPEUTIQUE
Lun. au ven. 9h à 21h. Sam.-dim.:

9h à midi. Reçus ass. 819 564-4062

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

Avis de demandes relatives

à un permis ou à une licence
Toute personne, société ou association au sens

du Code civil peut, dans les 30 jours de la

publication du présent avis, s’opposer à une

demande relative au permis ci-après mentionné

en transmettant à la Régie des alcools, des

courses et des jeux un écrit assermenté qui fait

état de ses motifs ou intervenir en faveur de la

demande, s’il y a eu opposition, dans les 45 jours

de la publication du présent avis.

Cette opposition ou intervention doit être

accompagnée d’une preuve attestant de son

envoi au demandeur ou à son procureur,

par courrier recommandé ou certifié ou par

signification à personne, et être adressée à la

Régie des alcools, des courses et des jeux,
560, boul. Charest Est, Québec (Québec)
G1K 3J3.

NOM ET ADRESSE NATURE DE ENDROIT

DU DEMANDEUR LA DEMANDE D’EXPLOITATION

Régie des alcools, des courses et des jeux

9262-7678
Québec Inc.
RESTO DES
HAUTS-BOISÉS
850, rue Craig Nord
Cookshire-Eaton
(Québec)
JOB 1MO
Dossier : 745 125

Cession totale de
(1) permis de Bar
et (1) permis de
Restaurant pour
(vendre)

850, rue Craig Nord
Cookshire-Eaton
(Québec)
J0B 1M0

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

La Ville de Sherbrooke recevra des
soumissions pour :

RECONSTRUCTION DE
LA DALLE DE BÉTON ET

REMPLACEMENT DES BANDES
DE PATINOIRE DE L’ARÉNA

EUGÈNE-LALONDE -
APPEL D’OFFRES NO 12813

Les documents de soumission sont disponibles
au portail du SEAO à l’adresse suivante :
www.seao.ca sous le numéro 608953 ou
en communiquant au 1-866-669-7326. Les
soumissions doivent être reçues physiquement
dans une enveloppe scellée au bureau de
la Division de l’approvisionnement situé au
555, rue des Grandes-Fourches Sud, bloc
A, Sherbrooke avant le 12 février 2013 à
14 heures.
La Ville se réserve le droit de n’accepter ni la
plus basse ni aucune des soumissions.

Pierre Plourde
Chef Division de l’approvisionnement

3129147

AVIS DE CHANGEMENT DE NOM
D’UN ENFANT MINEUR

Prenez avis que Caroline Leclerc en sa qua-
lité de mère, dont l’adresse du domicile est le
2100, rue Beckett, Sherbrooke QC J1J 3W2,
présentera au Directeur de l’état civil une de-
mande pour changer le nom de Gaël, Jean-
Félix Rondeau en celui de Gaël, Jean-Félix
Rondeau Leclerc et Rafaël, Bastien, Lucas
Rondeau en celui de Rafaël, Bastien, Lucas
Rondeau Leclerc.

Caroline Leclerc.

Af!chez-vous

Réservez

votre espace

au

819 564-5450

ÉPHÉMÉRIDES

LA PRESSE CANADIENNE

C’est le 25 janvier 2013.

2011 - Lucien Bouchard prend la relève d’André Caillé à la tête du conseil
de l’Association pétrolière et gazière du Québec.
2010 - Un Boeing 737 de la compagnie Ethiopian Airlines avec 90 per-
sonnes à bord s’abîme en Méditerranée : aucun survivant.
2007 - Le psychiatre Pierre Mailloux est radié jusqu’à nouvel ordre par
le Collège des médecins pour prescriptions trop lourdes d’antipsycho-
tiques.
2006 - Les islamistes du Hamas remportent une victoire écrasante à l’oc-
casion des premières élections législatives palestiniennes depuis dix ans.
1999 - À Montréal, Robert Flahiff, juge à la Cour supérieure, est
reconnu coupable d’avoir blanchi 1,7 million $ du trafic de stupéfiants,
quand il était avocat.
1999 - En Colombie, un séisme fait plus de 1000 morts.
1998 - Devant un temple bouddhiste au Sri Lanka, un camion piégé fait
13 morts.
1998 - Le pape Jean-Paul II termine sa visite à Cuba en condamnant l’em-
bargo américain.
1994 - Accord à l’amiable entre Michael Jackson et la famille d’un gar-
çon californien qui aurait subi des agressions sexuelles.
1991 - Après une semaine d’attaques alliées sur l’Irak, le régime de Sad-
dam Hussein met le feu à des centaines de puits de pétrole au Koweït
et fait déverser du brut dans le golfe Persique.
1986 - Passant à seulement 81 000 km d’Uranus, la sonde Voyager II y
découvre un 10e anneau, une 15e lune et un pôle nord.
1979 - La commission Pépin-Robarts publie son rapport qui propose un
statut particulier pour le Québec.
1973 - Au Québec, le gouvernement Bourassa crée la Commission d’en-
quête sur le crime organisé, qui durera jusqu’en 1980.
1971 - En Ouganda, le militaire Idi Ami Dada renverse le président Mil-
ton Obote.
1959 - À Rome, le pape Jean XXIII convoque le concile oecuménique
Vatican II.
1953 - À Liverpool, le paquebot Empress of Canada, du Canadien Paci-
fique, est détruit par le feu.
1946 - À Jonquière, le feu détruit tout un quartier commercial.
1944 - Début de la bataille de Monte Cassino, en Italie, entre Alliés et Alle-
mands.
1937 - Maurice Duplessis prononce un discours anticommuniste; le 24
février, à Québec, il fera adopter la loi dite du cadenas.
1926 - Début du premier concours mondial de patinage de vitesse à Saint-
Jean, au Nouveau-Brunswick.
1924 - Début des premiers Jeux olympiques d’hiver, à Chamonix, dans
les Alpes françaises.
1579 - L’Union d’Utrecht est signée, créant les Pays-Bas.
1533 - À Londres, Henri VIII épouse Anne Boleyn, qu’il fera plus tard déca-
piter.

Ils sont nés un 25 janvier :

Le poète écossais Robert Burns (1759-96)
L’auteur anglais William Somerset Maugham (1874-1965)
La romancière britannique Virginia Woolf (1882-1941)
Le baryton québécois Louis Quilico (1925-2000)
L’homme d’État portugais Antonio Ramalho Eanes (1935)

Ils nous ont quittés un 25 janvier :

2011 : Audrey Best, ex-femme de Lucien Bouchard (1960)
1990 : l’actrice américaine Ava Gardner (1922)
1855 : l’écrivain Gérard de Nerval (1808)
1627 : l’apothicaire Louis Hébert, premier colon établi en Nouvelle-France
(1575)

Citation du jour :

Il s’embrouillait dans les polynômes, se disculpa le professeur de
mathématiques, et quand un élève s’embrouille dans les polynômes, que
peut-on faire?»    (Antonio Lobo Antunes, « Explication des oiseaux »)
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IN MEMORIAM

BOUCHARD (Pauline)
75 ans, Sherbrooke

BOURRET (Dorothée J. (Cloutier))
94 ans, Sherbrooke

COLLETTE (Roland)
65 ans, Sherbrooke

DEMERS (Manon)
48 ans, East Angus

DESCHESNES (Gilles)
81 ans, Sherbrooke

DUBOIS (Ellen (Raymond))
78 ans, Sherbrooke

DUNN (Françoise (Rousseau))
85 ans, Sherbrooke

FOREST (Clément)
82 ans, Sherbrooke

GAUVIN (Bessie-Mae (Whitehead))
96 ans, Stukely-Sud

LACROIX (Jeannine (Chouinard))
86 ans, Lac-Mégantic

LANGLOIS (Omer)
81 ans, Magog

LECOMTE (Pauline)
67 ans, St-Camille

MATTE, P.S.S.F. (Soeur Dolorès)
95 ans, Sherbrooke

ROBERGE (Ginette (Cloutier))
71 ans, Ste-Catherine de Hatley

ST-HILAIRE (Gaétan)
61 ans, Ascot Corner

VIDAL (Claudia (Péloquin))
86 ans, Windsor

VIENS (Lucienne (Branchaud))
92 ans, Coaticook

VINCENT (Georgette (Carrier))
89 ans, Ste-Séraphine

VISCOGLIOSI (Philippe)
93 ans, Sherbrooke

Françoise (Rousseau) DUNN
(1927 - 2013)

À Sherbrooke, le 17 janvier 2013, à l'âge de
85 ans, est décédée Mme Françoise 
Dunn, épouse du Major Général John J.
Dunn, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Résidence 
funéraire Steve L. Elkas Inc., 601, rue du
Conseil, Sherbrooke, le vendredi 25 janvier
2013 de 14 h à 16 h et de 19 h à 22 h et le 
samedi 26 janvier 2013 de 9 h, jusqu'au 
départ du salon à 10 h 30. Le service religieux
sera célébré le samedi 26 janvier 2013 à 11 h,
en l'église Notre-Dame-du-Perpétuel-
Secours.

Outre son époux, Mme Rousseau Dunn
laisse dans le deuil ses enfants : Robert 
(Johanne Labbé), Nina (Jim Sheehan), Peter
(Sandy Flemming), John C. (Anne-Marie 
Laberge) et son gendre Roland Dubeau. Elle
était aussi la mère de feu Suzan.

Elle laisse également dans le deuil ses petits-enfants : Pavla (Charles 
Croisetiere), Pierre-Alexandre, Nathasha, Jake, Kassie (Chris Creed), Andrew, 
Victoria et un arrière-petit-fils Shane; ses frères et soeurs, Jovette (feu Jean 
Lacroix), Jacques (Thérèse Dulac), Monique (feu Jacques Daoust), Suzanne (feu
Richard Daniel), Lise Côté (feu Marcel), feu Jean-Marc, (feu Thérèse Brochu).
Elle laisse également de nombreux neveux et nièces, cousins, cousines, autres
parents et amis.

La famille tient à remercier tout le personnel médical et infirmier du CHUS 
Hôtel-Dieu et spécifiquement son ANGE GARDIEN, pour les excellents soins
prodigués à Mme Rousseau Dunn.

En guise de sympathie, des dons au Centre des archives de l'Archevêché, 
RASSAS, 130, rue de la Cathédrale, Sherbrooke (Québec) J1H 4M1 et au 
Centre Notre-Dame de l'Enfant, Fondation du CNDE, 1621 rue Prospect, 
Sherbrooke (Québec) J1J 1K4, seraient grandement appréciés par la famille.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil

Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:

www.steveelkas.com

Pauline BOUCHARD (1937 - 2013)
Au CHUS Hôtel-Dieu le 18 janvier 2013, à l’âge de 75 ans est décédée madame
Pauline Bouchard, fille de feu Delphica Bouchard et de feu Èva Dessaint. Elle était
l’épouse en 1res noces de feu Jacques Vidal et en 2es noces de feu Denis 
Maurice et elle demeurait à Sherbrooke.

À la demande de Mme Bouchard il n’y aura pas d’exposition. Le jour des 
funérailles la famille sera présente à l’église en présence des cendres à compter
de 13 h, afin de recevoir les condoléances des parents et amis. Funérailles le lundi
28 janvier 2013 à 14 h, en l’église du Carrefour Chrétien de l’Estrie, 531 rue 
Montréal, Sherbrooke (Québec) J1H 1E6. Les cendres seront déposées au 
printemps au Cimetière St-Roch de Rock Forest

Mme Bouchard laisse dans le deuil ses enfants Diane (Michel), Michelle, Danielle
(Gilles), Carole, Marc (Nicole) et André (Lucie); ses petits trésors Mélanie, 
Cassandra, Séléna, Cindy, Stéphane, Sonia, Marie-Ève, Jovany, Kathleen, Jeff, 

Steven, Michaël, Jonathan, Samuel, Francis et Tommy; ses arrière-petits-enfants; elle était la soeur de 
Gisèle (Yvan), Thérèse (Bertrand), Gilles (Hélène). Elle laisse également dans le deuil plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et autres parents et amis.
La famille tient à remercier tout le personnel des soins palliatifs du CHUS Hôtel-Dieu, pour les bons soins
prodigués à Mme Bouchard.

En guise de sympathie des dons aux AUXILIAIRES BÉNÉVOLES DU CHUS, 580 rue Bowen Sud, 
Sherbrooke (Québec) J1G 2E8, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com

Dorothée J. (Cloutier) BOURRET (1918 - 2013)
Au CHUS Fleurimont le 23 janvier 2013 à l’âge de 94 ans, est décédée
madame Dorothée J. Cloutier Bourret, fille de feu Adélard Cloutier et de
feu Hermina Godin. Elle est allée rejoindre son époux  Edgar Bourret et
sa fille Michele.
La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue
du 24-Juin, Sherbrooke), le samedi 26 janvier 2013 de 12 h (midi) à 15 h.
Suivra une cérémonie d’adieu à 15 h, en la chapelle du complexe, 485,
rue du 24-juin, Sherbrooke. Les cendres seront déposées au printemps
au Cimetière de La Patrie.

Mme Cloutier Bourret laisse dans le deuil ses enfants Ginette (Camille 
Richard), Denis (Jacqueline Grégoire), Lise (Nicholas Lucas); ses petits
enfants Luc, Alain (Darcy Grenier), Michelle (Phillip Orlowski); ses arrière-

petits-fils Parker et Jackson. Elle était la soeur de feu Madeleine Désautels. Elle laisse 
également dans le deuil ses neveux et nièces Nicole, Suzanne, André et Jacques, de très
grands amis ainsi que la famille Grégoire et autres cousins, cousines et parents et amis.

En guise de sympathie, des dons au PARTAGE ST-FRANÇOIS, 115, rue Galt Ouest, 
Sherbrooke (Québec) J1H 1X8 ou à la FONDATION VITAE, 375, rue Argyll, Sherbrooke 
(Québec) J1J 3H5, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com

Roland COLLETTE (1947 - 2013)
Au CHUS Fleurimont, le 20 janvier 2013, à l’âge de 65 ans, est décédé 
monsieur Roland Collette, après une longue maladie. Il était le fils de feu 
Thomas Collette et de feu Doria Gosselin et l’époux de Huguette Vallières et
demeurait à Sherbrooke.
La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du
24-Juin, Sherbrooke), afin de recevoir les condoléances des parents et amis,
le dimanche 27 janvier 2013 de 13 h 30 à 16 h 30. Une courte cérémonie aura
lieu pendant cette période.

Outre son épouse, M. Collette laisse dans le deuil ses enfants: Richard 
(Clotilde Vatrinet) et Cynthia (Sébastien Babeux); ses soeurs, Denise (Guy
Cyr) et Joane (Robert Laporte). Il laisse aussi ses beaux-frères et belles-
soeurs de la famille Vallières: Richard, Gloria, Lise (Michel Langlois), Michel
(Micheline Dubois), Alain (Lise Filion), Yves (Louise Sirois), Paulo (Carole 

Boudreault), Jean, Damien (Shelley Siddall), Nil, Clément, Sonia (Alain Perreault) et Bianca (Pierre
Gobeil). Il laisse également plusieurs neveux, nièces, autres parents et plusieurs amis précieux.

La famille désire remercier sincèrement toutes les personnes qui lui ont manifesté leur soutien 
pendant la maladie de M. Collette.
Vos marques de sympathie peuvent se traduire par un don à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU 
CANCER, 3330, rue King Ouest, bureau 130, Sherbrooke J1L 1C9.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com

Manon DEMERS

Au CHUS Hôtel-Dieu, le 19 janvier 2013, à l’âge de 48 ans, est décédée
madame Manon Demers, fille de feu Raoul Demers et de feu Gisèle 
Fortin, demeurant à East Angus.
Funérailles le samedi 26 janvier 2013 à 10 h 30, en l'église Saint-Louis-
de-France d'East Angus, 166, rue Saint-Jean Est, East Angus. La 
famille sera présente à compter de 9 h 30, afin de recevoir les 
condoléances des parents et amis. Suivra l’inhumation au cimetière de
Greenlay de Windsor.
Madame Demers laisse dans le deuil ses frères et soeurs : Michel (Luce
Desrosiers), Sylvie (Pierre Houde), Mario, Martine (Jacques Charland),
Luc (Danielle Paquette), Chantal (Andrien Prince), Daniel (Mireille 
Paquette), Linda (Réginald Evan), Gino et Patrick (Lyne Monette); elle

était la soeur de feu Yvan (Jocelyne Thivierge) et feu Sonia. Elle laisse également dans le deuil
sa deuxième famille depuis les 19 dernières années : Manon Champagne (Richard Poulin), Luc
Champagne (Paula Tofedo) et Edith Champagne (Alain Caron), ainsi que de nombreux neveux,
nièces, cousins, cousines autres parents et amis.

En guise de sympathie, des dons au CLUB ÉTINCELLES DE BONHEUR DU HAUT ST-
FRANÇOIS, 56, rue Laurier, East Angus J0B 1R0 seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
146, rue Angus Nord, East Angus, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 832-1030

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. Familles

www.coopfuneraire.com

Gilles DESCHESNES (1931 - 2013)
Au CHUS Hôtel-Dieu, le 17 janvier 2013, à l’âge de 81, est décédé monsieur 
Gilles Deschesnes, fils de feu Roland Deschesnes et de feu Armande Beauchamp
et époux de Jeannine Thibault, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 
24-Juin, Sherbrooke), le samedi 26 janvier de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h 30, ainsi
que le dimanche 27 janvier 2013 de 10 h à 12 h. Suivra à 12 h, une cérémonie
d’adieu en la chapelle du même lieu.

Outre son épouse Jeannine, monsieur Deschesnes laisse dans le deuil ses enfants
Christian, Sylvie (Marc Falardeau) et France (Guy Coallier et ses filles Noëmie et
Laurence); son petit-fils Maxim Falardeau; son arrière-petite-fille Juliette; ses frères
et soeurs Gisèle (Jean), feu Pierrette (feu Richard), Claude (Angèle), Micheline 
(Jacques), Denis (Yolande), Michel (Diane), Gaétan (Lyne); ses beaux-frères et 
belles-soeurs Lise (Germain), Christianne (Brian) et Johanne. Il laisse également

dans le deuil ses nombreux neveux, nièces, autres parents et ses nombreux amis dont tous ceux des 
Ligues de Quilles.
La famille tient à remercier tout le personnel du 5e A de l’Hôtel-Dieu ainsi que le Dr Carmel (CHUS 
Fleurimont), pour les bons soins prodigués à M. Gilles Deschesnes. Un merci très spécial pour le Dr 
Jacques Lacaille médecin traitant pour son soutien aux travers des années.

En guise de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER, 3330,rue King Ouest, 
bureau 130, Sherbrooke (Québec) J1L 1C9, seraient grandement appréciés par la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com
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Ellen (Raymond) DUBOIS
Au CHUS Hôtel-Dieu de Sherbrooke, le 16 janvier 2013 à quelques jours de
son 78e anniversaire de naissance, est décédée Mme Ellen Raymond,
épouse de André Dubois de Sherbrooke, arr., Rock Forest, fille de feu Alfred
Raymond et de feu Ivy Moore.

La famille sera présente au salon de la Résidence funéraire de Windsor (310,
rue St-Georges, Windsor), le dimanche 27 janvier 2013 à partir de 11 h jusqu'à
14 h, alors que suivra une cérémonie d'adieu en présence des cendres. Cel-
les-ci seront déposées ultérieurement au nouveau columbarium St-Philippe.

Outre son époux André, elle laisse dans le deuil ses enfants: Michel 
(Gatineau), Barbara (Benoit Robitaille) (Sherbrooke) et Luc (Ottawa). Elle
laisse aussi ses petits-enfants: Philippe Paradis Dubois et Samuel Paradis 
Dubois; Nicolas Dubois Robitaille, Maxime Dubois Robitaille et Raphaël 

Dubois Robitaille; son frère feu Danny Raymond (Lucienne) ainsi que de nombreux parents et amis.

La famille propose que les personnes désirant exprimer leurs condoléances encouragent la 
FONDATION DE L'ÉCOLE « LE TOURET » par leurs dons; des enveloppes pré-adressées et 
pré-affranchies ainsi que des feuillets explicatifs de l'oeuvre, seront à leur disposition.

La famille désire souligner le dévouement remarquable de l'équipe du 5-A, pour les bons soins 
prodigués à Mme Raymond.

Résidence funéraire Windsor
310, rue St-Georges

Windsor, (Québec) J1S 2Z5

Tél.: 819 845-5229
Téléc.: 819 845-1924

Madeleine St-Louis Therrien, dir.
www.salonscass.ca

Clément FOREST (1930  - 2013)
Entouré des siens, au CHUS Hôtel-Dieu, le 23 janvier 2013, à l’âge de 82 ans,
est décédé monsieur Clement Forest, fils de feu Anatole Forest et de feu 
Dolorès Boisvert et époux de Rita Roy Forest, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (72, rue Curé-
Larocque, arr.de Bromptonville, Sherbrooke), le dimanche 27 janvier 2013 de
14 h à 16 h et de 19 h à 22 h ainsi que le lundi 28 janvier 2013 de 12 h à 14 h.
Funérailles le lundi 28 janvier 2013 à 14 h, en l'église Sainte-Praxède de
Bromptonville, 35, rue du Curé-LaRocque, arr. de Bromptonville, Sherbrooke.
Suivra l'inhumation au Cimetière Ste-Praxède.

Outre son épouse Rita Roy, il laisse dans le deuil ses enfants Denise (Robert
Morissette), Hélène (Laurent St-Onge), Claude, Michel (Chantal Désilets), 

Danielle et ses 2 petits-enfants Angèle et Robin. Il laisse également son frère Rénald (feu Jeannine
Parent). Il était également le frère de feu Genest (Geneviève Allard), feu Précille (feu Wilfrid Hurdle),
feu Pauline (feu Joseph Furse), feu Gisèle (feu John Cowlishaw), feu Marcel (feu Bibiane Ruel) et feu
Gilles (feu Lucienne Beaudoin). Il laisse aussi ses beaux-frères et belles-soeurs Alice (feu Rosario
Caron), Jean-Paul (feu Mabel Reddin), Thérèse (Herbert Reddin), Roland, Claire, Louise (Olier 
Delorme); son cousin et ami Paul ainsi que plusieurs neveux et nièces, autres parents et amis.

Un gros merci au personnel de l’Hôtel-Dieu, pour les bons soins prodigués à M. Forest.

Coop. funéraire de l’Estrie (Bromptonville)
72, rue du Curé-Larocque, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél. 819 565-7646 – Téléc.: 819 348-3777

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. Familles

www.coopfuneraire.com

Bessie-Mae (Whitehead) GAUVIN (1917 - 2013)

Au CSSS des Sources, le 17 janvier 2013, à l’âge de 96 ans, est dé-
cédée madame Bessie-Mae Gauvin, née Whitehead, épouse de feu
monsieur Wilfrid G. Gauvin. Madame Gauvin est née à Stukely-Sud.

Elle laisse dans le deuil, ses neveux et nièces, ses petits-neveux et
petites-nièces ainsi que plusieurs amis.

La famille désire remercier le personnel du Wales Home à Richmond,
pour les bons soins prodigués à madame Whitehead Gauvin.

Madame Gauvin repose au salon Les Jardins funéraires Bessette de
Granby. La famille vous accueillera le samedi 26 janvier à compter de

9 h, jusqu’au départ du salon à 13 h, pour se rendre à l’église St-Luc de Granby où les
funérailles seront célébrées à 13 h 15.

Inhumation au cimetière St-Patrice de Magog à une date ultérieure.

Les Jardins funéraires Bessette
997, des Colombes (angle St-Jude Nord)

Granby (Québec)
Tél.: 450 777-1171

1 888 730-6666
Téléc.: 450 777-4393

www.famillebessette.com
affilié à la C.T.Q.

Jeannine (Chouinard) LACROIX (1927 - 2013)

Paisiblement entourée de l'amour des siens, à la Maison Paternelle de 
Lac-Mégantic, le 19 janvier 2013, à l’âge de 86 ans, est décédée Mme Jeannine
Chouinard, épouse de feu Louis-Denis Lacroix et conjointe de feu Raymond 
Brodeur, demeurant à Lac-Mégantic et native de Piopolis.
La famille accueillera parents et amis au Complexe funéraire Jacques et Fils, 3750,
rue du Québec-Central, Lac-Mégantic, le vendredi 25 janvier 2013 de 19 h à 
21 h 30 et le samedi 26 janvier 2013 à compter de 11 h 30. Les funérailles auront
lieu le samedi 26 janvier 2013 à 13 h 30, en l’église Ste-Agnès de Lac-Mégantic.
Inhumation au cimetière Ste-Agnès de Lac-Mégantic.
Mme Jeannine Chouinard laisse dans le deuil ses enfants Dorothée (Roland
Rouillard), Alain (Pierrette Vallée), Judith, Claude, Michel (Micheline Lemieux), 
Martine (Jean-Luc Boucher); ses petits-enfants Valérie et Amélie Rouillard, Tommy,
Kim, Laurie, Bobby et Francis Lacroix, Pascale et Sébastien Lacroix, Cédric,

Étienne et Alexandrine Boucher ainsi que leurs conjoints; son arrière-petite-fille Megan; ses frères et soeurs,
Isola (feu Charles Leblanc), feu Gilberte (feu Armand Isabelle), feu Roland (feu Maria Lafontaine), Jules (feu
Claire Grenier), feu Hervé (feu Hélène Grenier); ses beaux-frères et belles-soeurs feu Hélène (feu Antonio
Côté, feu Victor Bouffard), feu Osmanne (feu Sébastien Paradis), feu Arthur (feu Aurianne Lessard), feu 
Joseph (feu Marie-Jeanne Blouin), feu Gabriel (Jeannine Lemieux). Elle laisse également plusieurs neveux,
nièces et autres parents et amis.
Vos témoignages de sympathie à la famille peuvent se traduire par des dons à la MAISON FIN DE VIE DU
GRANIT, C.P. 53, Lac-Mégantic, G6B 2S5.

Complexe funéraire Jacques et fils Inc.
3750 du Québec-Central

Lac-Mégantic (Québec) G6B 8C5
Tél.: 819 583-0444

Téléc.: 819 583-0908
www.jacquesetfils.com

Jean-Pierre Jacques, pdg.
François P. Jacques, directeur

Omer LANGLOIS (1931 - 2013)

À Magog, le 20 janvier 2013, à l’âge de 81 ans, est décédé M. Omer 
Langlois, époux (se) de Gisèle Pothier et fils de feu Eudore Langlois et de
feu Clémence Clément, demeurant à Magog.

La famille sera présente à l’église à compter de 9 h, afin de recevoir les
condoléances des parents et amis. Les funérailles en présence des 
cendres auront lieu le samedi 26 janvier 2013 à 10 h, en l’église St-Jean-
Bosco.

Monsieur Langlois laisse dans le deuil outre son épouse, ses enfants
Gaétan (Jacqueline Dubreuil), André (Louise Thomas), Michel et 
Lucie (Mario Bergeron); ses petits-enfants David, Maxime, Israël, 
Billie, Caroline, Audrey et Joël; ses frères et ses soeurs, Lucien (Béatrice

Labrie), Jeannette (Camille Beaulieu), Rose (Martial Pépin) et Jean-Claude, ainsi que ses
beaux-frères et belles-soeurs, neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents et amis.

La famille tient à remercier le personnel du 6e étage de l’Hôpital de Magog, pour les bons soins
prodigués à M. Langlois.

En guise de sympathie la famille apprécierait des dons à la FONDATION DU CSSS 
MEMPHRÉMAGOG, 50 rue St-Patrice Est, Magog (Québec)  JIX 3X3.

Résidence Funéraire Ledoux Magog Inc.
150, rue Sherbrooke

Magog (Québec) J1X 8R6

Tél.: 819 843-4473
Téléc.: 819 843-4563

Jean-Pierre Morin, directeur
ledoux@netrevolution.com

Pauline LECOMTE

Au CHUS-Hôtel Dieu, le 20 janvier 2013, est décédée Mme Pauline 
Lecomte, à l'âge de 67 ans, fille de feu Réal Lecomte et de feu Lucienne
Bernard, demeurant à Sherbrooke autrefois de St-Camille.

La famille accueillera parents et amis au Centre funéraire Dupuis, 550, 1re
avenue, Asbestos, le samedi 26 Janvier 2013 à partir de 10 h. Suivra à 
14 h, une cérémonie d'adieu au centre funéraire même en présence des
cendres.

Madame Lecomte laisse dans le deuil ses soeurs et son frère: Huguette,
St-Camille, Hélène (Paul Poulin) Valleyfield; sa jumelle Paulette (Denis 
Leclair) Drummondville, Michel (Carole Savard) Valleyfield et Francine

(Gilbert Chapleau) Saint-Anicet, ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et 
autres parents et amis.

La famille tient à remercier le personnel des soins palliatifs du 6e et du 5C de l'Hôtel-Dieu de
Sherbrooke, pour les excellents soins prodigués à Pauline.

Centre funéraire Dupuis
550, 1re avenue

Asbestos (Québec) J1T 3X4
www.salonsdupuis.com

Tél.: 819 879-2424
Téléc.: 819 879-4406

Pierre Dupuis, président
Jean-Guy Dupuis, directeur

Dupuis

Soeur Dolorès MATTE, p.s.s.f.

Le 23 janvier 2013 à la Maison générale des Petites Soeurs de la Sainte-
Famille, est décédée soeur Dolorès Matte, p.s.s.f., âgée de 95 ans, en 
religion, Sr St-Basile-le-Grand.

Les membres de sa famille et de la communauté vous recevront au 
salon des Petites Soeurs de la Sainte-Famille, 1820 rue Galt Ouest, 
Sherbrooke, QC, le vendredi 25 janvier 2013 de 14 h à 16 h et de 
18 h 15 à 20 h 15 et le samedi 26 janvier de 12 h 30, jusqu’au départ du
salon à 13 h 45.

Funérailles, le samedi 26 janvier 2013 à 14 h, en la chapelle du Mont 
Ste-Famille, 1820 rue Galt Ouest, Sherbrooke, QC. Inhumation au 

cimetière de la communauté.

Outre sa famille religieuse, Sr  Dolorès Matte laisse dans le deuil  sa soeur Lucienne Matte (feu
Armand Fisette). Elle laisse également dans le deuil des nièces et neveux et d’autres parents
et amis.

Sous la direction de la :

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil

Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:

www.steveelkas.com

Ginette (Cloutier) ROBERGE

Au CSSS Memphrémagog, le 22 janvier 2013, à l’âge de 71 ans, est décédée 
madame Ginette Cloutier, fille de feu Aimé Cloutier et de feu Alice Pageau, épouse
de Yvon Roberge, demeurant à Sainte-Catherine-de-Hatley.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24-
Juin, Sherbrooke), le samedi 26 janvier 2013 de 19 h à 22 h et le dimanche 27 
janvier 2013 de 13 h 30 à 16 h 30. Suivra une cérémonie d’adieu en la chapelle de
la coopérative à 16 h 30.

La défunte laisse dans le deuil ses enfants: Marco, Éric et Valérie; son frère et sa
soeur Yolande Cloutier et Yves Cloutier (Thérèse Beaudoin); elle était la soeur de
feu Guy Cloutier et de feu Claudette Cloutier (Gilles Bresse). Elle laisse également
dans le deuil ses belles-soeurs et son beau-frère: Irène Roberge (Benoît Rochette), 
Jacqueline Roberge (Roland Felteau), Huguette Roberge (feu Rodrigue Lavoie) et
André Roberge (Léona Lauzon).Elle était la belle-soeur de feu Clermont Roberge

(Colette Tessier) et de feu Jean-Guy Roberge (Murielle Chainey). Elle laisse également plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines autres parents et amis.

La famille tient à remercier tout le personnel des soins palliatifs du CSSS Memphrémagog, pour les 
excellents soins prodigués à madame Cloutier.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DE L'HÔPITAL DE MEMPHRÉMAGOG, 50, rue 
St-Patrice Est, Magog J1X 3X3, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com
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Gaétan ST-HILAIRE (1951 - 2013)
Au CHUS Fleurimont, le 18 janvier 2013, à l’âge de 61 ans, est décédé
M. Gaétan St-Hilaire, fils de feu Gérard St-Hilaire et de Fabiola Couture
et conjoint de Marjolaine Dubois, demeurant à Ascot Corner.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas, 601,
rue du Conseil, Sherbrooke, le samedi 26 janvier 2013 dès 12 h, une 
cérémonie d’adieu sera célébrée au salon à 16 h.

M. St-Hilaire laisse dans le deuil, outre sa conjointe ses enfants Nathalie
(Luc), Nancy (Dominique), José (Mylène), Dominique (Nancy); ses frères
et soeurs Gaétane, Claudette (Michel), Ghislaine (André), Claude 
(Marlyne), Réal (Isabelle), feu Lise; sa grande amie Aline; ses petits-
enfants Joey et Gabriel, ainsi que plusieurs autres membres de la famille

et de nombreux amis.

Un gros merci au Dr Leclair et son équipe du 9e étage du CHUS Fleurimont, ainsi qu’au 
Dr Vézina, pour les bons soins apportés à Gaétan.

En guise de sympathie la famille apprécierait des dons à L’ASSOCIATION PULMONAIRE DU
QUÉBEC, 855, rue Ste-Catherine Est, bureau 222, Montréal (Québec) H2L 4N4.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil

Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:

www.steveelkas.com

Claudia (Péloquin) VIDAL
Madame Claudia Péloquin Vidal de Windsor est décédée le 17 janvier, à l’âge de
86 ans.

Elle était la tendre épouse de feu Roger Vidal, la mère bien-aimée de : Lise (Yvon
Léveillé), Luc (Kimberly Graham), Ghislaine (Jean-Luc Blais), Alain (Denise 
Corriveau), Suzanne (Denis Larochelle) et de Marc (Maryse Boulay); la grand-mère
adorée de Patrick et Amélie Léveillé, Éric et Kim Vidal, Yan, Anic et Dany Blais, 
Josée et Catherine Vidal, Vincent et Annie Larochelle et de Anthony et Guillaume
Vidal et l’arrière grand-mère de 14 petits-enfants. Elle était la soeur de Mathias 
(Gertrude Côté) Adrien (Monique Raymond), Denise Allard (feu Maurice) et 
Desneiges. Lui survivent également son beau-frère Donald Vidal (Léa Grondin) et
sa belle-soeur Lorraine Vidal (Gilles Marchand), ainsi que plusieurs neveux, nièces
et ami(e)s.

La famille vous invite à la Coopérative funéraire de l'Estrie (64, 3e avenue, 
Windsor), le samedi 26 janvier 2013 de 12 h 30 à 15 h, afin de recevoir vos condoléances. Suivra une 
cérémonie de la Parole au salon. Les cendres seront déposées au columbariun de la maison Boisvert.

La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel du Centre d’hébergement de Windsor, pour
les soins remplis de délicatesse et d’humanité qu’ils lui ont prodigués.

Toute marque de sympathie peut se traduire par des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER DE L'ESTRIE, 375,
rue Argyll, édifice Norton, local 0625, Sherbrooke J1J 3H5, seraient appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
Maison A. Boisvert

64, 3e avenue, Windsor QC J1S 1X9
819 845-3992 – Téléc.: 819 845-3007

François Fouquet, directeur général
Lionel Turgeon, directeur
info@coopfuneraire.com
www.coopfuneraire.com

Lucienne (Branchaud) VIENS

Au CHUS Fleurimont, le 18 janvier 2013, est décédée madame Lucienne
Branchaud à l'âge de 92 ans. Elle était l'épouse de feu Antonio Viens et 
demeurait à Coaticook.

La famille accueillera les parents et amis au salon Charron, le vendredi 
25 janvier 2013, de 14 h à 16 h, et de 19 h à 21 h, ainsi que le jour des 
funérailles de 9 h jusqu'au départ du salon à 10 h 30. Les funérailles seront
célébrées, le samedi 26 janvier à 11 h, à l'église de Ste-Edwidge, suivra 
l'inhumation au cimetière paroissial.

Madame Viens laisse dans le deuil ses enfants: Paul (Marcelle Richard);
Pauline (Jean-Yves Arnold); Claudette (Christian Boisvert) et Hélène.
Ses petits-enfants: Pierre (Guylaine Cotnoir); Richard; Benoit (Isabelle 

Marion); Mylène (James Castonguay); feu Christian et Caroline. Ses arrière-petits-enfants: Philippe,
Sophie, Guilaume et Alexis Viens;Amy et Mélina Viens-Dupont; Félix et Sara Viens ainsi que Anthony,
Maude et Mathieu Castonguay. Elle laisse également son frère Roger Branchaud (Aline Cournoyer)
ainsi que plusieurs neveux et nièces, autres parents et amis.

La famille désire remercier le personnel de la maison Boiscastel pour les bons soins.

Résidence funéraire Charron et fils Inc.
228, rue Child

Coaticook (Québec) J1A 2B6
Tél.: 819 849-4141

Stéphane Charron, président
Claude Charron, directeur
info@charronetfils.com

Site Web: www.charronetfils.com

Georgette (Carrier) VINCENT (1923 - 2013)
Au foyer Étoiles d’Or, le 22 janvier 2013, est décédée à l’âge de 89 ans,
Mme Georgette Carrier épouse de feu Émile Vincent, domiciliée à 
Warwick autrefois à Ste-Séraphine.

Elle laisse dans le deuil ses enfants : Jeanne-d'Arc, Jean-Guy (Lise 
Trépanier), Marguerite (Adolphe Kreuh), Chantale, Fernand (Marlène
Adams), Laurent (Diane Allarie), Pierre-Paul (Ginette Allard), Martial 
(Huguette Gamelin), Madeleine (Michel Moquin), Hélène (Steve 
Gendron), Thérèse (Michel Fraser), Monique et Daniel. Elle laisse 
également dans le deuil ses 28 petits-enfants, ses arrière-petits-enfants,
ses soeurs, son frère ainsi que plusieurs autres parents et amis.

La famille recevra les condoléances le vendredi 25 janvier de 14 h à 16 h
et de 19 h à 22 h ainsi que samedi, jour des funérailles, à compter de 

9 h, au Centre communautaire de Ste-Séraphine, 2660, rue du Centre communautaire, 
Ste-Séraphine, Qc J0A 1E0.
Les funérailles seront célébrées le samedi 26 janvier 2013 à 11 h, en l'église de Ste-Séraphine.
Pour témoigner votre sympathie, la famille apprécierait des dons pour la FONDATION 
ÉTOILES D’OR ou pour la SOCIÉTÉ ALZHEIMER DU QUÉBEC. Les formulaires seront 
disponibles sur place. La direction des funérailles à été confiée au :

Complexe funéraire
Grégoire et Desrochers

1300, rue Notre-Dame Est
Victoriaville (Québec) G6P 0B4

Téléphone : 819 752-5131
Télécopieur : 819 752-2322

www.gregoiredesrochers.com
info@gregoiredesrochers.com

Philippe VISCOGLIOSI (1919 - 2012)

À Sherbrooke, le 25 décembre 2012, à l’âge de 93 ans, est 
décédé M. Philippe Viscogliosi, fils de feu Dominico Viscoglosi et
de feu Maria Vincenza Parizella, demeurant à Sherbrooke.

La famille sera présente à l’église à compter de 9 h 30, afin de 
recevoir les condoléances des parents et amis.

Les funérailles en présence des cendres auront lieu le samedi 
26 janvier 2013 à 10 h, en l’église Précieux-Sang, 785 rue Thibault
Sherbrooke.

Monsieur Viscogliosi laisse dans le deuil : ses neveux et nièces, Lina (Claude 
Monast), feu Dominique (Ghislaine Robert), Christine (Gesner Gilbert), Mikeal (Aline
Brulotte) et Alain (Diane Brulotte), ainsi que cousins, cousines autres parents et amis.

Les arrangements funéraires ont été confiés à la :

Résidence Funéraire Ledoux Magog Inc.
150, rue Sherbrooke

Magog (Québec) J1X 8R6

Tél.: 819 843-4473
Téléc.: 819 843-4563

Jean-Pierre Morin, directeur
ledoux@netrevolution.com

ALEXANDRE ROBILLARD
LA PRESSE CANADIENNE

QUÉBEC — Le ministre des Institutions 
démocratiques, Bernard Drainville, a 
ouvert la porte, hier, à une suggestion 
de l’opposition pour réexaminer la rému-
nération des députés.

M. Drainville a cependant mis en 
garde ses adversaires contre la possi-
bilité que cette démarche retarde son 
projet d’abolir les primes de départ des 
parlementaires qui démissionnent avant 
la fin de leur mandat.

«On est prêts à s’assoir avec les autres 
partis pour voir comment on pourrait 
regarder la question de la rémunération 
dans son ensemble, a-t-il dit en entre-
vue. Maintenant, notre priorité reste 
l’abolition des primes pour les députés 
qui quittent avec la fin de leur mandat.»

M. Drainville a insisté sur l’impor-
tance d’examiner le dossier en profon-
deur, sans précipitation.

«Il faut faire ça sérieusement, on ne 
fera pas ça sur un coin de table, a-t-il 
dit. Visiblement la CAQ réagit à notre 
proposition sur les primes de départ.»

Le leader parlementaire de la 
Coalition avenir Québec (CAQ), Gérard 
Deltell, a pour sa part déclaré hier que 
la rémunération des élus doit être consi-
dérée de façon globale.

La CAQ ne bloquerait pas une propo-
sition de M. Drainville qui porterait seu-
lement sur les primes de départ, mais 
M. Deltell a affirmé qu’il suggérerait de 
revoir la rémunération des élus.

Le député a donné l’exemple d’un 

projet de loi de M. Drainville sur les 
contributions dans lequel l’opposition 
a réussi à ajouter un plafond aux dépen-
ses électorales.

«Finalement, il a compris qu’on avait 
raison et qu’il fallait l’inclure, a-t-il dit. 
Nous on croit que la question de la paie 
des parlementaires, des salaires, de la 
rémunération des parlementaire doit 
être vue dans son ensemble.

«Pourquoi le fonds de pension est 
plus généreux pour les parlementaires 
qu’ailleurs, c’est parce que les salaires 
sont plus bas qu’ailleurs. C’est pour ça 
que si on augmente les salaires, il faut 
baisser les fonds de pension.»

Dans une entrevue au quotidien Le 
Soleil, publiée jeudi, M. Deltell a estimé 
que le régime de retraite des parlemen-
taires, qui leur accorde 4 pour cent de 
leur rémunération par année en fonction, 
était trop généreux.

La CAQ a annoncé son intention de 
déposer un projet de loi visant la création 
d’un comité indépendant qui examine-
rait la question de la rémunération des 
députés.

M. Drainville a exprimé son ouver-
ture à la création d’un comité, en faisant 
valoir que les parlementaires devraient 
aussi être représentés, soit par des dépu-
tés en poste actuellement ou qui l’ont 
été précédemment.

«Mais je pense que c’est important 
d’avoir le point de vue des premiers 
concernés, mais ça ne peut pas être 
que des députés, ça c’est clair parce 
qu’on est des mauvais juges sur cette 
question-là», a dit le ministre.

Drainville prêt à réexaminer  
la rémunération des députés

MARTIN OUELLET 
LA PRESSE CANADIENNE

QUÉBEC — Des groupes environne-
mentalistes demandent à Québec 
de mettre le pied sur l’accélérateur 
pour le démantèlement du complexe 
nucléaire Gentilly, de Bécancour.

Pour le soutenir dans cette tâche, le 
gouvernement du Québec doit exiger 
d’Ottawa qu’il fasse «sa part» dans le 
nettoyage «des dégâts nucléaires», 
ont soutenu hier en point de presse 
les représentants d’une dizaine de 
groupes opposés au nucléaire.

À leur avis, les centrales Gentilly-1 
— en dormance depuis 35 ans — 
et Gentilly-2 — mise en arrêt le 28 
décembre dernier — pourraient être 
démantelées dans un horizon de 

20 ans plutôt que sur une cinquan-
taine d’années comme le prévoit 
Hydro-Québec.

Cette procédure accélérée consti-
tue une approche médiane entre le 
modèle français, qui réalise des plans 
de déclassement en moins de dix ans, 
et la démarche canadienne qui fixe 
l’horizon sur 50 ans, ont-ils expliqué.

Étaler les travaux sur 20 ans per-
mettrait, selon les mouvements 
Sortons le Québec du nucléaire, 
Équiterre, Greenpeace, Nature 
Québec et l’Association québécoise de 
lutte contre la pollution atmosphéri-
que (AQLPA), entre autres groupes, de 
conserver et de développer l’expertise 
en place en plus de susciter une acti-
vité économique régionale soutenue 
pendant une génération.

Des groupes demandent d’accélérer 
le démantèlement de Gentilly-2
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CLAUDE PLANTE
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Un homme 
de 74 ans d’Asbestos est soup-
çonné par la Sûreté du Québec 
(SQ) de s’adonner au trafic de 
tabac illégal.

Hier, des policiers du détache-
ment de la MRC des Sources ont 
mené une perquisition dans un 
entrepôt de la rue Saint-Jean à 
Asbestos. Une courte enquête 
leur a permis d’identifier le pro-
priétaire des lieux.

Les policiers ont saisi une 
importante quantité de tabac 

de contrebande dans l’entrepôt, 
soit 40 cartons de 200 cigares, 
250 cartons de 200 cigarettes, 
près de 1400 paquets de 25 ciga-
rettes et 14 paquets de tabac 
en vrac.

Le contrevenant se verra 
signifier une amende salée 
du ministère du Revenu du 
Québec en vertu de la Loi sur 
l’impôt sur le tabac, mentionne 
Aurélie Guindon, agente d’in-
formation de la SQ du district 
de l’Estrie.

La possession d’un seul car-
ton de cigarette équivaut à une 
amende de 300 $, ajoute-t-elle.

Un homme de 
74 ans soupçonné de 
contrebande de tabac

JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — La petite église qui 
a été endommagée par le feu 
à North Hatley, plus tôt cette 
semaine, sera complètement 
remise en état. Les travaux de 
reconstruction s’amorceront 
dans un très proche avenir.

Évêque pour l’Église spiri-
tuelle inter-foi, Jean-François 
Labrie révèle que les travaux 
coûteront probablement plus 
de 80 000 $. Ils permettront 
notamment de colmater la large 
brèche apparue dans un des 
murs de l’église, située face au 
lac Massawippi, à l’angle de la 

rue Principale et du chemin de 
Capelton.

« Cette église construite il y a 
115 ans est un joyau pour North 
Hatley, souligne M.  Labrie. 
Nous allons nous charger qu’elle 
retrouve son aspect d’avant 
l’incendie. »

Notons que, dans le passé, 
cette église a appartenu à 
l’Église unie. Elle possède un 
petit clocher et son revêtement 
extérieur est entièrement conçu 
en bardeaux de bois, ce qui tend 
à la différencier des autres lieux 
de culte de la région.

Selon les informations 
obtenues auprès de la Régie 
intermunicipale de protection 

incendie du Canton de Hatley 
et de North Hatley, l’incendie 
s’est déclaré un peu avant 
1 h 40 mardi matin. Il aurait 
d’abord pris naissance dans 
une automobile qui était sta-
tionnée tout près du bâtiment. 
Le chauffe-moteur du véhicule 
pourrait avoir été la cause du 
sinistre.

À l’intérieur de l’église, l’ar-
tiste David Martel a commencé, 
il y a quelques années, à pro-
duire trois œuvres grands for-
mats au plafond. Tout indique 
que ces œuvres seront sauvées 
et que l’artiste sera en mesure 
de compléter son travail au 
cours des prochains mois.

L’église incendiée à North 
Hatley sera remise en état 

FRANÇOIS GOUGEON
francois.gougeon@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La longue tra-
dition pacifiste du Carrefour de 
solidarité internationale (CSI) 
prend une pause bien involon-
taire, mais incontournable : en 
accord avec ses partenaires, 
l’organisme appuie l’interven-
tion militaire française et de ses 
alliés de 10 pays ouest-africains 
dans la Mission internationale 
de soutien au Mali (MISMA).

« C’est loin d’être dans nos 
habitudes de prendre une telle 
position. Cependant, il faut met-
tre en contexte la situation où 
l’intervention occidentale en 
Libye (NDLR : pour déloger le 
colonel Kadhafi) a provoqué le 
déplacement de groupes jiha-
distes, souvent carrément des 
bandits, qui ont pris le contrôle 
du nord du Mali et étaient sur 
le point d’embraser tout le pays. 
Pour les peuples touchés par 
cette invasion jihadiste, cela 
a donné lieu à l’instauration 
de la charia, à la persécution 
de la population et même à 
l’enrôlement d’enfant soldats... 
On salue donc l’intervention 
française dans ce secteur, en 
espérant que ce conflit soit de 
la plus courte durée possible 
et surtout que cela amène le 
retour à la démocratie, que le 
peuple malien a conquis de 
haute lutte en 1991, mais qui a 
malheureusement basculé avec 
le coup d’État du 22 mars 2012. 
Cela a eu pour effet de fragili-
ser les institutions maliennes 
et conduit à la division du pays, 
avec la rébellion qu’on connaît 
actuellement », a fait valoir 
hier en conférence de presse le 
directeur général du CSI, Maro 
Labrie.

Éviter les exactions
Cependant, dans le cadre de 

l’exercice militaire en cours, 
il a du même coup insisté sur 
l’importance que cela ne donne 
pas lieu à des exactions de la 
part des soldats engagés dans 
la MISMA, par exemple des 
actions de vengeance à l’endroit 

des Touareg.
Le CSI et différents interve-

nants ont aussi motivé cette 
position en raison de la forte 
implication d’entraide huma-
nitaire au Mali depuis 23 ans, 
notamment avec l’Association 
Kilabo, auprès de qui de mul-
tiples actions et échanges sont 

menés pour supporter quelque 
270 villages totalisant environ 
200 000 Maliens.

« Nos partenaires au Mali 
sont à environ 150 km des zones 
de combat. Même s’ils ne sont 
pas directement touchés par 
les tirs, leur situation est pré-
occupante. L’impact du conflit 

se fait sentir par des axes rou-
tiers barrés ou encore l’accueil 
de réfugiés fuyant les zones 
de combat au nord et tout cela 
cause une forte pression sur 
l’accès des denrées alimentaires 
et leurs prix », a pour sa part 
livré Étienne Doyon, agent de 
projets pour l’Afrique au CSI. 

Le soutien se poursuit, cepen-
dant par le biais de fonds du 
gouvernement québécois et 
de dons, car le fédéral a coupé 
son soutien, « même si le Mali 
est parmi les 20 pays retenus 
comme prioritaires par l’ACDI », 
en raison de son état de très 
grande pauvreté.

Malienne d’origine éta-
blie depuis 23 ans en Estrie, 
Mariame Cissé, également 
vice-présidente du Conseil 
des Maliens de l’extérieur 
du Canada, a fait part de son 
inquiétude, alors que toute sa 
famille, dont sa mère, vit tou-
jours là-bas. 

« C’est très préoccupant. Pour 
l’instant, mes proches vont bien, 
mais on ne sait jamais combien 
de temps une guerre peut durer 
et comment elle peut tourner. 
Mais je suis favorable à l’envoi 
de troupes pour chasser les 
indésirables qui veulent pren-
dre le contrôle du pays et j’aime-
rais que le Canada fasse plus, 
avec l’envoi de soldats même, 
pour que la situation revienne 
au plus vite à la normale », a-t-
elle exprimé.

Relatant pour leur part les 
différentes et riches expé-
riences de contact avec des 
Maliens réalisés au fil des 
ans, le président de l’Alliance 
Nord-Sud de l’Estrie (ANSE), 
Janot Brochu, le maire de Saint-
Camille, Benoît Bourassa, la 
coordonnatrice du départe-
ment de travail social du Cégep 
de Sherbrooke qui a envoyé 
200 stagiaires depuis 10 ans, 
Diane Guérette et le président 
de la Coopérative de déve-
loppement et de solidarité de 
Racine, Gaston Michaud, ont 
multiplié les mots d’encoura-
gement et de solidarité. 

« On est de tout coeur avec 
le peuple Malien », a résumé 
M.  Brochu, au fil de quoi 
Mariame Cissé, touchée et 
émue a exprimé que « c’est 
dans les moments difficiles 
qu’on reconnaît nos vrais amis » 
et a espéré que l’ensemble de la 
population estrienne se mobili-
sera de la même façon.

Le CSI appuie la mission militaire au Mali

IMACOM, MAXIME PICARD

Marco Labrie et la Malienne d’origine Mariame Cissé ont donné leur appui à l’intervention française au 
Mali, dans l’espoir d’un retour au plus tôt à la paix et à la démocratie.



Carrefour de l’Estrie

présente

2 500$en prix!

LISTE DES JOUEURS • REPÊCHAGE 2013

À LA FIN DE LA SAISON RÉGULIÈRE

Le 1er pointeur
au classement général

gagnera
un chèque-cadeau

de 1 000 $

chez

Le 3e pointeur
au classement général

gagnera

500 $

offert par

Le 2e pointeur
au classement général

gagnera
un appareil fitness

de 1 000 $

chez

1000$
POUR L’ÉQUIPE PARFAITE
Défi hockey inc. remettra 1 000 $ au participant
ayant l’équipe parfaite, c’est-à-dire le meilleur
pointeur de chaque ronde à la fin de la saison.
Les échanges ne sont pas inclus. Si plus d’un par-
ticipant a l’équipe parfaite, le prix sera divisé au
prorata des gagnants. En cas d’égalité pour le
nombre de points entre deux joueurs de la LNH,
seront déterminants :
1- Le plus de buts
2- La meilleure fiche dans les +/-.

Description du jeu
Le jeu consiste à choisir 18 joueurs, soit un joueur par
ronde. Vous choisissez ceux qui, à votre avis, accu-
muleront le plus de points durant la saison régulière.
Reportez les numéros de vos joueurs sélectionnés sur le
coupon-réponse ci-dessous.

Comment compter vos points?
Lorsque vous jouez au Défi Hockey Sports Experts,
1 but vaut 1 point et 1 passe vaut 1 point.

Échangez vos joueurs en tout temps
Du 18 février au 7 avril, via Internet, vous
pouvez échanger 6 de vos 18 joueurs.

Règlements abrégés
1- Le classement des pointeurs est déterminé de la façon suivante :

A) plus de points, B) plus de buts, C) meilleure fiche dans le +/-.
2- La date limite pour retourner votre inscription est le 29 janvier 2013 minuit

(le cachet de la poste faisant foi).
3- Un seul coupon par enveloppe sera accepté. Une seule inscription par personne

sera acceptée. Aucun fac-similé n’est accepté.
4- La liste complète des règlement est disponible à La Tribune.

5- Il est possible pour toute personne qui désire participer sans frais à ce concours
d’obtenir un bulletin d’échange en envoyant dans une enveloppe affranchie
une demande écrite à cet effet, avec une enveloppe de retour préadressée
et préaffranchie à DÉFI HOCKEY INC., C. P. 1061, THETFORD MINES (QUÉBEC)
G6G 7N5. Un formulaire lui sera alors envoyé avec un NIP pour effectuer des
transactions. Une seule demande sera acceptée.

6- Ce concours est ouvert à toutes les personnes âgées de 14 ans et plus au

1er octobre 2012, à l’exception des employés de La Tribune, de Défi hockey inc.
ainsi que des personnes avec lesquelles ils sont domiciliés.

7- Pour le classement final seulement, en cas d’égalité chez les pointeurs, seront
déterminants : 1- le plus de buts; 2- la meilleure fiche +/-. Si l’égalité persiste,
le participant ayant effectué sa première transaction de l’année sera gagnant.
Si l’égalité persiste toujours un tirage au sort sera effectué pour déterminer
le ou les gagnants.

8- Entre le lundi 18 février 2013 et le dimanche 7 avril 2013, le participant pourra
échanger jusqu’à 6 des 18 joueurs de sa formation en suivant les modalités

ci-après énoncées. Chaque joueur repêché devra être choisi dans la même
ronde que celle du joueur retranché et, par ce choix, le participant abondonne
ses droits sur le joueur retranché.

9- Tous les gagnants dont les noms auront été publiés dans La Tribune sont invités
à communiquer avec La Tribune pour réclamer leur prix. Ils auront jusqu’à
midi le mercredi suivant la publication pour téléphoner au 819 564-5450 et
demander Christine Daigneault.
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1
2
3
1
1
2

Consultez les pages sportives de La Tribune
chaque vendredi, à compter du 15 février

2013 pour connaître les résultats.

Faites le choix de vos 18 joueurs dans la grille et reportez leur numéro dans les 18 cases du formulaire d’inscription.
Conservez la grille pour vos dossiers, remplissez le formulaire et postez-le au plus tard le 29 janvier 2013.

Nom :

Adresse :

Ville :

Code postal : Tél. :

Âge :

COUPON-RÉPONSE/JOUEURS CHOISIS AU REPÊCHAGE
1 2 3 4 5 6 7 8 9

10 11 12 13 14 15 16 17 18

J’inclus un chèque de 11 $, taxes comprises, afin de recevoir un rapport personnalisé et
d’échanger6 joueurs. Avec le rapport de la semainedu4 février 2013, je recevrai unNIPquime
permettra de connaître mon rang et mon pointage mis à jour quotidiennement et d’échanger

6 joueurs via le site Internet. Un exemple de la procédure pour faire les échanges vous sera livré avec votre
premier rapport. Pour une participation gratuite sans possibilité de connaître votre classement et sans avoir la liste
de vos joueurs, voir règlement no 5.
SVP répondre à la question d’habileté suivante : 4 x 8÷4 + 15 – 5 =_____________________
Retournez ce coupon-réponse avant le 29 janvier 2013 avec votre chèque
ou mandat-poste de 11 $ au nom de Défi hockey à l’adresse suivante :
DÉFI HOCKEY INC., C. P. 1061, THETFORD MINES (QUÉBEC) G6G 7N5

RONDE 1 ÉQUIP. B P PTS
1- EVGENI MALKIN PIT. 50 59 109
2- CLAUDE GIROUX PHI 28 65 93
3- STEVEN STAMKOS TB. 60 37 97
4- ALEXANDER OVECHKIN WAS . 38 27 65
5- ILYA KOVALCHUK NJ. 37 46 83

RONDE 2 ÉQUIP. B P PTS
1- SIDNEY CROSBY PIT. 8 29 37
2- DANIEL SEDIN VAN. 30 37 67
3- JOE THORNTON SJ. 18 59 77
4- JOHN TAVARES NYI. 31 50 81
5- PHIL KESSEL TOR. 37 45 82

RONDE 3 ÉQUIP. B P PTS
1- HENRIK SEDIN VAN. 14 67 81
2- JAMES NEAL PIT. 40 41 81
3- BRAD RICHARDS NYR. 25 41 66
4- ZACH PARISE MIN. 31 38 69
5- COREY PERRY ANA. 37 23 60

RONDE 4 ÉQUIP. B P PTS
1- NICKLAS BACKSTROM WAS. 14 30 44
2- JASON SPEZZA OTT. 34 50 84
3- PATRICK KANE CHI. 23 43 66
4- TYLER SEGUIN BOS. 29 38 67
5- ANZE KOPITAR LA. 25 51 76

RONDE 5 ÉQUIP. B P PTS
1- JONATHAN TOEWS CHI. 29 28 57
2- LOUI ERIKSSON DAL. 26 45 71
3- PAVEL DATSYUK DÉT. 19 48 67
4- RYAN GETZLAF ANA. 11 46 57
5- MIKKO KOIVU MIN. 12 32 44

RONDE 6 ÉQUIP. B P PTS
1- ERIC STAAL CAR. 24 46 70
2- ERIK KARLSSON OTT. 19 59 78
3- JAROME IGINLA CAL. 32 35 67
4- JORDAN EBERLE EDM. 34 42 76
5- RICK NASH NYR. 30 29 59

RONDE 7 ÉQUIP. B P PTS
1- JORDAN STAAL CAR. 25 25 50
2- LOGAN COUTURE SJ. 31 34 65
3- MARTIN ST-LOUIS TB. 25 49 74
4- MAX PACIORETTY MTL. 33 32 65
5- MIKE RIBEIRO WAS. 18 45 63

RONDE 8 ÉQUIP. B P PTS
1- DAVID KREJCI BOS. 23 39 62
2- JAMIE BENN DAL. 26 37 63
3- JASON POMINVILLE BUF. 30 43 73
4- MATT MOULSON NYI. 36 33 69
5- VINCENT LECAVALIER TB. 22 27 59

RONDE 9 ÉQUIP. B P PTS
1- THOMAS VANEK BUF. 26 35 61
2- PATRIK ELIAS NJ. 26 52 78
3- HENRIK ZETTERBERG DÉT. 22 47 69
4- PAUL STASTNY COL. 21 32 53
5- JOE PAVELSKI SJ. 31 30 61

RONDE 10 ÉQUIP. B P PTS
1- PATRICK MARLEAU SJ. 30 34 64
2- PATRICK SHARP CHI. 33 36 69
3- BLAKE WHEELER WIN. 17 47 64
4- DAVID BACKES STL. 24 30 54
5- SCOTT HARTNELL PHI. 37 30 67

RONDE 11 ÉQUIP. B P PTS
1- EVANDER KANE WIN. 30 27 57
2- TAYLOR HALL EDM. 27 26 53
3- BOBBY RYAN ANA. 31 26 57
4- ERIK COLE MTL. 35 26 61
5- KRISTOPHER LETANG PIT. 10 32 42

RONDE 12 ÉQUIP. B P PTS
1- MATT DUCHENE COL. 14 14 28
2- CHRIS KUNITZ PIT. 26 35 61
3- PATRICE BERGERON BOS. 22 42 64
4- MIKE RICHARDS LA. 18 26 44
5- RYAN NUGENT-HOPKINS EDM. 18 34 52

RONDE 13 ÉQUIP. B P PTS
1- TEEMU SELANNE ANA. 26 40 66
2- TOMAS PLEKANEC MTL. 17 35 52
3- MILAN LUCIC BOS. 26 35 61
4- DAVID PERRON STL. 21 21 42
5- TYLER ENNIS BUF. 15 19 34

RONDE 14 ÉQUIP. B P PTS
1- OLLI JOKINEN WIN. 23 38 61
2- JAKUB VORACEK PHI. 18 31 49
3- RAY WHITNEY DAL. 24 53 77
4- DANY HEATLEY MIN. 24 29 53
5- ALEX TANGUAY CAL. 13 36 49

RONDE 15 ÉQUIP. B P PTS
1- JEFF SKINNER CAR. 20 24 44
2- JEFF CARTER LA. 21 13 34
3- MARIAN HOSSA CHI. 29 48 77
4- MARIAN GABORIK NYR. 41 35 76
5- DAVID DESHARNAIS MTL. 16 44 60

RONDE 16 ÉQUIP. B P PTS
1- ALEXANDER SEMIN CAR. 21 33 54
2- ALEX BURROWS VAN. 28 24 52
3- STEPHEN WEISS FLO. 20 37 57
4- MICHAEL CAMMALLERI CAL. 20 21 41
5- JOHAN FRANZEN DÉT. 29 27 56

RONDE 17 ÉQUIP. B P PTS
1- SEAN COUTURIER PHI. 13 14 27
2- ANDREW LADD WIN. 28 22 50
3- DANIEL BRIÈRE PHI. 16 33 49
4- DANIEL ALFREDSSON OTT. 27 32 59
5- PASCAL DUPUIS PIT. 25 34 59

RONDE 18 ÉQUIP. B P PTS
1- PIERRE-ALEXANDRE PARENTEAUCOL. 18 49 67
2- JAROMIR JAGR DAL. 19 35 54
3- ANDREI MARKOV MTL. 0 3 3
4- P.K. SUBBAN MTL. 7 29 36
5- BRIAN GIONTA MTL. 8 7 15
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[ SPORTS ]............................................................................................................................................................ Statistiques

Sherbrooke 4
Valleyfield 7 
Premiere Période
1-VAL, André-Philippe Langis (12)
(Lépine, Couture)  8:28
2-VAL, Samuel Lachance (6)
(Montreuil, Tremblay) (an) 10:07
3-VAL, Christopher Giroux (20)
(Corbo, Normandeau) (an) 15:46
Deuxième Période
4-SHE, Marc-Étienne Drapeau (3)
(Nadeau, Nellis) (an) 8:49
5-SHE, Jérome Arseneault (4)
(Deslauriers)  19:06
Troisième Période
6-VAL, Felipe Corbo (17)
(Montreuil, C. Giroux)  4:07
7-VAL, Felipe Corbo (18)
(C. Giroux, Montreuil)  7:01
8-SHE, Guillaume Pelletier (26)
(Nellis)  8:35
9-SHE, Dwayne B-Tessier (19)
(Lapierre, Lanoue)  13:37
10-VAL, Christopher Giroux (21)
(Normandeau, Montreuil) (an) 
16:50
11-VAL, Julien Couture (5)
(Corbo, Leblanc) (fd) 18:57
Tirs au but
SHERBROOKE:20 - 21 - 23 - 64
VALLEYFIELD:13 - 5 - 13 - 31
Gardiens
SHE: Joakim Jutras (P, 2-1-0)
VAL: Alexandre Véronneau (G, 
8-10-2)
Avantages numériques
SHE: 1 - 6
VAL: 3 - 6
Arbitre:  - Mathieu Bergeron
Juges de lignes:  - Maxime 
Desjardins et Elliot Kmec

PIERRE TURGEON

pierre.turgeon@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le manque 
d’opportunisme a coûté cher aux 
Cougars du Collège Champlain 
hier soir à Valleyfield où ils se 
sont inclinés 7-4 devant les Braves 
dans un match de la Ligue de hoc-
key junior AAA du Québec.

Les Cougars ont dirigé 64 lan-
cers au filet des Braves où le 
gardien Alexandre Véronneau 
les attendait de pied ferme. Au 
cours des 40 premières minu-
tes de jeu, ils ont dominé 41-18, 
mais ils tiraient de l’arrière 3-2 
en entreprenant le troisième 
vingt. Ils se sont remis à la tâche 
au dernier engagement. Après 
avoir permis deux buts rapides 
et tiré de l’arrière 5-2, ils sont 
parvenus à réduire l’écart à 5-4, 
mais Véronneau les a empêchés 
de compléter la remontée.

Les Braves ont réussi un troi-
sième but en avantage numérique 
pour reprendre une priorité de 
deux buts et ils ont complété le 
match en marquant dans un filet 
désert.

À part un léger manque de dis-
cipline en début de rencontre où 
les Braves ont marqué deux fois 
en avantage numérique, l’entraî-
neur Dominic Desmarais n’avait 
aucun reproche à adresser à ses 
joueurs. « On les a mangés tout 
rond. Je n’ai rien à dire contre 

l’effort déployé par les joueurs qui 
ont su garder leur concentration 
même si ce n’est jamais facile de 
jouer à Valleyfield. Les gars ont 
bien joué et fait tout ce qu’ils pou-
vaient pour gagner. Véronneau 
arrêtait tout, » expliquait l’entraî-
neur après la rencontre.

Pour ce match à Valleyfield, les 
Cougars manquaient les servi-
ces de trois joueurs réguliers, soit 
les attaquants Nicolas Dubé et 
Raphaël Lacerte, tous deux bles-
sés, ainsi que le défenseur Nicolas 
Corriveau, retenu par ses études.

« On continue notre préparation 
en vue des séries éliminatoires et 
ce genre de match fait partie de 
l’adversité à laquelle nous pou-
vons être confrontés. Je suis satis-
fait parce que j’ai vu des joueurs 
élever leur jeu ce soir, » ajoutait 
Desmarais.

Marc-Étienne Drapeau, Jérôme 
Arseneault, Guillaume Pelletier 
et Dwayne Bradley-Tessier ont 
été les seuls à déjouer le gardien 
Alexandre Véronneau. Du côté 
des Braves, les meilleurs ont été 
Christopher Giroux et Felipe 
Corbo qui, en plus d’obtenir deux 
mentions d’assistance, ont déjoué 
le gardien Joakim Jutras deux fois 
chacun.

Les Cougars disputeront leur 
prochain match dimanche, à 16 h, 
au Centre récréatif E. Rivest où 
ils affronteront les Rangers de 
Montréal-Est.

Les Cougars 
lancent 64 fois...     
et s’inclinent

HOCKEY

ASSOCIATION DE L’EST

ASSOCIATION DE L’OUEST

RENDEMENT   
DU CANADIEN
NOTE: en date du 23 janvier.
 B A Pts Pén.
Diaz  0 3 3 2
Markov  2 0 2 2
Gionta  1 1 2 0
Plekanec  1 1 2 2
Pacioretty  0 2 2 0
Galchenyuk  1 0 1 0
Desharnais  0 1 1 4
Gallagher  0 1 1 0
Prust  0 1 1 7
Emelin  0 0 0 0
Moen  0 0 0 4
Price  0 0 0 0
Bouillon  0 0 0 0
Bourque  0 0 0 2
Cole  0 0 0 2
White  0 0 0 29
Armstrong  0 0 0 0
Eller  0 0 0 0
Gorges  0 0 0 2
Kaberle  0 0 0 0

GARDIEN
 G P DPF Min. Ba JB Moy.
Price  1 1 0 119 3 0 1,51

LNH

CLASSEMENT  

DES MARQUEURS
NOTE: en date du 23 janvier.

 B A Pts
Vanek, Buf 2 4 6
Hossa, Chi 4 1 5
Marleau, SJ 4 1 5
Winnik, Ana 4 1 5
Tarasenko, STL 3 2 5
Saint-Louis, TB 3 2 5
Kane, Chi 2 3 5
Couture, SJ 2 3 5
Conacher, TB 2 3 5
Pominville, Buf 1 4 5
Malkin, Pit 1 4 5
Koivu, Ana 1 4 5
Stamkos, TB 1 4 5
Shattenkirk, STL 0 5 5
Thornton, SJ 0 5 5
Heatley, Minn 3 1 4
Erat, Nas 2 2 4
Getzlaf, Ana 2 2 4
Glencross, Cal 2 2 4
Selanne, Ana 2 2 4
Oshie, STL 2 2 4
McDonald, STL 2 2 4
Jagr, Dal 2 2 4
Parisé, Minn 1 3 4
Hornqvist, Nas 1 3 4
D. Sedin, Van 1 3 4
Tyutin, Clb 1 3 4
Richards, NYR 1 3 4
Pietrangelo, STL 1 3 4
Lecavalier, TB 1 3 4
Purcell, TB 0 4 4
Enstrom, Win 0 4 4
Pavelski, SJ 0 4 4
Cogliano, Ana 0 4 4

JUNIOR AAA
SECTION MARTIN-SAINT-LOUIS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
St-Jérôme 40 31 6 1 2 249 151 65
Ste-Agathe 40 21 15 1 3 184 174 46
Terrebonne 40 20 15 3 2 157 177 45
Montréal-Est 43 11 29 1 2 192 298 25
St-Léonard 44 10 29 2 3 176 252 25
SECTION ALEXANDRE-BURROWS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Longueuil 42 32 7 3 0 198 110 67
Lachine 41 27 14 0 0 195 155 54
Kahnawake 42 15 22 3 2 179 220 35
Valleyfield 42 15 23 2 2 150 201 34
V.-Dor. 39 14 22 0 3 169 224 31
SECTION DAVID-PERRON
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Granby 40 28 11 0 1 196 143 57
La Tuque 41 24 13 2 2 174 132 52
Sherbrooke 43 21 18 3 1 192 159 46
Princeville 40 22 17 1 0 143 150 45
St-Hyacinthe 39 17 17 3 2 129 137 39
Mercredi 23 janvier
La Tuque 2 St-Jérôme 6
Jeudi 24 janvier
Sherbrooke 4 Valleyfield 7
Montréal-Est 3 Longueuil 13
Vendredi 25 janvier
Granby à Princeville, 19h.
Valleyfield à Longueuil, 19h30.
St-Jérôme à Terrebonne, 19h30.
Ste-Agathe à Montréal-Est, 19h30.
V.-Dor. à Kahnawake, 19h45.
St-Hyacinthe à Lachine, 20h.
Samedi 26 janvier
Granby à St-Hyacinthe, 20h.

LNAH
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Thet. Mines 25 16 6 3 0 102 85 35
Jonquière 25 16 8 0 1 106 90 33
Cornwall 25 15 8 0 2 103 110 32
Sorel-Tracy 26 11 10 4 1 102 113 27
R.-du-Loup 22 11 7 2 2 98 93 26
St-G. Beau. 27 11 15 0 1 109 104 23
T.-Rivières 26 8 15 2 1 83 108 19
Vendredi 25 janvier
Cornwall à Sorel-Tracy, 20h.
St-G. de Beau. à Jonquière, 20h.
R.-du-Loup à Thet. Mines, 20h30.
Samedi 26 janvier
Jonquière à R.-du-Loup, 19h30.
Sorel-Tracy à Cornwall, 19h30.

LHJMQ
SECTION MARITIMES TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Halifax 45 38 4 2 1 225 118 79
Moncton 46 29 16 1 0 189 146 59
I.-P.-É. 47 25 20 2 0 168 168 52
A.-Bathurst 48 18 24 5 1 167 190 42
St-Jean 46 19 27 0 0 121 179 38
Cap-Breton 48 10 30 3 5 113 204 28
SECTION EST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Rimouski 47 31 11 1 4 185 148 67
B.-Com. 47 31 12 2 2 187 132 66
Québec 46 27 16 1 2 169 141 57
Chi. 48 23 21 2 2 139 149 50
Victoriaville 46 18 21 2 5 154 163 43
Shawinigan 44 10 29 3 2 95 173 25
SECTION OUEST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
B.-B. 46 27 14 1 4 192 129 59
R.-N. 46 28 17 0 1 184 170 57
Drum. 45 25 16 2 2 151 157 54
Val-d’Or 47 24 20 0 3 186 172 51
Gatineau 46 21 22 1 2 155 170 45
Sherbrooke 46 13 27 2 4 121 192 32
Mercredi 23 janvier
I.-P.-É. 1 Moncton 6
Rimouski 4 Victoriaville 3
Gatineau 4 B.-Com. 2
Jeudi 24 janvier
Québec 4 Cap-Breton 1
R.-N. 2 Val-d’Or 6
Vendredi 25 janvier
Sherbrooke à Halifax, 18h.
Moncton à A.-Bathurst, 18h30.
B.-Com. à Drummond., 19h30.
Rimouski à Gatineau, 19h30.
Chic. à R.-Nor., 19h30.
Victoriaville à Shawinigan, 19h30.
Samedi 26 janvier
Québec à Halifax, 18h.
Sherbrooke à Saint-Jean, 18h.
I.-P.-É. au Cap-Breton, 18h.
A.-Bathurst à Moncton, 18h.
Shawinigan à B.-B., 19h.
Rimouski à Drummondville, 19h.
Chicoutimi à R.-N., 19h.
B.-Com. à Victoriaville, 19h30.

SECTION ATLANTIQUE
 MJ Pts
1. New Jersey 2 4
2. N.Y. Islanders 3 4
3. Pittsburgh 3 4
4. Philadelphie 4 2
5. N.Y. Rangers 4 2

SECTION NORD-EST
 MJ Pts
1. Ottawa 3 6
2. Boston 3 5
3. Montréal 3 4
4. Buffalo 3 4
5. Toronto 4 4

SECTION SUD-EST
 MJ Pts
1. Tampa Bay 3 4
2. Winnipeg 3 3
3. Caroline 3 2
4. Floride 4 2
5. Washington 3 0

SECTION CENTRALE
 MJ Pts
1. Chicago 4 8
2. St. Louis 4 6
3. Nashville 4 4
4. Columbus 3 3
5. Detroit 3 2

SECTION NORD-OUEST
 MJ Pts
1. Minnesota 3 4
2. Vancouver 3 3
3. Colorado 2 2
4. Edmonton 2 2
5. Calgary 3 1

SECTION PACIFIQUE
 MJ Pts
1. Dallas 4 5
2. San Jose 2 4
3. Anaheim 2 4
4. Phoenix 3 2
5. Los Angeles 2 0

NOTE:    m - meneur de section. 

Vendredi 25 janvier
Washington au New Jersey, 19h.
N.Y. Islanders à Boston, 19h.
Caroline à Buffalo, 19h.
Ottawa à Tampa Bay, 19h30.
Minnesota à Detroit, 19h30.
Pittsburgh à Winnipeg, 20h.
Vancouver à Anaheim, 22h.
Samedi 26 janvier
Colorado à San Jose, 16h.
Toronto à N.Y. Rangers, 19h.
Chicago à Columbus, 19h.
Philadelphie en Floride, 19h30.
St. Louis à Dallas, 20h.
Los Angeles à Phoenix, 20h.
Edmonton à Calgary, 22h.
Nashville à Anaheim, 22h30.
Dimanche 27 janvier
Buffalo à Washington, 15h.
Pittsburgh à Ottawa, 17h.
New Jersey à Montréal, 18h.
Philadelphie à Tampa Bay, 18h.
Minnesota à St. Louis, 18h.
Detroit à Chicago, 19h.
N.Y. Islanders à Winnipeg, 20h.
Vancouver à San Jose, 20h.
Lundi 28 janvier
Boston en Caroline, 19h.
Dallas à Columbus, 19h.
Nashville à Phoenix, 21h.
Colorado à Edmonton, 21h30.
Vancouver à Los Angeles, 22h30

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ G P DP DF BP BC PTS
St-François 36 24 8 2 2 134 102 52
Lévis 36 17 13 1 5 121 136 40
C. N.-Dame 37 18 16 2 1 97 101 39
T.-Rivières 36 16 16 1 3 108 109 36
Jonquière 36 15 15 5 1 117 143 36
SECTION REEBOK
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Chât. 36 23 11 1 1 132 97 48
Lac-St-Louis 36 20 13 0 3 139 127 43
C.A.-Gir. 36 19 13 2 2 139 119 42
C.C.-LeMoy. 36 17 15 1 3 107 129 38
Magog 37 14 19 1 3 114 134 32
SECTION C.C.M.
 MJ G P DP DF BP BC PTS
L.-Montréal 37 24 9 2 2 130 93 52
C.E.-Blondin 37 18 15 2 2 125 118 40
St-Eustache 36 18 17 1 0 108 122 37
Amos 36 16 20 0 0 108 137 32
Gatineau 36 13 19 2 2 117 129 30
Mercredi 23 janvier
C.A.-Gir. 2 Chât. 1
Vendredi 25 janvier
Lévis à Chât., 19h30.
S. St-François au C.A.-Gir., 19h30.
C.C.-LeMoy. au C. N.-Dame, 19h30.
T.-Rivières à L.-Montréal, 19h30.
Gatineau à St-Eustache, 19h30.
Samedi 26 janvier
L.-St-Louis à Jonquière, 14h.
Amos au C.E.-Blondin, 17h.

SOMMAIRES

ASSOCIATION DE L’EST
 MJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
m-Ottawa 3 3 0 0 0 11 2 6 1-0-0-0 2-0-0-0 3-0-0-0 G-3
m-New Jersey 2 2 0 0 0 5 1 4 1-0-0-0 1-0-0-0 2-0-0-0 G-2
m-Tampa Bay 3 2 1 0 0 13 8 4 1-0-0-0 1-1-0-0 2-1-0-0 G-1
Boston 3 2 0 1 0 8 6 5 2-0-0-0 0-0-1-0 2-0-1-0 P-1
N.Y. Islanders 3 2 1 0 0 12 9 4 1-1-0-0 1-0-0-0 2-1-0-0 G-2
Montréal 3 2 1 0 0 9 4 4 1-1-0-0 1-0-0-0 2-1-0-0 G-2
Pittsburgh 3 2 1 0 0 11 9 4 0-1-0-0 2-0-0-0 2-1-0-0 P-1
Buffalo 3 2 1 0 0 10 9 4 1-0-0-0 1-1-0-0 2-1-0-0 P-1

Toronto 4 2 2 0 0 12 12 4 0-2-0-0 2-0-0-0 2-2-0-0 P-1
Winnipeg 3 1 1 0 1 6 8 3 0-1-0-0 1-0-0-1 1-1-0-1 G-1
Caroline 3 1 2 0 0 8 12 2 1-1-0-0 0-1-0-0 1-2-0-0 G-1
Philadelphie 4 1 3 0 0 5 12 2 1-1-0-0 0-2-0-0 1-3-0-0 G-1
Floride 4 1 3 0 0 7 12 2 1-1-0-0 0-2-0-0 1-3-0-0 P-3
N.Y. Rangers 4 1 3 0 0 9 14 2 1-1-0-0 0-2-0-0 1-3-0-0 P-1
Washington 3 0 3 0 0 6 14 0 0-2-0-0 0-1-0-0 0-3-0-0 P-3

ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
m-Chicago 4 4 0 0 0 17 10 8 1-0-0-0 3-0-0-0 4-0-0-0 G-4
m-Dallas 4 2 1 1 0 8 8 5 1-0-1-0 1-1-0-0 2-1-1-0 P-1
m-Minnesota 3 2 1 0 0 6 5 4 2-1-0-0 0-0-0-0 2-1-0-0 P-1
St. Louis 4 3 1 0 0 15 6 6 2-0-0-0 1-1-0-0 3-1-0-0 G-1
San Jose 2 2 0 0 0 10 4 4 0-0-0-0 2-0-0-0 2-0-0-0 G-2
Anaheim 2 2 0 0 0 12 7 4 0-0-0-0 2-0-0-0 2-0-0-0 G-2
Nashville 4 1 1 0 2 8 11 4 0-0-0-2 1-1-0-0 1-1-0-2 P-1
Vancouver 3 1 1 0 1 8 12 3 1-1-0-1 0-0-0-0 1-1-0-1 G-1

Columbus 3 1 1 0 1 7 11 3 0-0-0-1 1-1-0-0 1-1-0-1 P-2
Colorado 2 1 1 0 0 5 5 2 1-0-0-0 0-1-0-0 1-1-0-0 G-1
Edmonton 2 1 1 0 0 6 8 2 0-1-0-0 1-0-0-0 1-1-0-0 P-1
Phoenix 3 1 2 0 0 12 11 2 1-1-0-0 0-1-0-0 1-2-0-0 G-1
Detroit 3 1 2 0 0 5 11 2 0-1-0-0 1-1-0-0 1-2-0-0 P-1
Calgary 3 0 2 0 1 7 12 1 0-2-0-0 0-0-0-1 0-2-0-1 P-3
Los Angeles 2 0 2 0 0 3 8 0 0-1-0-0 0-1-0-0 0-2-0-0 P-2

SOMMAIRES

Montréal 4
Washington 1
Première période
Aucun but.
Pénalité(s) — Perreault Was 
0:33, White Mon 16:15.
Deuxième période
1. Montréal, Plekanec 2 (Markov, 
Diaz) 3:47 (an)
2. Montréal, Markov 3   
(Pacioretty, Cole) 4:44 (an)
3. Montréal, Gionta 2 (Bourque, 
Diaz) 8:39
4. Montréal, Gorges 1 (Bouillon, 
Pacioretty) 18:21
Pénalité(s) — Ovechkin Was 
1:51, Brouwer Was 2:16, Hendricks 
Was 4:32, White Mon 13:36.
Troisième période
5. Washington, Crabb 1 (Chi-
mera, Beagle) 17:37
Pénalité(s) — Prust Mon 3:38, 
Kundratek Was 10:28, Prust 
Mon 14:37, Prust Mon (maj.) 
14:37, Hendricks Was (maj.) 
14:37, Carlson Was 18:44.
Tirs au but
Montréal 9 11 2 — 22
Washington 11 9 11 — 31
Gardiens — Montréal: Carey 
Price (G, 2-1-0); Washington: 
Michal Neuvirth (P, 0-1-0).
Avantages numériques — 
Montréal: 2-6; Washington: 0-4.
Assistance — 18 506.

Caroline 6
Buffalo 3
Première période
Aucun but.
Pénalité(s) — Skinner Car 1:07, 
Sulzer Buf 4:03, Bowman Car 
9:23, Myers Buf 14:13, Staal 
Car 16:14.
Deuxième période
1. Caroline, Skinner 2 (Staal, 
Dalpe) 1:02
2. Caroline, Faulk 1 (Staal) 4:06 
(DN)
3. Buffalo, Hodgson 3 (Leopold, 
Vanek) 8:50
4. Buffalo, Pominville 2 (Ehrhoff, 
Sulzer) 10:39
5. Caroline, Skinner 3 (Sans 
aide) 13:56
6. Caroline, Staal 1 (McBain, 
Pitkanen) 14:05
Pénalité(s) — Dwyer Car 3:07, 
Myers Buf 4:49, Larose Car 18:43.
Troisième période
7. Buffalo, Pominville 3 (Vanek, 
Regehr) 6:06
8. Caroline, Staal 2 (Pitkanen) 9:26
9. Caroline, Staal 3 (Dalpe) 18:32 (fd)
Pénalité(s) — Sulzer Buf 10:33, 
Staal Car 12:44.
Tirs au but
Buffalo 6 17 10 — 33
Caroline 7 21 10 — 38
Gardiens — Buffalo: Jhonas 
Enroth (P, 0-1-0); Caroline: Cam 
Ward (G, 1-2-0).
Avantages numériques — Buf-
falo: 0-6; Caroline: 0-4.
Assistance — 18 081.

N.Y. Islanders 7
Toronto 4
Première période
1. Toronto, Gunnarsson 1  
(Franson) 2:12
2. N.Y. Islanders, Moulson 1 
(Tavares) 8:39

3. Toronto, Kadri 3 (Liles, Frattin) 9:44
4. Toronto, Grabovski 2 (Frattin, 
Gunnarsson) 12:48
Pénalité(s) — Okposo NYI 
16:29, Grabner NYI 18:04.
Deuxième période
5. N.Y. Islanders, Streit 1 (Boyes, 
Tavares) 11:44 (an)
6. N.Y. Islanders, Boyes 1 
(Nielsen, Grabner) 13:10
Pénalité(s) — Grabovski Tor 10:30.
Troisième période
7. N.Y. Islanders, Grabner 2 
(Boyes, Nielsen) 3:23
8. N.Y. Islanders, Aucoin 1 
(Ullstrom, McDonald) 4:35
9. N.Y. Islanders, Moulson 2 11:20
10. Toronto, Frattin 1 (Kadri, 
Gunnarsson) 17:47
11. Islanders, Grabner 3 18:50 (fd, dn)
Pénalité(s) — Kadri Tor 8:00, 
Carkner NYI 11:20, Aucoin NYI 
18:15, Macdonald NYI 19:33.
Tirs au but
N.Y. Islanders 9 12 13 — 34
Toronto 16 9 18 — 43
Gardiens — N.Y. Islanders: 
Evgeni Nabokov (G, 2-1-0); 
Toronto: Ben Scrivens (P, 1-2-0).
Avantages numériques —  
N.Y. Islanders: 1-2; Toronto: 0-5.
Assistance — 19 125.

Philadelphie 2
N.Y. Rangers 1
Première période
Aucun but.
Pénalité(s) — Bickel NYR (inc.) 
2:37, Sestito Phi (maj.) 2:37, 
Bickel NYR (maj.) 2:37, Bickel 
NYR 2:37, Sestito Phi 2:37, 
Girardi NYR 4:11.
Deuxième période
1. Philadelphie, Simmonds 1 
(Grossmann, Read) 11:53
2. Philadelphie, Voracek 1  
(Couturier, Simmonds) 15:54 (an)
Pénalité(s) — Newbury NYR 
(maj.) 14:44, McGinn Phi (maj.) 
14:44, Newbury NYR 14:44.
Troisième période
3. N.Y. Rangers, Pyatt 3 
(Gaborik) 1:39 (AN)
Pénalité(s) — Coburn Phi 0:22, 
Nash NYR 7:25, McGinn Phi (dou.
min.) 9:24, Grossmann Phi 9:39.
Tirs au but
N.Y. Rangers 5 8 6 — 19
Philadelphie 11 17 5 — 33

LHJAAEM
 PJ V D DP BP BC FJ Pts
Saint-Tite ....22 13 9 0 133 98 19 46 
Sherb-O ......22 14 8 1 123 97 15 45 
Nicolet ........23 14 9 0 110 91 15 43 
Plessisville ..21 12 9 0 94 88 12 37
Bromont ......21 12 9 1 92 95 10 35
Shermont ....20 8 12 1 66 84 13 30
Acton Vale ..21 2 19 1 69 134 16 21
Samedi 26 janvier
17h, Shermont c. Bromont
Dimanche 27 janvier
16h30, Acton Vale c. Shermont

LHSCE
 PJ V D DP PP PC Pts

Marieville ..... 21 13 6 0 123 108 30 
Sherbrooke .. 20 14 5 1 123 97 29
Coaticook .... 20 12 8 0 117 96 24
St-Cyrille ...... 22 9 13 0 134 121 18
Waterloo ...... 22 7 14 1 102 141 15 
Richmond .... 23 7 15 1 123 159 15
Vendredi 25 janvier
20h30, Sherbrooke c. Coaticook 
20h30, Marieville c. St-Cyrille 

Gardiens — N.Y. Rangers: 
Henrik Lundqvist (P, 1-3-0);  
Phil.: Ilya Bryzgalov (G, 1-3-0).
Avantages numériques — N.Y. 
Rangers: 1-4; Philadelphie: 1-3.
Assistance — 19 596.

Ottawa 3
Floride 1
Première période
1. Floride, Fleischmann 1 
(Campbell, Kopecky) 8:24 (an)
2. Ottawa, Phillips 1 (Méthot, 
Smith) 11:25 (an)
Pénalité(s) — Gonchar Ott 
8:16, Fleischmann Flo 8:38, 
Upshall Flo 9:37, Silfverberg Ott 
12:29, Alfredsson Ott 15:18.
Deuxième période
3. Ottawa, Karlsson 2 8:28
Pénalité(s) — Méthot Ott 6:09.
Troisième période
4. Ottawa, Spezza 1 18:44 (fd)
Pénalité(s) — Shore Flo 1:32, 
Karlsson Ott 1:41.
Tirs au but
Ottawa 16 9 12 — 37
Floride 7 13 6 — 26
Gardiens — Ottawa: Craig  
Anderson (G, 3-0-0); Floride: 
Jose Théodore (P, 1-2-0).
Avantages numériques —  
Ottawa: 1-3; Floride: 1-5.
Assistance — 15 634.

St. Louis 3
Nashville 0
Première période
1. St. Louis, Oshie 3 (Berglund, 
Backes) 12:59 (an)
Pénalité(s) — Halischuk Nas 
4:22, Tarasenko STL 7:44, 
Fisher Nas 12:10.
Deuxième période
2. St. Louis, Berglund 2 9:26
Pénalité(s) — Reaves STL (maj.) 
6:11, Clune Nas (maj.) 6:11, 
Smith Nas 16:20, Berglund STL 
19:23.
Troisième période
3. St. Louis, Tarasenko 4 (Steen, 
Sobotka) 9:04
Pénalité(s) — Perron STL 2:22, 
Redden STL 13:45, Clune Nas 17:42.
Tirs au but
Nashville 3 4 6 — 13
St. Louis 9 11 4 — 24
Gardiens — Nashville: Pekka 
Rinne (P, 0-1-2); St. Louis:  
Jaroslav Halak (G, 2-0-0).
Avantages numériques — 
Nashville: 0-4; St. Louis: 1-4.
Assistance — 16 047.

TENNIS
INTERNATIONAUX
D’AUSTRALIE
MESSIEURS Simple Demi-finales
  Novak Djokovic (1), Serbie, bat 
David Ferrer (4), Espagne, 6-2, 
6-2, 6-1. 
DAMES Simple Demi-finales
  Victoria Azarenka (1), Bélarus, 
bat Sloane Stephens (29), É.-U., 
6-1, 6-4.
  Li Na (6), Chine, bat Maria 
Sharapova (2), Russie, 6-2, 6-2.
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SÉBASTIEN LAJOIE
sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La traversée 
du désert de la boxe est enfin 
terminée. Après avoir fait partie 
de la première édition des Jeux 
d’hiver du Québec, à Montréal 
en 1972, la boxe a disparu du 
programme de ces finales pro-
vinciales, exception faite d’une 
finale présentée à Montréal au 
début des années 1980. La rai-
son? Principalement parce que 
la boxe n’était pas pratiquée 
dans toutes les régions du 
Québec. L’année 2013 marque 
donc le retour du noble art aux 
Jeux du Québec.

À cet effet, le Club de boxe 
de Sherbrooke présente demain 
un premier gala de boxe depuis 
mars 2012 qui sera entre autres 
le théâtre de l’apogée de la pré-
paration de trois boxeurs d’ici 
qui participeront aux prochains 
Jeux du Québec.

Pascale Lavoie, Vincent 
Simard et Lazar Petricevic y dis-
puteront leur premier combat en 
carrière, une étape de plus vers 
les Jeux du Québec, présentés 
cette année à Saguenay, du 5 au 
9 mars 2013.

Une expérience importante 
dans la progression de ces jeu-
nes boxeurs et un vent de renou-
veau pour le Club de boxe de 
Sherbrooke, qui veut retrouver 

sa notoriété acquise à la fin des 
années 1990, alors qu’il pouvait 
compter sur plusieurs cham-
pions québécois.

« Ces trois jeunes sont issus 
de notre programme jeunesse et 
ils ont fait le saut avec l’équipe 

de compétition l’automne der-
nier. En principe, ils s’en vont 
directement aux Jeux puisqu’il 
n’a pas d’autres candidats en 
région. Nous leur avons donc 
trouvé de bons adversaires pour 
leur préparation », a indiqué 

l’entraîneur-chef de l’équipe 
de compétition, Jean Gauthier.

Outre ces trois jeunes 
boxeurs, Guillaume Maurice 
(16 combats en carrière) mon-
tera aussi sur le ring et possi-
blement Médérick Laroche, qui 

effectuerait un retour après près 
de quatre ans d’absence. Les 
démarches se poursuivent pour 
lui trouver un adversaire.

En tout, une dizaine de com-
bats seront présentés. 

« On espère que c’est le début 
d’un nouveau cycle. On a déjà 
été parmi les meilleurs clubs 
au Québec; entre 1996 et 2000, 
on a toujours eu des champions 
du Québec en classe ouverte 
et même des champions cana-
diens, comme François Cabana. 
Par la suite, on a vécu un cer-
tain passage à vide. Le mandat 
du club est de restructurer son 
volet compétitif. Notre volet par-
ticipatif va très bien, mais voir 
des athlètes percer et atteindre 
les plus hauts sommets, c’est 
un peu ça notre paie à nous les 
bénévoles du club », a renchéri 
Jean Gauthier.

« On a la structure adéquate, 
des bénévoles de qualité, un 
programme destiné aux jeunes, 
piloté par Jean-Michel Allard, 
qui a beaucoup de succès, on 
a tout pour remonter la pente. 
Il nous manque cependant des 
jeunes qui vont persévérer, car 
ça prend au moins cinq ans pour 
produire un champion. »

Le gala commence à 19 h 30, 
au 4300, boulevard Bourque, 
sous le centre d’entraînement 
Maxi-Club del’édifice de l’UPA. 
Le prix d’entrée est de 20 $.

La boxe de retour aux Jeux du Québec
Le Club de boxe de Sherbrooke présente un premier gala en près d’un an

IMACOM, MAXIME PICARD

Lazar Petricevic et Pascale Lavoie sont à peaufiner leur préparation pour leur premier gala.
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SHERBROOKE — Une vingtaine de joueurs de curling écossais débarqueront aux 
clubs de curling Sherbrooke, Lennoxville et North Hatley dimanche pour y disputer 
quelques parties dans le cadre de la coupe Strathcona.

Fondée il y a 110 ans, la coupe Strathcona est considérée comme «la plus vieille 
compétition internationale de curling au monde». Elle met aux prises tous les cinq 
ans des équipes de curling du Canada et de l’Écosse. C’est la troisième fois que 
Sherbrooke est l’hôte de cette compétition, les autres passages ayant eu lieu en 
1949 et en 2003.

Une délégation de 60 joueurs écossais est arrivée au Canada le 9 janvier dernier. 
Le groupe de l’est arrivera à Sherbrooke dimanche afin de jouer des parties aux clubs 
de Sherbrooke et Lennoxville à compter de 10 h. Un autre affrontement est prévu à 
15 h 30, cette fois au Club de curling de North Hatley. Au total, 437 parties seront 
disputées à travers le pays au cours des 22 jours de compétition. L’équipe ayant 
accumulé le plus de points au terme des 437 parties décrochera la coupe Strathcona. 
En date de mercredi, le pointage était de 1794 à 1538 en faveur de l’Écosse.

— Alain Goupil

Curling: les Écossais arrivent en ville!

SHERBROOKE — Le judoka Antoine Valois-Fortier sera à Asbestos samedi 
pour y offrir un stage technique destiné aux ceintures jaunes et plus. 

Le médaillé de bronze chez les moins de 81 kilos aux derniers Jeux olym-
piques tiendra deux séances de formation technique: l’une de 9 h 30 à 11 h 
30 pour les U11, U13 et U15 et une deuxieme de 13 h 30 à 16 h principalement 
pour les 18 ans et plus. 

Les judokas sont priés d’apporter leur passeport ou leur carte d’affiliation 
lors des séances qui se tiendront au gymnase de l’école secondaire l’Escale, 
située sur la 5e Avenue à Asbestos

Ce stage est organisé par l’Association de judo Estrie Centre-du-Québec 
(AJEC) ainsi que par le Club de judo Asbestos-Danville. 

Le coût du stage est de 15 $ par judoka et de 25 $ pour ceux et celles qui 
prennent part à la compétition du dimanche.

Pour toute inscription ou demande de renseignements, on communique 
avec le président de l’AJEC, Stéphane Guérard, au 819 879-2437.

— La Tribune

Judo: Antoine Valois-Fortier à Asbestos

THE ASSOCIATED PRESS

MELBOURNE, Australie — 
Victoria Azarenka a vécu sa 
part d’inquiétudes avant de se 
défaire de Sloane Stephens aux 
Internationaux d’Australie, hier, 
tandis que Li Na a facilement 
eu raison de Maria Sharapova.

Ce sera donc une finale 
Azarenka-Li chez les dames, 
dimanche. Stephens a éli-
miné au tour précédent Serena 
Williams, une gagnante de 
15 tournois du Grand chelem.

Azarenka, championne en 
titre et reine de la WTA, a pré-
valu 6-1 et 6-4 aux dépens de 
Stephens, après avoir pris un 
temps d’arrêt à cause de bles-
sures aux côtes et au genou 
gauche. Elle venait de bou-
siller cinq balles de match; à 
son retour sur le terrain, elle a 
brisé l’Américaine pour concré-
tiser sa victoire.

Chez les hommes, le 

champion en titre Novak 
Djokovic est passé en finale 
en battant David Ferrer 6-2, 
6-2 et 6-1, réglant le débat en 
90 minutes.

« J’ai joué de façon parfaite », 

a résumé le Serbe, qui aura 
Roger Federer ou Andy Murray 
comme rival en match ultime, 
dimanche. Djokovic a aussi 
gagné le tournoi en 2011.

Li n’a jamais paru menacée 

au fil d’un gain de 6-2 et 6-2 
contre Sharapova, deuxième 
joueuse au monde. Elle se 
retrouve en finale australienne 
pour la deuxième fois en trois 
ans.

Sharapova a été brisée dès le 
premier jeu, notamment à cause 
de deux doubles fautes de suite.

En 2011 à ce tournoi, Li est 
devenue la première Chinoise 
à atteindre une finale en Grand 
chelem, s’y inclinant toutefois 
devant Kim Clijsters. Quelques 
mois plus tard, elle a triomphé 
à Roland-Garros.

« Je ne sais pas pourquoi, 
mais je semble toujours bien 
jouer ici, a dit Li, sixième tête 
de série. J’étais bien confiante 
dès mon arrivée sur le terrain. »

Sharapova, battue par 
Azarenka en match ultime 
à Melbourne, l’an dernier, a 
concédé que c’est Li qui a vite 
établi le tempo.

« Elle a été beaucoup plus 

agressive que moi, a dit 
Sharapova. J’étais toujours sur 
la défensive. »

Djokovic avance
Djokovic a bien accueilli 

une victoire plus rapide, ayant 
notamment eu besoin de cinq 
heures pour battre Stanislaw 
Wawrinka au quatrième tour. 
Mardi, il a concédé un set avant 
d’éliminer Tomas Berdych en 
quart de finale.

Hier, il a converti ses sept 
chances de bris sur sept et 
n’a jamais été confronté à une 
balle de bris. Lors des quatre 
premiers jeux du dernier set, il 
n’a permis que quatre points à 
Ferrer, qu’il a battu cinq fois en 
autant d’occasions en tournois 
majeurs.

« J’étais très à l’aise et très 
confiant, a dit Djokovic. Je vou-
lais être agressif. C’est vraiment 
l’une des meilleures performan-
ces de ma carrière. »

FINALES DES INTERNATIONAUX AUSTRALIENS

Li affrontera la championne Azarenka

Victoria AzarenkaLi Na

SÉBASTIEN LAJOIE
Sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Ramasser des 
canettes vides aux parties du 
Phoenix de Sherbrooke, emballer 
des emplettes au marché d’ali-
mentation ou vendre des pochet-
tes chauffantes. Les joueuses de 
l’entraîneuse Marie-Jo Gaudet 
ne ménagent pas les efforts afin 
de réaliser leur rêve, participer 
au tournoi international de hoc-
key féminin, disputé en Europe 
au mois d’avril.

Le projet est de taille, le 
défi financier, important. Pour 
concrétiser ce voyage qui se 
déroulera du 9 au 17 avril, c’est 
environ 45 000 $ que les jeunes 
filles de catégorie U16 doivent 
trouver.

Cette formation comprend 
14 joueuses provenant de cinq 
équipes différentes.

« Le but premier, c’est de faire 
vivre une expérience extraordi-
naire aux filles, de leur faire voir 
le hockey pratiqué en Europe, 

mais surtout, de leur faire réali-
ser que lorsqu’on a un but, il faut 
mettre les efforts pour y parve-
nir. Comme lors d’un match », a 
précisé Marie-Jo Gaudet.

« Lorsqu’on a un but, il 

faut mettre les efforts 

pour y parvenir. Comme 

lors d’un match »

Cette dernière connaît les 
vertus d’un tel voyage, elle qui 
en a fait un similaire lorsqu’elle 
dirigeait le volet du hockey fémi-
nin chez les Spartans du Collège 
Stanstead, en 2009-10, poste 
qu’elle a occupé pendant un an.

Elle avait auparavant connu 
une brillante carrière avec les 
Golden Knights de l’Université 
Clarkson, en première division 
NCAA, aux États-Unis.

« Les filles sont très impli-
quées, elles travaillent fort pour 
financer le tout. Dès le départ, 

on a dit que l’argent ne serait 
pas un frein pour toutes celles 
qui voulaient participer. C’est 
pourquoi on a mis de l’avant 
plusieurs moyens différents de 
financer le voyage. Et les filles 
embarquent. »

Le tournoi international de 
hockey féminin se déroulera 
du 12 au 14 avril à Louvain, en 
Belgique.

Les filles déposeront aussi 
leurs poches de hockey en 
France, en Angleterre, en 
Allemagne et aux Pays-Bas. Un 
voyage court, mais intense.

Les amateurs de hockey de 
la région auront l’occasion de 
voir les jeunes filles vendre leur 
pochette chauffante lors du 
Tournoi pee-wee/bantam de 
Sherbrooke, à l’aréna Eugène-
Lalonde lors des deux prochai-
nes fins de semaine et lors du 
tournoi de hockey féminin dis-
puté au Centre récréatif Rock 
Forest au cours des deux pro-
chains week-ends, soit du 25 au 
27 janvier et du 1er au 3 février.

TOURNOI INTERNATIONAL DE HOCKEY FÉMININ

En route vers l’Europe

IMACOM, RENÉ MARQUIS

L’équipe de hockey de Marie-Jo Gaudet se prépare à participer à 
un tournoi international de hockey féminin en Europe, présenté dès 
le 25 janvier. Parmi les membres de l’équipe, on retrouve Sylvain 
Dubé, assistant-entraîneur et organisateur, Dominic Harnois, prépo-
sée, Stéphanie Tremblay, Adèle Doussou, Mélanie Doyon, Florence 
Rock-Rivard, Lorryjad Bellefleure, Amélie Fréchette, Gabrielle 
Poirier, Marie-Maxime Bélanger, Jessika Dubé, Marika Therrien, 
l’entraîneuse Marie-Jo Gaudet, Frédérique Domon et Audrey Tes-
sier. Absentes de la photo : Geneviève Quirion et Élodie Hardy.
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RICHARD LABBÉ

MONTRÉAL — Est-ce que 
c’est le début d’un pénible 
divorce entre P.K. Subban et 
le Canadien? Don Meehan, 
l’agent du jeune défenseur, 
croit que non. 

En entrevue téléphonique 
hier avec La Presse, M.Meehan 
a tenu à nier en bloc les nom-
breuses rumeurs qui circulent 
au sujet de son célèbre client, 
les rumeurs d’échange comme 
les rumeurs qui laissent croire 
que l’union entre Subban et le 
club montréalais pourrait tirer 
à sa fin en raison de cette dis-
pute contractuelle qui persiste.

L’agent affirme que le défen-
seur de 23 ans veut reprendre 
les discussions au plus vite 
afin de tenter d’en venir à une 
entente avec l’équipe. 

« Notre but, c’est encore 
de négocier avec le Canadien 
et avec (le directeur général) 
Marc Bergevin, a affirmé Don 
Meehan. Nous espérons pou-
voir le faire avant la fin de 
semaine. » 

Les négociations entre le 
Canadien et le clan Subban 
sont au point mort depuis quel-
ques jours déjà, ce qui a laissé 
place à plusieurs rumeurs. On 
raconte, entre autres, que la 
formation montréalaise serait 
disposée à refiler le défenseur 
à une autre équipe.

« Je ne vais plus perdre de 
mon temps à commenter ces 
rumeurs d’échange, a répondu 
Don Meehan. J’ai passé la 
grande partie de ma journée 
(hier) à démentir toutes sortes 

de rumeurs, des histoires 
d’échanges, des appels-con-
férence qui n’ont pas eu lieu... 
La ville de Montréal est bien 
connue pour ses rumeurs en 
rapport avec le hockey, c’est 
pire que Toronto (rires)! » 

Meehan a insisté pour dire 
que son client ne s’en va nulle 
part. «Je n’ai jamais entendu 
dire que le Canadien se pré-
pare à échanger P.K., et je ne 
sais pas non plus d’où ça sort. 
Il n’y a rien de vrai dans tout 

ça.
« Je connais Marc Bergevin 

depuis très longtemps, il s’est 
toujours fait un devoir d’être à 
la fois très disponible et très 
professionnel. Nos discussions 
dans ce dossier ont toujours 

été d’une grande courtoisie. » 
Meehan reconnaît toutefois 

que ces discussions ont fini 
par frapper un mur. Il semble 
évident que les deux parties 
ne peuvent s’accorder sur la 
durée du prochain contrat de 
Subban, qui insiste pour une 
nouvelle entente à long terme 
(six ans selon plusieurs sour-
ces), alors que le Canadien 
reste campé sur ses positions, 
insistant pour un contrat tran-
sitoire à court terme.

Pendant ce temps, le 
Canadien avance sans Subban, 
qui a raté hier soir un troisième 
match depuis le début de cette 
dispute contractuelle. 

« C’est vrai que ça fait un 
bon moment déjà que les 
négociations sont amorcées, 
a ajouté Don Meehan. Nous 
avons commencé à discuter 
du prochain contrat de P.K. à 
la fin du mois de mai, au début 
du mois de juin. Il y a eu le 
lock-out qui a commencé à la 
mi-septembre, et ça a mis fin 
à tout ça, parce qu’on n’avait 
plus le droit de négocier. » 

Enfin, Don Meehan jure 
qu’il n’a jamais conseillé à 
son jeune client de dire oui à 
une offre de deux saisons du 
Canadien, comme l’a laissé 
entendre l’ex-entraîneur Guy 
Carbonneau cette semaine sur 
les ondes de RDS. 

« Je ne sais pas comment 
Guy Carbonneau pourrait avoir 
obtenu des informations privi-
légiées à propos de mes dis-
cussions avec Marc Bergevin », 
a-t-il répondu sèchement. (La 

Presse)

Subban veut reprendre les négos

BERNARD BRAULT, LA PRESSE

Plusieurs rumeurs circulent à propos de P.K. Subban. Certaines concernent des transactions, d’autres 
portent sur les discussions entre son agent et le Canadien.

MATHIAS BRUNET

MONTRÉAL — Les nouvelles ne 
sont pas très bonnes dans le dos-
sier P.K. Subban paraît-il.

Le défenseur du Canadien, 
très impliqué dans les négocia-
tions, exige un contrat à long 
terme à un salaire comparable 
à celui de Drew Doughty, c’est-
à-dire avoisinant les 6 ou 7 M$ 
annuellement.

Dans un monde idéal, Subban 
accepte un contrat de 28 M$ 
pour six ans et il revient au jeu 
prochainement, et pour long-
temps. Mais si l’impasse per-
siste, le DG Marc Bergevin aura 
une décision délicate à prendre. 
Amusons-nous à explorer quel-
ques pistes. 

Subban, 23 ans, est un défen-
seur numéro un ou deux. 

Le Canadien doit obtenir un 
jeune défenseur numéro un ou 
deux, un attaquant de premier 
trio ou un solide espoir et un 
choix de première ronde. 

Les performances rassurantes 
de Raphael Diaz pourraient aussi 
à la limite permettre au CH de se 
départir de Subban sans exiger 
de défenseur en retour. Envoyer 
Subban à une formation de 

l’Ouest constituerait la meilleure 
solution. 

À Anaheim se trouve un 
jeune attaquant qui vient 
de réussir quatre saisons de 
plus de 30 buts, Bobby Ryan. 
Est-il encore sur le marché? 
J’ajouterais l’espoir Rickard 
Rackell. Aux Blackhawks, l’an-
cienne organisation de Bergevin, 
j’exigerais le défenseur Nick 
Leddy et Teuvo Teravainen. Ou 
encore l’un des deux avec un 
choix de première ronde.

Avec Detroit, on commence 
à parler avec Brendan Smith et 
Xavier Ouellet. Mais il en faut 
plus. Dans l’Est, Winnipeg a des 
candidats intéressants. Evander 
Kane, qui vient de compter 
30 buts, mais dans son cas, on 
s’échange des problèmes.  Il y 
aurait Zach Bogosian qui, dit-on, 
pourrait revenir au jeu quelque 
part en février. 

Philaldephie se cherche 
un défenseur. Je ne cède pas 
Subban pour moins que Sean 
Couturier et un choix de pre-
mière. À Tampa, il faudrait que 
Victor Hedman soit inclus dans 
l’échange, tout comme Dimitry 
Kulikov en Floride et Dougie 
Hamilton à Boston. (La Presse)

Et si on échangeait 
P.K. contre...

PIERRE TURGEON
pierre.turgeon@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — « Un c’est 
bien, mais deux c’est mieux », 
affirme Mario Bernard, du 
Momo Sports/Powertek de 
Sherbrooke qui lutte pour 
remporter un deuxième cham-
pionnat de la saison régu-
lière dans la Ligue de hockey 
senior AA des Cantons de 
l’Est.

Même si le Momo Sports 
n’accuse qu’un point de retard 
avec un match en main sur le 
Plaza de Marieville, l’entraî-
neur Mario Bernard ne cache 
pas que son équipe a besoin 
de quatre victoires à ses qua-
tre derniers matchs du calen-
drier régulier pour s’assurer 
le titre convoité. Et ça com-
mence en fin de semaine par 
un programme double contre 
le Dynamik Home Hardware 
de Coaticook. 

La première de ces deux 
rencontres sera présentée ce 
soir à Coaticook et la seconde, 
au Complexe Thibault GM, à 
Sherbrooke, demain soir.

Le Dynamik de Coaticook 
a éprouvé des difficultés ces 
dernières semaines en échap-
pant ses six derniers matchs, 
mais l’entraîneur du Momo 
Sports ne s’attend pas à un 
week-end facile pour autant. 

«  Je suis certain que le 
Dynamik va sortir fort comme 
il l’a toujours fait contre nous. 
Tout le monde sait que les 
matchs contre Coaticook sont 
toujours très émotifs. Il nous 
faudra contrôler nos émo-
tions, rehausser notre jeu et 
éviter le banc des punitions, » 
rappelle-t-il.

La majorité des joueurs du 
Momo Sports et du Dynamik 
se connaissent bien. 

Plusieurs ont déjà été coé-
quipiers ou se sont entraînés 
avec le Momo Sports rap-
pelle-t-il pour expliquer la 
grande rivalité entre ces deux 
formations. 

Puisque le Momo Sports 
disputera son dernier match 
du calendrier régulier à 
Marieville, Bernard espère 
qu’il s’agira du match décisif. 

Avec deux victoires en fin 

de semaine contre Coaticook 
et une autre vendredi pro-
chain à Saint-Cyrille, le Momo 
Sports serait certain de se pré-
senter à Marieville avec une 
priorité d’un point au classe-
ment et l’assurance de dispu-
ter son dernier match pour ce 
deuxième titre en deux ans.

À pareille date l’an dernier, 
le Momo Sports était assuré 
du titre depuis longtemps. 

«  Je le répète depuis le 
début de la saison, la ligue 
est beaucoup plus compéti-
tive cette année. Nous nous 
sommes améliorés avec les 
Groleau, Cabana, Payette et 
cie, mais toutes les équipes se 
sont ajustées, fait remarquer 
Bernard. Maintenant, tout le 
monde peut vaincre n’importe 
qui dans notre circuit. »

En remportant la victoire 
ce soir à Coaticook, le Momo 
Sports serait assuré du 
deuxième rang au classement 
final et d’un laissez-passer 
pour la première ronde des 
séries. 

Mais Mario Bernard vise 
plus que cela…

Le Momo Sports vise     
un deuxième titre
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WASHINGTON  — Tomas 
Plekanec et Andrei Markov 
ont donné le ton en touchant la 
cible en avantage numérique 
et le Canadien a pris la mesure 
des Capitals de Washington 4-1 
hier, en route vers sa première 
victoire contre eux depuis le 
1er février 2011.

Le CH a explosé avec quatre 
buts sans riposte au deuxième 
tiers, et il a du même coup mis 
un terme à une série de six défai-
tes contre les Capitals (0-3-0), 
qui ont entamé leur saison avec 
trois revers consécutifs pour la 
première fois depuis 1993.

« Je dirais que certaines de 
nos erreurs se sont produites 
malgré l’effort. C’est très frus-
trant. Nous n’appuyons pas sur 
le bouton de panique, mais c’est 
frustrant », a admis l’entraîneur 
des Capitals Adam Oates.

S’ils ont été efficaces en supé-
riorité numérique, les hommes 
de Michel Therrien ont égale-
ment menotté les Capitals en 
infériorité numérique, les blan-
chissant en quatre occasions.

Pacioretty efficace
Brian Gionta et Josh Gorges 

ont complété la marque à cinq 
contre cinq pour le Canadien 
(2-1-0), tandis que Raphael Diaz 
et Max Pacioretty terminaient 
la soirée avec deux mentions 
d’aide chacun. Le défenseur 
suisse a désormais cinq points 
cette saison, ce qui le place au 
premier rang des pointeurs chez 
les défenseurs de la LNH avec 
Kevin Shattenkirk.

Joey Crabb a empêché Carey 
Price de réaliser le jeu blanc 
en marquant avec 2:23 à faire 
au match. Néanmoins, Price a 
mérité la victoire en repoussant 
30 tirs. Son adversaire, Michal 
Neuvirth, qui disputait son 
premier match cette saison, a 

réalisé 18 arrêts.
Alex Ovechkin a offert une 

autre performance en demi-
teinte, n’affichant pas la même 
intensité que celle qui le carac-
térisait lors de ses premières 
campagnes dans le circuit 
Bettman. Le Russe et Brouwer 
étaient d’ailleurs au cachot au 
deuxième tiers lorsque le CH 
a inscrit son premier filet du 
match.

Plekanec a ouvert la marque 
à 3:47 en battant Neuvirth de 
vitesse sur un déplacement laté-
ral. Le Tchèque a récupéré une 
rondelle libre à l’embouchure 
gauche, après que le puissant tir 
de Diaz eut atteint Karl Alzner 
devant le filet.

Markov encore
Puis, tandis que Matt 

Hendricks était au cachot pour 
obstruction sur Price, Markov 
a inscrit son troisième but en 
avantage numérique en deux 
matchs en récupérant le retour 
de lancer de Pacioretty, à 4:44.

Quatre minutes plus tard, 
Gionta a creusé l’écart à trois 
buts en redirigeant habilement 
la passe de Rene Bourque dans 
la lucarne, au-dessus du gant de 
Neuvirth. Bourque venait d’of-
frir un bel effort en remportant 
sa bataille contre un défenseur 
des Capitals, dans le coin gau-
che de la patinoire.

Gorges a enfoncé le der-
nier clou dans le cercueil des 
Capitals à 18:21 en décochant 
un puissant tir de la pointe qui 
s’est frayé un chemin derrière 
Neuvirth, tandis que David 
Desharnais lui cachait la vue 
devant le filet.

L’autre Alex, Galchenyuk 
celui-là, a de nouveau offert une 
belle performance en compa-
gnie de Brendan Gallagher et 
Brandon Prust - qui disputait 
son 200e match consécutif dans 
la LNH. Il a d’ailleurs célébré 

cet événement en engageant un 
combat en fin de match contre 
Hendricks.

Lars Eller et Yannick Weber 
ont été laissés de côté pour un 
deuxième match d’affilée. Le 

prochain match du CH sera pré-
senté dimanche soir contre les 
Devils du New Jersey.

Le Canadien écrase les Capitals

THE ASSOCIATED PRESS

Le défenseur du Canadien Josh Georges célèbre son but marqué en deuxième période, en compagnie 
de son coéquipier Francis Bouillon.

MARC ANTOINE GODIN

WASHINGTON — L’attaque à 
cinq du Tricolore est transfor-
mée depuis que Raphael Diaz a 
pris la place de Tomas Kaberle 
aux côtés d’Andrei Markov. 
L’avantage numérique a mar-
qué quatre buts lors des deux 
derniers matchs.

« Markov et Diaz nous per-
mettent de nous installer en 
zone offensive, ils sont calmes 
en possession du disque et 
attendent toujours de pouvoir 
faire le bon jeu, a expliqué Brian 
Gionta.

« Ils jouent excessivement 
bien en ce moment. »

Si Diaz a encore une fois 

aidé le Tricolore à la pointe, sa 
meilleure présence est survenue 
sur le but de Gionta.

Le Suisse a d’abord bloqué 
un lancer d’Alex Ovechkin, a 
stoppé un autre joueur des 
Capitals quelques instants plus 
tard puis, en récupérant la ron-
delle, a passé à Rene Bourque 
en sortie de zone. Ce dernier a 
ensuite repéré Gionta qui était 
seul devant le filet.

Il n’y a pas à dire, Diaz semble 
animé d’une confiance renouve-
lée depuis son retour de Suisse. 
Celle-ci fait boule de neige d’un 
match à l’autre.

« Diaz mérite amplement les 
bonnes choses qui lui arrivent 
en ce moment parce qu’il a de 

l’ardeur au travail, a commenté 
Michel Therrein. Il a appris 
beaucoup l’an dernier et de 
jouer sur l’avantage numérique 
aux côtés de Markov semble lui 
donner le surplus de confiance 
dont il a besoin. »

D’autres fleurs
Mais Therrien a distribué 

d’autres fleurs puisqu’il s’agis-
sait après tout d’un bel effort 
collectif. Il est entre autres bien 
heureux de voir que son gardien 
était fin prêt pour le début de 
cette saison.

« Carey a été phénoménal 
depuis le premier jour, a-t-il 
dit. Il s’est rapporté au camp en 
grande forme, il nous donne une 

chance de gagner tous les soirs 
et il joue de brillante façon. »

Michel Therrien a attendu que 
son équipe prenne les devants 
avant d’utiliser Alex Galchenyuk 
et Brendan Gallagher, hier. Les 
confrontations trio contre trio 
n’étaient pas à l’avantage du 
Canadien et les Capitals, qui 
avaient le dernier changement, 
n’attendaient que l’occasion d’em-
ployer l’unité d’Alex Ovechkin 
contre celle de Galchenyuk.

« Je voulais m’assurer qu’ils 
se sentent à l’aise et je ne vou-
lais pas qu’ils se retrouvent 
dans une mauvaise situation 
face à Ovechkin, a convenu 
Therrien.

« Une fois qu’ils ont su ce que 

c’était que cet aréna et à quelle 
équipe on avait affaire, ils ont 
été en mesure de jouer plus. »

Une utilisation rehaussée 
des deux recrues en troisième 
période a permis à Therrien de 
respecter l’objectif qu’il s’était 
fixé de garder tous ses atta-
quants plus ou moins sous la 
barre des 18 minutes de jeu.

Mais honnêtement, rien 
n’a été trop compliqué pour le 
Tricolore dans le dernier tiers, 
car les Capitals ont tout bon-
nement capitulé après le qua-
trième but du CH.

« Gênant est presque le bon 
terme, mais pathétique convient 
encore davantage », a lâché l’at-
taquant Troy Brouwer. (La Presse)

Therrien: « Diaz mérite amplement ce qui lui arrive »
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